
La majorité sort renforcée
des «Municipales» en France

De notre correspondant a Pans :
Jacques Thierry

La majorité sort incontestablement
renforcée du premier tour des élec-
tions municiparles qui a eu lieu di-
manche dans toute la France. La pro-
gression est d'ailleurs plus sensible
à Paris qu'en province. Le ballottage
est général dans les quatorze sec-
teurs de la capitale, mais la majorité
tient la tête dans huit d'entre eux.
Cette majorité élargie a finalement
obtenu, selon M. Raymond Marcellin,
ministre de l'intérieur, 53,9 pour cent
des élus et plus de 50 pour cent des
suffrages exprimés.

Dans l'ensemble, le corps électoral
a fait preuve d'une grande stabilité :
18.810 communes, soit la moitié du
total , ont élu en entier leur Conseil
municipal ; 388.187 sièges sur
465.000 sont pourvus dès le premier
tour. Cette proportion élevée s'expli-
que par la confiance dont jouissent
très généralement les magistrats mu-
nicipaux, particulièrement dans les

35.000 communes rurales françaises.
La stabilité du corps électoral se ma-
nifeste également par le chiffre des
abstentions, qui est plus bas qu'on
ne le craignait, puisqu'il atteint 24
pour cent.

Le bilan du premier tour des élec-
tions municipales pour les partis
d'opposition (communiste et socialis-
te) est loin d'être négatif. Le parti
communiste a recueilli 11,6 pour cent
du total des suffrages exprimés. Les
listes d'opposition de gauche sans
participation communiste, 13,2 pour
cent. Pour le second tour, dimanche
prochain, des alliances entre partis
de gauche pourraient, en de nom-
breux points, mettre en difficulté
les candidats de la majorité. Les
grands vaincus de la consultation
semblent être les partis minoritai-
res d'extrême-gauche ou d'extrê-
me-droite.

J. T.

La liste de M. Edgar Faure
élue au premier tour

La liste de M. Edgar Faure a été
élue au premier tour à Pontarlier
(27 sièges à pourvoir) avec un total
de 3600 voix. Inscrits : 9532 ; votants:
6719 ; suffrages exprimés : 6492 ; lis-
te de M. Edgar Faure (toutes tendan-
ces sauf socialistes et communistes) :
3600 voix ; liste socialiste - commu-
niste : 2580 voix.

Parmi les autres personnalités
élues ou réélues on relève les noms
de MM. et Mme Pierre Perrin, qui
avait été suspendu après la catastro-
phe de Saint-Laureht-du-Pont ; Jean
Ferrât , chanteur, à Antraigues ; Bru-
no Coquatrix, directeur de l'Olym-
pia , à Cabourg ; Maurice Mességué,
guérisseur, à Fleurance (Gers) ; So-
phie Pompidou , belle-fille du prési-
dent de la République à Orvilliers.

(ap, afp)

LIRE AUSSI EN DERNIÈRE PAGE

Toulouse à l'heure de Chicago

Le chef de la police demande aux bandits de relâcher les otages qu'Us
détiennent dans l'établissement bancaire, (bélino AP)

Des bandits se barricadent dans une banque
obtiennent une rançon et prennent le large

Les quatre bandits qui se retran-
chaient depuis hier matin dans une
banque de Toulouse cernée par la
police, ont quitté les lieux à 21 heu-
res à bord de deux voitures en em-
menant avec eux quatre otages.

Depuis plusieurs heures, le dé-
nouement de l'affaire semblait immi-
nent. Les bandits avaient obtenu du
directeur de la banque qu'il leur
donne 300.000 francs de rançon pour
libérer leurs otages , la police avait
dû accepter de mettre deux voitures
à leur dispositiqn, les lampadaires
avaient été éteints dans le quartier
de la banque et il semble que les
bandits n'attendaient plus que la dis-
parition des derniers embouteillages
dans les rues- de la ville pour fuir.

Plusieurs centaines de personnes
qui s'étaient massées sur le trottoir
face à la banque ont pu assister à la
fuite des bandits, fuite à laquelle les
policiers ont reçu l'ordre de ne pas
s'opposer afin de ne pas mettre en
danger la vie des otages.

Au total, ce sont 420.000 francs ,
qui ont été volés par les malfaiteurs :
120.000 francs trouvés dans les cais-
ses de la banque et 300.000 francs
de rançon.

Hier' matin, vers 10 heures les
cinq hommes avaient pénétré dans la
banque et, sous la menace de leurs
armes, demandé au caissier de leur
remettre l'argent qu 'il avait dans ses
caisses. Ce dernier avait immédiate-
ment déclenché le signal d'alarme et ,
au moment où les cinq hommes s'ap-
prêtaient à fuir en emportant 120.000
francs, la police arrivait devant la
banque.

L'un des cinq hommes ouvrit le
feu , blessant un policier, avant d'être
arrêté. Ses quatre complices, plutôt
que de tenter un passage « en force »
s'enfermèrent alors dans la banque
menaçant de tuer plusieurs employés
ainsi que cinq clients si les policiers
intervenaient. C'est ensuite que les
quatre hommes engagèrent avec les
autorités policières les « négocia-
tions » qui leur ont permis de fuir.

(ats, afp)

/ P̂ASSANT
On dit souvent que la plus grande

solitude se trouve au milieu de la
foule.

Peut-être l'abonné du Petit-Martel
qui nous adresse les lignes qu'on va
lire partage-t-il cette opinion.

Quoi qu'il en soit voici comme il
nous narre son aventure :

Cher Monsieur Piquerez ,
Lisant chaque jour avec beau-

coup d'intérêt et parfois d'amu-
sement vos « Notes d'un passant »,
j'ai pensé vous relater l'aventure
qui nous est arrivée samedi der-
nier.

Devant accompagner chez un op-
ticien de la ville une bonne grand-
maman de 88 ans, nous sommes
partis samedi matin avec notre
voiture que nous avons parquée le
plus près possible de chez l'opti-
cien, au bord du trottoir de l'ar-
tère sud de l'avenue Léopold-Ro-
bert. La visite terminée, nous en-
trons dans notre voiture qui « re-
fuse » tout service ! C'est la panne,
les batteries sont à plat. Mais, en
ville, on ne perd pas son sang-
froid , il y a tant de monde ! Nous
nous nous adressons à notre agen-
ce qui nous répond : « Non, il n 'y
a personne, adressez-vous au ga-
rage voisin. » On y va et à notre
question : pourriez-vous nous dé-
panner nous sommes tout près
d'ici et les batteries sont à plat ?
on nous répond par une autre
question : « Quelle est la marque
de votre voiture ? C'est une... Oh !
alors adressez-vous à votre agen-
ce. » Comme on en sortait on ne
voulait pas y retourner bien sûr !
Alors , en marche vers une cabine
téléphonique. Tous les garages de
la ville y passent pour, partout ,
nous opposer un refus : « Nous ne
disposons de personne. » Alors de
s'adresser à l'agence qui sur les
journaux annonce en grandes let-
tres : dépannages rapides à toute
heure ! Mais là , on nous répond :
« Peut-être d'ici 1 h. Vs à 2 h.
aurons-nous quelqu 'un. Rappelez
plus tard. » Nous interpellons alors
notre grande organisation , le
« Touring » mais comme le bureau
d'appels pour les dépannages est
à Lausanne, on peut toujours es-
sayer 1 fois , 2 fois , 3 fois , c'est
inutile on n'arrive pas à composer
le numéro complet , les lignes sont;
surchargées.

Bref , pendant 1 h. 35 min. nous
n'avons fait que... téléphoner et
nous n'avions toujours personne
quand, tout à coup, arrive un
jeune homme en « bleus de tra-
vail » qui paraissait chercher quel-
qu 'un. Il s'approche et nous l'in-
terrogeons : « Venez-vous pour un
dépannage ? » « Non , déclare-t-il ,
je cherche quelqu 'un mais ne le
connaissant pas je ne sais comment
faire. » Alors nous lui racontons
notre petite histoire et il nous ré-
torque : « Attendez quelques mi-
nutes, le temps d'aller chercher
ce qu 'il faut et je vous dépanne. »
C'est ce qu 'il a fait. Nous lui en
sommes encore reconnaissants à
l'heure qu 'il est.

Suite en page 3

J.-P. Monsere

Le champion revêtu de son maillot
arc-en-ciel, en 1970. (bélino AP)

champion du monde cycliste

tué par une auto
Une automobiliste a heurté hier le

peloton de tête d'une course cycliste
en Belgique, tuant le champion pro-
fessionnel sur route, le Belge Jean-
Pierre JMonsere, 22 ans, marié et
père d'un enfant. L'accident s'est
produit à Sint-Pieters Lille, au 71e
kilomètre d'une épreuve locale : le
Grand Prix annuel du marché de
Eetie, considéré comme préparatoire
à la course Milan - San Remo.

LIRE EN PAGE 14

La police espagnole dit avoir démantelé à Bilbao
le QG de l'organisation clandestine basque ETÂ

La police a annoncé hier avoir dé-
mantelé le quartier général de l'or-
ganisation clandestine basque ETA à
Bilbao et avoir arrêté 40 personnes.

Selon la police, certaines des per-
sonnes arrêtées ont été mêlées à l'en-
lèvement du consul ouest-allemand
à Saint-Sébastien. La police a éga-
lement découvert des armes et des
plans pour de nouveaux enlève-
ments, notamment celui du principal
officier consulaire américain à Bil-
bao, M. Joseph Smith.

Toujours selon la police, l'ETA
projetait également d'enlever un
journaliste, mais aucun détail n'a
été révélé. Le siège clandestin de
l'organisation a été découvert à la
suite de l'arrestation, le 7 mars, du
chef de l'ETA pour la province de
Biscaye. Il est identifié seulement
sous le nom de « El Tito ».

L'ETA avait libéré le consul alle-
mand le jour de Noël après l'avoir
détenu 24 jours comme otage contre

la vie de six des accusés basques du
procès de Burgos condamnés à mort.
Le général Franco a commué ces pei-
nes à la prison à vie.

En découvrant le siège de l'ETA à
Bilbao, la police espagnole a frappé
son coup le plus dur à l'organisation.
Les personnes arrêtées sont âgées
de 18 à 24 ans. Beaucoup sont des
étudiants. La police a précisé qu'il
n'y a aucun prêtre parmi eux.

Selon la police, les 40 personnes
arrêtées auraient commis deux hold-
up dans des banques et un autre dans
une société. Elles envisageaient éga-
lement une attaque des prisons de
Ségovie et de Burgos pour libérer
des condamnés du procès de Burgos.

Les 40 personnes se sont rendues
sans combattre après que la police
eut tiré des coups de semonce, (ap)

Une nouvelle ère s'est ouverte le
12 mars pour la République turque
à la suite de la mise en garde de
l'armée devant l'anarchie de gauche
et de droite , qui conduisait le pays
à l'abîme et devant l'incapacité du
gouvernement à réaliser les réformes
sociales et économiques prévues par
la Constitution , a déclaré le prési-
dent de la République turque, M. C.
Sunay, dans un message à la' nation
diffusé hier par la radio nationale.

Les forces armées turques , a-t-il
souligné, ont ainsi rempli la mission
que leur confèrent la Constitution
et la loi, car il ne suffit pas d'ins-
ta'urer un ordre démocratique pour
que se réalisent les réformes prévues
par la Constitution. Le peuple qui a
voté cette Constitution l'a, avant

toute autre institution , contiée à la
garde de tous ses fils.

Le président Sunay a rappelé la
nécessité, exprimée dans la procla-
mation militaire du 12 mars, de «for-
mer dans les plus brefs délais et en
se plaçant au-dessus de toute consi-
dération de parti , un nouveau gou-
vernement capable de rétablir rapi-
dement et démocratiquement la si-
tuation et hâter le relèvement écono-
mique et social du pays » . Il a enfin
appelé à l'union de toutes les forces
du pays, « y compris l'opposition ex-
tra-parlementaire, afin d'appuyer le
nouveau gouvernement » .

« La Constitution turque, a déclaré
encore le président Sunay, ordonne
que les forces du pays réalisent se-
lon un plan pré-établi toutes les ré-
formes économiques, sociales, cul-

turelles et publiques, qui nous ren-
dent dignes de notre histoire et qui
répondent entièrement aux principes
de notre République parlementaire ».

Le chef cle l'Etat turc a rappelé
qu 'avant l'intervention du 12 mars,
« le pays était entré dans une situa-
tion telle, que l'on ne pouvait sup-
porter plus longtemps les divergen-
ces entre les institutions et les indi-
vidus chargés d'appliquer la Cons-
titution » .

Le président Sunay a annoncé
d'autre part que l'anarchie fomentée
pa'r la gauche et la droite « sera ré-
primée dans les plus brefs délais »
et que « tous les moyens seront mis
en œuvre pour que de tels faits ne
troublent plus la paix du peuple
turc ». (ats, afp)

le président turc justifie l'intervention de l'armée

Le Département d'Etat a levé hier
les restrictions en vigueur depuis
20 ans concernant les voyages de ci-
toyens américains en Chine popu-
laire. Les pa'sseports ne porteront
plus la mention déclarant qu'ils ne
peuvent pas être utilisés pour se
rendre en Chine continentale. La
mention interdisant les voyages au
Nord-Vietnam, en Corée du Nord et
à Cuba, est par contre maintenue.
Bien que la décision concernant la1
Chine n'aura probablement pas d'ef-
fet important sur les voyages d'A-
méricains en Chine, elle est une nou-
velle indication de la politique de
l'administration Nixon à l'égard de
Pékin, (ap)

Les Américains pourront
aller librement en Chine

La Commission du Congrès américain
a octroyé un crédit de 289 ,9 millions
de dollars pour la construction de l'a-
vion civil supersonique SST. Cette
somme correspond au montant deman-
dé par le gouvernement et servira à
couvrir les frais des travaux techni-
nnes uréparatoires. (ats, afp)

Feu vert au SST

La chasse à l'homme en vue de
retrouver les tueurs des trois jeunes
soldats britanniques a connu hier un
rebondissement, le gouvernement
d'Irlande du Nord ayant annoncé la
remise d'une récompense de 550.000
francs en échange de toute informa-
tion permettant leur capture. La ré-
compense qui précédemment s'appli-
quait seulement aux auteurs d'atten-
tats à la bombe, a été étendue aux
meurtriers des soldats et des officiers
de police. Cependant , dans le passé
cette mesure n'a pas été efficace. De-
puis l'annonce, en août dernier, de
ce système, personne n'a jamais re-
vendiqué la prime, en dépit des at-
tentats multiples à la bombe. La
crainte des représailles de la part
des tueurs ou de leurs amis a eu
plus de poids que l'argent — qui
constitue pourtant une fortune dans
un pays en proie à la pauvreté et
au chômage, (ap) .

Une fortune à qui
permettra de retrouver
les tueurs en Ulster



EXPOSITION KIENHOLZ A ZURICH

« Monument portatif aux soldats morts pour la patrie » (1968) de Kienholz.

C'est une exposition qui n'en est pas
une. Elle a lieu en ce moment au
Kunstmuseum de Zurich et partout elle
remporte un succès qui dépasse les
limites les plus larges.
Tout le monde y va, tout le monde
comprend. C'est l'art de la reconsti-
tution d'ambiances. Et dans l'atmosphè-
re créée, sont intégrés des personnages
symboliques et pourtant faciles à com-
prendre.
Kienholz est un autodidacte et n'a con-
nu les abstraits, les modernes qu'il y
a peu de temps. Auparavant, il n'a
visité aucun musée, a vécu dans une
ferme près de Los Angeles. Il est donc
peu ou pas conditionné par son époque.
Mais il la ressent avec une acuité poi-
gnante.

« LE SALON » 1940
Il vaut la peine de s'arrêter sur ses
œuvres. A l'entrée, une femme au
groin-crâne de sanglier, une rose fanée
sur le nombril, des boucles d'oreilles,
vous reçoit : c'est la tenancière. Les
meubles sont impersonnels, les tableaux
de ce romantisme sucré cher à ce
temps. Au mur, la photo d'un général :

Mac Arthur. Et avec cadre doré et des
couleurs nature ! Le buste de Living-
stone voisine avec un abat-jour fatigué
et une de ces « dames ». Elle n'a pas
de tête et des guignols pendent sur
le côté de sa jambe. Une autre a une
horloge encastrée dans son ventre. Le
thème de l'homme-pendule se retrouve
souvent. Le conditionnement de l'hu-
main par les horaires et les montres
est une obsession de .Kienholz.
Les sujets croustillants n'effraient pas
l'artiste : l'avortement clandestin , le
viol sur le siège arrière de la voiture.
Ses personnages sont plâtrés sur des
modèles humains, coloriés, avec une
peinture qui fait ripolin rougeoyant ou
gouache plate et grise selon les sujets.
Le « violeur », lui, est en treillis de
poulailler et n'existe que par sa sil-
houette et ses souliers. La femme a
déposé un bouquet de fleurs fanées
sur le dossier. Une musique sort du
moteur, ironique. ,
L'auteur est hanté par le problème
de la guerre et son monument por-
tatif aux soldats morts pour la patrie
est d'un cynisme percutant. Les sol-
dats, casqués mais sans visage, vont
planter le drapeau... sur une table de

café, à la place du parasol habituel.
Un oncle Sam pointe vers de nouvelles
victimes un doigt volontaire « I want
you ».
Rien ne manque dans ces reconstitu-
tions : instruments médicaux, canari vi-
vant dans une cage à côté de la femme
qui attend perpétuellement, avec une
corbeille à ouvrage poussiéreuse, un
chat pétrifié, dans son fauteuil hiéra-
tique. Son visage est devenu portrait
dans un cadre doré. Mais la tête à
l'arrière n'est plus qu'un crâne épuisé
à attendre. Autour du cou de la vieille,
dans des bouteilles en guise de brelo-
ques, des petits personnages dorés,
chers à son cœur. A côté une table de
nuit avec les photos de ceux qu'elle a
attendus à en mourir.
On ne sait dans quelle catégorie ran-
ger l'artiste. Réalisme surréaliste ? Poé-
sie, sculpture, mise en scène, carica-
ture, atmosphère ? C'est tout à la
fois. Et personne ne peut passer dans
les salles de l'exposition de Kienholz
sans se sentir pris à partie.
A noter que le Kunstmuseum garde
les œuvres de l'artiste jusqu 'au début
d'avril.

Mad. CH.

A LA GLOIRE DE L'ORGUE
Annoncé à La Chaux-de-Fonds

Jean-Jacques Grunenwald, organiste
Le grand organiste Jean-Jacques Gru-
nenwald — dont René Dumesnil a dit
dans « Le Monde » qu'il est une « fi-
gure dominante de la Musique fran-
çaise » — donnera à la Salle de musique
dimanche 21 mars un concert d'orgue
du plus haut intérêt. Il a bien voulu
rédiger à notre intention les commen-
taires qui suivent au sujet de son
programme.
La Musique française d'orgue, au 18e
siècle, connaît une personnalité très
marquée, qui la différencie de celle
des autres pays. La verdeur des tim-
bres, la fraîcheur des coloris, la pureté
des registres de solo imposent aux or-
ganistes de l'époque des formes origi-
nales qui deviennent l'objet d'un véri-
table humanisme.
Lyonnais d'origine, Louis Marchand —
véritable enfant prodige — tenait , dès
l'âge de 14 ans, le grand-orgue de la

cathédrale de Nevers, puis à 24 ans,
celui d'Auxerre. Au seuil de sa tren-
tième année, c'est Paris qui l'accueille.
Il y cumule les fonctions d'organiste :
à Saint-Benoît ,' chez les Jésuites de la
rue Saint-Jacques, chez les Cordeliers,
en attendant de succéder à Nivers com-
me organiste de la Chapelle royale à
Versailles.
Des cinq « Livres d'Orgues » de Mar-
chand est extrait l'un de ses polypty-
ques les plus fameux : le « Grand Dia-
logue en UT majeur » . Nous y trouvons,
réunis en un émouvant panorama , les
divers aspects de l'art organistique
classique en France : le « dialogue » des
« grand-jeux », les « basses et dessus » ,
les « fonds d'orgue », ainsi que le duo
du cornet et du cromorne.

* * *
Abordant l'orgue romantique du 19e
siècle, il n'est pas surprenant de réu-
nir, sur un même programme, Franz
Liszt et César Franck. N'ayant pour
caractère commun qu'un profond mys-

Jean-Jacques Grunenwald.

ticisme, ces deux géants de la musique
se prirent , dès leur entrevue histori-
que à Sainte-Clotilde, en 1866, d'une
amitié doublée d' une admiration indes-
tructibles, dont nous ne donnerons pour
preuve que le fait de Liszt qualifiant
Franck cle « nouveau Jean-Sébastien
Bach ».
Tout au long de sa prestigieuse car-
rière, il semble que Franz Liszt —
comme tous les très grands virtuoses
du piano — ait été fasciné par l'orgue.
Il va sans dire que sa conception du
roi des instruments reste très proche
du piano. Fortement impressionné par
le Choral de l'Opéra : « Le Prophète »,
de Meyerbeer, Liszt publie en 1852 —
époque des « Etudes transcendantes »,

des « Rhapsodies » et de la Grande
Sonate pour piano en SI mineur — sa
monumentale Fantaisie pour orgue, en
UT, sur « Ad nos, ad salutarem un-
dam » dont l'exécution d'une redouta-
ble difficulté , dure plus de 30 minutes.
D'un monothématisme absolu , cette
étonnante fresque hugolienne sera
jouée dans la très belle « .orchestra-
tion » de Marcel Dupré.
Comment mieux définir la personnalité
de César Franck que par cette citation ,
extraite de l'adieu de son grand ami
Chabrier : « Homme juste et droit »,
« professeur incomparable d'une géné-
ration de musiciens », « un des plus
grands artistes » de ce XIXe siècle
finissant ? Combien de grands musi-
ciens ont pleuré d'émotion en l'enten-
dant improviser à sa tribune de Sainte-
Clotilde ?
La Grande Pièce Symphonique, opus
17, en fa-dièze (une des tonalités favo-
rites de Franck) introduit pour la pre-
mière fois à l'orgue une forme jus-
qu 'alors réservée à l'orchestre. D'une
structure solidement charpentée, l'œu-
vre, par ses retours cycliques et l'ar-
chitecture de ses grands développe-
ments beethoveniens, est nettement ap-
parentée à la Sonate classique. Elle
comprend quatre mouvements enchaî-
nés. Une ample introduction « adanti-
r.o » situe la pièce dans une grisaille
des plus mystique. Un thème drama-
tique et d'allure rythmique apparaîtra
bientôt, et nous aurons là deux grands
principes moteurs. Le mouvement cen-
tral est constitué par deux séquences
d'une émouvante cantilène entourant
un étrange et court scherzo à deux
thèmes. Après un bref retour de toutes
les idées précédemment développées , un
rapide « crescendo » prépare l'avène-
ment du thème rythmique, humanisé,
cette fois, par le mode majeur. Une
dernière idée, exposée en « fugato »
conduira l'œuvre à son apothéose fi-
nale.
L'art de l'improvisation —• si cher à
Bach, Haendel, puis à Franck, Wi-
dor, Vierne et Dupré — connaît en
France une vigueur toute particulière.
Cette élaboration spontanée d'une
œuvre construite au moment même
où les thèmes musicaux sont remis
à l'artiste-créateur, exige des dons
très particuliers et un entraînement
de tous les instants. Les thèmes
imposent le style de l'œuvre fulgu-
rante, dont l'invention doit , à chaque
instant , se renouveler dans l'unité
d'un plan général.

J.-J. Grunenwald improvisera , en fin
cle programme, sur des thèmes donnés ,
une Symphonie, qui lui permettra d'ex-
térioriser son inspiration spontanée.

(R. M.)

Nana Mouskouri chante pour
Terre des hommes
Le comité de Terre des hommes est à
l'origine du récital donné hier soir à la
Salle de musique de La Chaux-de-
Fonds par Nana Mouskouri qui, pour
la circonstance, renonçait à son cachet
au profit des enfants grecs. La salle
était comble, ce qui est tout à l'hon-
neur de l'artiste. Il faut d'ailleurs sou-
ligner la valeur d'un tel geste parce
qu'il est rare.
Ce n'est pourtant pas ce geste qui va-
lut à Nana Mouskouri une salve d'ap-
plaudissements. Le public s'est montré
enchanté du spectacle. Cette femme,
incontestablement, a une voix d'or. La
perfection de son chant est admirable,
les modulations douces et mélodieuses
mettent tout spécialement en valeur
une chanson grecque sur la solitude
qui clôtura la première partie du réci-
tal. Tous ses succès, des « Roses blan-
ches de Corfou » à ceux de son plus
récent disque, défilèrent devant des
auditeurs ravis.
Et pourquoi ne pas relever, pour une

fois, l'excellence de l'éclairage — pro-
blème qui paraissait insoluble dans no-
tre salle — car non seulement il fut
réalisé avec goût, mais il répondit , de
plus, aux exigences d'un récital.
Le spectacle, cependant, ne nous a pas
convaincu : non dans sa forme qui est
bonne, mais dans son fond.
Bien sûr : l'orchestre noyait parfois la
voix de la chanteuse tout en l'accom-
pagnant pourtant au mieux. Jouant
seul, il était moins brillant (une curio-
sité : « Les Jeux interdits » étaient an-
noncés comme un air folklorique espa-
gnol !). Les chansons de Nana Mous-
kouri ont le désavantage d'être mono-
tones, les textes manquent d'originalité
et le jeu scénique de la vedette pour-
rait être plus nuancé et moins
maniéré...
Continuant sur sa lancée, le comité de
Terre des hommes offrira au public
chaux-de-fonnier le samedi 27 mars un
récital du grand flûtiste roumain
Gheorghe Zamfir. PHG

LA RABOUILLEUSE
RÉSUMÉ DES NUMÉROS
PRÉCÉDENTS

En 1839, en faisant un retour of-
fensif sur les Arabes, il s'élan-
ça contre l'ennemi, suivi seule-
ment d'une compagnie qui tom-
ba dans un gros d'Arabes. Le
combat fut sanglant. En s'aper-
cevant que leur colonel était
cerné, ceux qui se trouvèrent à
distance ne jugèrent pas à pro-
pos de périr inutilement. Philip-
pe eut une mort horrible, car on
lui coupa la tête quand il tom-
ba presque haché par les yata-
gans.

Du Tillet et Nucingen, deux personnages de la haute banque donnèrent
l'espoir à Philippe de doubler ses millions. Puis ils se mirent en mesure de
les lui gagner. Philippe reprit alors du service.

Joseph marié vers ce temps pat
la protection du comte de Sérias
à la fille d'un ancien fermier mil-
lionnaire, hérita de l'hôtel et de
la terre de Brambourg. Ce qui
fit le plus plaisir au peintre fut
la belle collection de tableaux.
Quoique Joseph peigna de ma-
gnifiques toiles , il n'est pas en-
core membre de l'institut.

Par suite d une clause de 1 érec-
tion du majorât , il se trouve
comte de Brambourg, ce qui le
fait souvent pouffer de rire au
milieu de ses amis dans son ate-
lier. Son ami Léon de Lora ré-
pondit à Joseph à propos de la
modestie avec laquelle il avait
reçu les faveurs de la destinée :
« Bah ! la pépie vient en man-
geant ! »

FIN

(Copyr . by Cosmopress , Genève)

DIS PROJETS DE CABARET
Les Quidams et l'ABC

Passage fort remarqué des Quidams
au Théâtre ABC pendant les fêtes de
l'An. Rappelons que cet ensemble
formé par Henri von Kaenel et Gé-
rald Bringolf , soutenus à la contre-
basse par Jean Bernard Siegfried
travaille depuis sept ans. Si le se-
cond compose la musique, le premier
écrit les textes, mais cette paire
d'amis de longue date préfère la
création commune estimant le résul-
tat meilleur.
Le succès obtenu lors de leur des-
cente dans la plaine, au Petit Théâtre
de Confignon, ne fait aucun doute.
« Ils sont irrésistibles, manient la
parodie en artistes accomplis, ont du
rythme » (Le Courrier).
« Voilà une équipe qui n'a pas fini
de faire parler d'elle. Aux qualités
verbales ils joignent des dons musi-
caux certains. Sans discussion, une
carrière à suivre. »(La Suisse).
« Fantaisie et charme alternent avec
justesse «(Tribune de Genève).
Et alors quelle vie ce spectacle con-
tinuera-t-il à avoir ? Nous avons
rencontré à ce propos M. Gérald
Bringholf et M. Jean Huguenin, ani-
mateur du théâtre ABC.
- Au cours de ces différentes repré-
sentations un mot revenait sans ces-
se à notre esprit : cabaret , le mot lâ-
ché, il comprenait plusieurs implica-
tions, les plus importantes sont une
salle et un groupe de départ. Ces
deux éléments réunis, les projets
d'un futur cabaret à la Chaux-de-
Fonds pouvaient être faits.
M. Bringolf cette idée d'un cabaret
est aussi née d'un problème, lequel ?
- En effet , nous avons passé à La
Chaux-de-Fonds, puis dans quelques
théâtres de Suisse Romande et il
nous faudrait attendre environ qua-
tre ans avant de pouvoir nous pré-
senter à nouveau. Or notre but est
avant tout de jouer, de profiter du
contact avec le public, de nous inté-
grer à la vie de la cité. Le cabaret
est une excellente école, qui oblige
un spectacle à se renouveler et per-
met ainsi de faire une évolution. De
plus le contact avec d'autres ama-
teurs est enrichissant.
- M. Huguenin, quelles sont les ac-
tuelles activités du Théâtre ABC ?
- Elles se situent au niveau ciné-
matographique, puisque nous pas-
sons environ 20 films en version

oriiginale par année, musicale avec
la participation de chanteurs com-
me Claude Ogiz, Marc Ogeret et
théâtrale avec l'Equipe, troupe rat-
tache à l'ABC et la troupe de lan-
gue allemande ainsi que celles en
tournée dans le cadre du cartel des
Petites Salles de Suisse Romande
dont nous faisons partie.
- Comment s'inscrirait cette nou-
velle activité de cabaret ?
- Elle donnerait une plus grande
animation à l'ABC, dans des «cinq
à sept» par exemple. J'ai toujours
été partisan fervent de la bonne
chanson, je la trouve utile de nos
jours et les gens commencent à le
comprendre. Ce cabaret élargit l'é-
ventail des possibilités de spectacles
à l'ABC. De notre côté nous pouvons
apporter une scène, un lieu de ren-
contres et de répétitions, un piano et
l'éclairage, ajoutez à ça un excellent
groupe de base et il ne nous reste
qu'à convaincre le public, il n'y a
pas trop de soucis à se faire, l'expé-
rience de l"An avec alors deux in-
connues, les Quidams et Ogiz a très
bien marché.
- M . Bringolf comment entrevoyez-
vous ce genre de cabaret ?
- La forme reste à définir mais il
faudra qu'elle ait une très large ou-
verture et que les productions aient
une forme spontanée qui permette
un débouché pour les jeunes. Nous
ne pensons à aucun genre en par-
ticulier, et il n'y aurait même pas
besoin que ce soit un cabaret rive-
gauche. Tous les genres sont inté-
ressants pourvu qu'ils soient de
qualité.
Une expérience qui s'avère être
parmi les plus intéressantes. Des
chansons, de la poésie, les formes
d'humour et d'esprit si propres aux
Qifidams, alliés à l'ambiance si par-
ticulière et chaude de l'ABC per-
mettrait au spectacle d'avoir sa pro-
pre vie, à travers des réunions, des
créations et des découvertes.

mce.
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Les apprentis coiffeurs et coiffeuses
ont montré ce dont ils sont capables

Sur un fond musical de piano, les
apprentis coi f feurs  et coi f feuses  des
Montagnes neuchâteloises ont montré
ce dont ils sont capables , hier soir, dans
la grande salle de la Maison du Peuple.

Le but de cette soirée , qui mettait sur
la sellette huit apprentis et 62 ap-
prenties, était de promouvoir une sti-
mulation et un exercice de maîtrise de
la coi f fure  sous les yeux d'un public
nombreux et attentif.

Dès la sortie de leur ' travail, en f in
d' après-midi, les 70 modèles se sont
rendus dans divers salons de coi f fure
de la ville où les apprentis ont préparé
les chevelures af in que le soir, en 45
minutes, la coi f fure  de leur choix puis-
se être montée.

Un genou qui se reflète dans un
miroir à double face. Mais c'est la

coiffure qui a de l'importance !

Le sérieux et la beauté s'accordaient parfaitement hier soir
(photos Impar-Bernard)

Des modèles sérieux et immobiles,
faisant parfois penser à de très jolies
poupées ; des apprenties gracieusement
af fa i rées , de petits nuages de laque, une
multitude de miroirs reflétant le sé-
lieux et la concentration d'une quan-
tité de visages.

Et puis les modèles restèrent seuls et
immobiles, tandis qu'une dizaine d' ex-
perts venaient apprécier chaque travail ,
et distribuèrent des appréciations qui
ne compteront pas dans les résultats
annuels. Mais lors des examens, la mê-
me coi f fure  pourra être reprise par les
apprentis.

M M .  Bourgeois, président de la Com-
mission d' apprentissage ; Wehrli , maî-
tre de cours ; Jaggi , inspecteur des ap-
prentissages à l 'O f f i ce  cantonal du tra-
vail ; Juan, président d'honneur de la
section chaux-de-fonnière de l'Associa-
tion suisse des maîtres-coiffeurs ; Mme
Nell y Degraz , présidente de cette sec-
tion, ont suivi avec attention les d i f f é -
rentes étapes de cette présentation qui
s'est terminée par une sympathique
collation réunissant apprenties et mo-
dèles.

M. Sch.

Soixante Chaux-de-Fonniers
aux cours de protection civile

Présents à l' appel,  (p hoto Impar-Bernard)

C'est avec le brouillard et la neige
que quelques 60 Chaux-de-Fonniers ont
été accueilli lundi matin , au Centre des
cours de protection civile de Sugiez,
par le directeur des cours, M. J.-P. Fas-
nacht.

Pendant 5 jours, soit jusqu'au ven-
dredi 19 mars, ces 60 hommes effec-

tueront divers exercices d'intervention
et de secours. Ils s'initieront également
au maniement d'un matériel spécialisé.
Parallèlement, ils suivront des cours
théoriques.

Nouvelle brochure touristique
A l'occasion des championnats du

monde de hockey sur glace, la com-
mission de publicité de l'Association
pour le développement de La Chaux-
de-Fonds a sorti une nouvelle brochure
touristique. Forte de huit pages, im-
primée en offset quatre couleurs, elle
a été tirée à 50.000 exemplaires en
deux éditions, une en langue française,
l'autre en allemand-anglais. Elle rem-
placera ainsi le dépliant que l'ADC a
édité il y a une dizaine d'années, et
qui commençait effectivement' à dater.
La dernière réalisation de la Commis-
sion de publicité a adopté le slogan
« La Chaux-de-Fonds, la ville qui a
choisi de vivre à la campagne » sur
une couverture qui laisse apparaître en

La première page du dépliant
touristique.

(photo Impar-Bernard)

hublot une vue de la Métropole hor-
logère prise d'avion. Sobres en textes,
les pages suivantes sont par contre
riches en couleurs. Les renseignements
donnés en légendes, laconiques, sont
néanmoins complets et suffisamment
édifiants pour donner une image sé-
duisante de la région. (L.)

Proclamation
d'un député

Dans sa séance du 12 mars dernier,
le Conseil d'Etat a proclamé élu député
au Grand Conseil pour le collège de La
Chaux-de-Fonds, M. Jean-Jacques Mi-
serez, ingénieur - chimiste, domicilié à
La Chaux-de-Fonds, suppléant de la
liste socialiste, en remplacement de M.
Pierre Hirsch, démissionnaire.

Professeur au Gymnase de La Chaux-
de-Fonds, M. Hirsch, âgé de 57 ans,
s'est vu contraint de quitter ses fonc-
tions pour des raisons de santé qui l'ont
également obligé d'interrompre provi-
soirement son enseignement. Elu en
i960 au Conseil général local comme
représentant du Mouvement de la Nou-
velle gauche, il l'était un an plus tard,
en 1961, au Grand Conseil. Après la
dissolution du Mouvement de la Nou-
velle gauche, il devint ainsi député li-
brement rattaché au Parti socialiste
avant d'y entrer et d'être élu sur une
de ses listes en 1965 ct réélu en 1969.(L)

COMMUNI Q UÉS
. . .  , , , .

Mai 68.
Demain soir à la petite salle du

TPR, un groupe de jeunes gens neu-
châtelois présentera le résultat d'une
année de travail théâtral. « Bien que
la forme porte en elle bien des sé-
quelles de ce bon vieux West Side
Story, elle n'en est pas moins claire-
ment dessinée, et exploitée sans ba-
vures. » Ce cours d'expression le fait
avec aisance et sans prétention , cons-
cient de n'être pas au bout du chemin,
mais désireux d'en vérifier la voie.

Conférence...
La Fédération romande des Consom-

matrices organise ce soir à l'amphi-
théâtre du Collège primaire, à 20 h.
15, une conférence sur la récente con-
vention concernant le problème du lo-
gement. Orateurs : Me André Perret,
secrétaire de la Chambre immobilière
neuchâteloise, et M. Guido Nobel , se-
crétaire central de l'Union syndicale
suisse à Berne.kâv^mî

SUITE DE LA PREMIERE PAGE

Pourquoi je vous raconte cette
aventure ? Simplement pour vous
dire qu'habitant depuis de nom-
breuses années une ferme isolée
de notre beau Jura neuchâtelois,
nous ne nous sommes jamais sen-
tis aussi isolés que samedi au
cœur de La Chaux-de-Fonds, où
pourtant tout « grouillait » autour
de nous mais où il nous fallut
attendre près de 3 h. pour trouver
quelqu'un pour un dépannage qui
ne prit même pas 5 minutes !

En vous remerciant d'avoir peut-
être eu la patience de me lire
jusqu 'au bout, je vous prie d'a-
gréer , cher Monsieur Piquerez, mes
salutations distinguées.

J. Z.
Qu'ajouter à cela ?
C'est que, bien sûr, le samedi et le

dimanche la plupart des garages ne
débitent que l'essence et que les rap-
ports entre fournisseurs et la clientèle
se sont singulièrement rétrécis. Pas
seulement dans le domaine de l'auto,
hélas ! Mais dans bien d'autres qu'il
serait facile d'énumérer.

Dès lors, il ne faut plus compter que
sur soi-même ou sur son ange gardien...

C'est sans doute ce dernier qui, en
l'occurrence, est intervenu !

Le père Piquerez

(photo Impar-Bernard)

C'est sous la direction de M. Roland Nendaz (Valais) où ils doivent passer
Fidel , professeur de sport au Polytech- une semaine aux sports d'hiver. Ils au-
nicum de Zurich , que 40 élèves des ront la possibilité de faire du ski, pour
Perce-Neige, âgés de 6 à 15 ans, ont certains d'entre eux, ou de se luger.
pris hier matin, l'autocar pour Haute- (imp)

Les Perce-Neige aux sports d'hiver

SOIREE ANNUELLE DE LA SFG ANCIENNE
Un spectacle jeune en présence d un ancien champion
La soirée annuelle de la SFG An-

cienne a eu lieu récemment à la salle
de l'Ancien Stand ; le président cen-
tral André Favre salua l'assistance, les
membres d'honneur ainsi que le pré-
sident de la société sœur l'Abeille, M.
Germain Cœudevez.

Plusieurs récompenses furent remi-
ses à des membres dévoués. Le spec-
tacle s'ouvrit ensuite avec la présen-
tation de charmantes pupillettes cos-
tumées en jeunes tambours déf i lant
d'un pas for t  martial ; les très bonnes
exécutions des grandes pupillettes f u -
rent très applaudies. Le mini-trempoli-
no fu t  naturellement utilisé et les sauts
périlleux et envols provoquèrent l'ad-
miration du public.

Les actifs  ont fait  montre de leurs
progrès bien que les mouvements
n'aient pas toujours été très précis.
L'ancien champion suisse Michel Froi-
devaux a fai t  de brillantes démons-
trations bien que fatigué d'un long
voyage et souf f rant  d'une luxation à
l'épaule. Son audace, sa sûreté et la
beauté de ses exercices enthousiasmè-
rent l'assistance.

Les gymnastes féminines furent , elles
aussi , brillantes. Trois ballets ifUituIés
« Fantaisie », « Black and White » et
« Troïka » ont montré l' excellence des
entraînements auxquels sont soumises
les dames.

La soirée se termina par un bal con-
duit par l'orchestre « Albert' ys » .

Une importante journée consacrée à
l'étude des problèmes concernant la
pollution et la protection de l'environ-
nement est organisée le mercredi 24
mars dans les locaux du Club 44, sous
le patronage de l'Association pour le
développement de La Chaux-de-Fonds,
du Kiwanis-Club des Montagnes neu-
châteloises, des Lions-Clubs du Locle
et de La Chaux-de-Fonds, du Rotary-
Club des Montagnes neuchâteloises et
du Club 44.

Une table ronde, présidée par M.
Maurice Payot , président de la ville
de La Chaux-de-Fonds aura lieu à
20 h. 15. Elle sera introduite par trois
exposés de trois éminents spécialistes :
M. François Bourlière, professeur de
physiologie à la Faculté de médecine
de l'Université de Paris, M. Jean-A.
Ternisien , Docteur de l'Université de
Paris et M. Jean-Pierre Ribaut , Docteur
de l'Université de Lausanne, chef de la
division de l'environnement et des res-
sources naturelles au Conseil de l'Eu-
rope.

Le public y est cordialement invité.

Table ronde au
Club 44

La Chaux-de-Fonds
MARDI 16 MARS

Patinoire des Mélèzes : 20 h. 30, URSS -
La Chaux-de-Fonds renforcé.

Théâtre : 20 h. 30, Les Mouches, de J.-
P. Sartre.

Galerie du Manoir : Exposition de
peintures Coghuf,  17 h. à 19 h.

Musée des Beaux-Arts : fermé , réou-
verture le 27 mars (expos. Afrique
Noire).

ADC : Informations touristiques, tél.
(039) 23 36 10, avenue Léopold-Ro-
bert 84.

Cabaret 55 : Attractions internationales.
Le programme des cinémas f igure  en

page 20.
Pharmacie d' o f f i ce  : Jusqu'à 21 heures,

coopérative, off icine 3, Ld-Robert
108. Ensuite, cas urgents, tél. au
No 11.

Service d' urgence médicale et dentaire :
Tél. No 22 10 17 renseignera. (N' ap-
pelez qu 'en cas d' absence du mé-
decin de famil le) .

Police secours : Tél. No 17.
Feu : Tél. No 18.

MEMENTO , |\ \

Du 16 au 20 mars
Une démonstratrice

Harriet Hubbard Ayer
sera à votre disposition pour

tous vos problèmes de beauté

Parfumerie DUM0NT
Immeuble Richement
Léopold-Robert 53.
Tél. (039) 22 44 55

Les premiers secours ont eu a inter-
venir hier, peu après 22 heures, rue de
la Paix 47 , où une voiture était en proie
aux flammes, suite à une installation
défectueuse. Au moyen du camion ton-
ne-pompe, les PS circonscriront rapide-
ment le sinistre. Les dégâts subis par
le véhicule sont relativement impor-
tants.

Une voiture en feu

VENDREDI 10 MARS
Promesses de mariage

Pinciroli André, horloger, et Gerber
Sonia Rose Marie. — Marzetta Josef
Ricardo , ouvrier, et Sargenti Giusep-
pina. — Wasser Frédy André, agricul-
teur, et Zwahlen Verena.

Mariages
Zuber William André, ferblantier ap-

pareilleur, et Schnegg Yvette Céleste.
— Wallschlager Rrinhard Hans, ven-
deur, et Augsburger Verena. — Scheib-
ler Wilmar Arsène, mécanicien de pré-
cision , et Bossi Régine. — Ding Gérald
Pierre Alain , ramoneur, et Pfaff Hilde-
gard. — Mathys Ernest Arnold , indus-
triel , et Rougemont Mya Antoinette.

Deces
Cuche, née von Arx HoiHense Louise,

ménagère, née le 8. février 1904, épouse
de Cuche Marcel Hermann. — Hess,
née Tissot , Hélène, ménagère, née le
12 septembre 1892 , veuve de Hess Char-
les. — Arnould, née Boillon , Sophie
Antoinette, ménagère, née le 4 août
1875, veuve de Arnould Alphonse Al-
bert.

Etat civil

Naissances
Beytrison Pascal Thierry, fils de

Jean-Pierre, monteur, et de Rose-Ma-
rie Monique née Hochuli. — Racine
Valérie, fille de Jean-Claude, micro-
mécanicien et de Heidi Margret , née
Luthi. — Kohli Emmanuella, fille de
Charles André, agriculteur et de Lina,
née Fahrni.

LUNDI 15 MARS
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l&j m) BÉBÉ-REQUIN

y&^̂\J à nouveau sur la sellette!

GRANDE VENTE
DE TEXTILES
A PRIX DISCOUNT

Horaire d'ouverture : chaque après-midi de 14h.30 à 18h.30
samedi : de 9 h. à 12 h. et de 14 h. à 16 h.
lundi : fermé toute la journée

i

LOTS IMPORTANTS
A DES PRIX

TRÈS AVANTAGEUX!
MAGASIN BÉBÉ-REQUIN
CENT-PAS 9 — LE LOCLE

I

â VOUS QUI PRATIQUEZ

&̂/ fc L'ÉQUITATÏON

"̂ fP*̂ * TOUS LES ARTICLES
*jjj B^v* flŒ^HIlJL_Iinh pour la pratique de votre noble sport

WHCj m — — J» AUX MEILLEURS PRIX

Manteaux d'équitation — Bombes 49." = Bottes depuis |02»~ — Cravaches

depuis 12.50 — Tires-bottes = Lampes pour cavalier — Bandes lumineuses

élastiques pour cheval — Graisse pour l'entretien du cuir = Graisse pour

sabots = Glycérine — Brosses — Etc.

AU MAGASIN DE SPORTS P. MOJON
Rue Daniel-JeanRichard 39 LE LOCLE Téléphone (039) 312236 |

El
TICCATB IwOU 1

cherche un

OPÉRATEUR
« sur machine à pointer Hauser OP2

connaissant si possible tous travaux
réalisables sur ce type de machine.

! Eventuellement MÉCANICIEN QUA-
; j LIFIË attiré par cette spécialité
i serait formé par nos soins.

i Pour notre département EXPÉDI-
TIONS, nous cherchons un

CHAUFFEUR
i pour livraisons et transports. Per-

mis A. Entrée au plus vite.

Prière d'adresser offres ou se présenter sur con-
! vocation à Fabrique d'Horlogerie CHS TISSOT et
j FILS S. A., Service du personnel. Tél. (039) 31 36 34.

^  ̂__ 
,_. ! Jl A\. JT Nous cherchons unSociété

de Banque jeune homme
Suisse ;;;.

d aide-concierge
! détenteur du permis de conduire pour voiture

légère, qui serait également chargé de petits
n m m travaux de bureau.Le Locle

Entrée immédiate ou à convenir.

. Semaine de 5 jours.

"*̂  /P' Caisse de 
pension.

TP Faire offres à la Direction de la Société de
18 74 Banque Suisse, Le Locle - Tél. (039) 31 22 43.

On cherche pour entrée immédiate

1 - 2 ouvriers
pour le montage de machines.

S'adresser à

Joël GEISER & FILS
Fabrique de machines
2615 Sonvilier

F 
AU LOCLE, CE SOIR

Le chef-d'œuvre de
BERNARD SHAW

LE DISCIPLE PU DIABLE J^

A LOUER ;
AU LOCLE

APPARTEMENT
de 1 chambre
et 1 cuisine.

Libre tout de suite.
Fr. 50.—.

Tél. (039) 31 21 12.

Mm VILLE DU LOCLE

A LOUER
dans immeuble H. L. M. en construction à la rue
Gérardmer

13 logements de 2 chambres

14 logements de 3 chambres

17 logements de 4 chambres
Loyers mensuels approximatifs :

2 pièces Fr. 178.— + acompte chauffage, Fr. 29.—
3 pièces Fr. 238.— eau chaude, Fr. 41.—
4 pièces Fr. 297.— ascenseur Fr. 53.—
Déduction pour enfants en faveur des locataires
n'ayant pas d'automobile.

Confort : chauffage central général, salle de bain,
machine à laver automatique à prépaiement,
cuisine équipée (cuisinière à gaz, frigo).

Conditions d'admission : la location est subordonnée à
une norme de salaire fixée par le Conseil
d'Etat.

Logements disponibles : Automne 1971.

Renseignements et inscriptions jusqu'au 9 avril :
Office du logement, Hôtel-de-Ville, bureau
No 13.

CONSEIL COMMUNAL

SCHWEIZER & SCHOEPF S. A.
Envers 39 LE LOCLE

Tél. (039) 31 42 67

CHERCHENT

OUVRIÈRES
pour travaux faciles.

— HORAIRE COMPLET —MACULATURE
à vendre au bureau

de l'Impartial
Opel croit

fermement que
les hommes

sontdifférents.

f |-©H
S I OPEL Etrma

OPEL EST DANS U COURSE

Distributeur officiel OPEL pour le district du Locle
GARAGE DU RALLYE - W. DUMONT

LE LOCLE - Tél. (039) 31 3333

A louer au Juocie,
quartier ouest, pour
le 1er juin 1971,

APPARTEMENT
de 3 chambre, salle
de bain. Ecrire
sous chiffre DM
30424 au bureau de
L'Impartial.
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Excellent déroulement du concours de jeunesse organisé par le
Ski-Club Le Locle sous le patronage de «L'Impartial - FAM»

Patronné par « l'Impartial - Feuille
d'Avis des Montagnes » et très bien
organisé par le Ski-Club Le Locle, le

Isabelle Schindelholz, première en
slalom, dans la catégorie f i l l e s  1957-

56-55.

concours scolaire 1971 a connu un ex-
cellent déroulement. Les disciplines
tant alpines que nordiques étaient tra-
cées sur la « bosse » de la Jaluse et
dans les environs immédiats. Aucun
incident n'est venu ternir cette belle
journée offerte à plus de 150 écoliers.

C'était peut-être un des derniers di-
manches où il était possible de skier,
pratiquement en ville, car la « bosse »
de la Jaluse est maintenant singulière-
ment râpée. Malgré le peu de neige, le
slalom a pu se dérouler dans des con-
ditions satisfaisantes. Les différents
participants étaient groupés par classe
d'âge tant dans les disciplines alpines
que nordiques. Le slalom spécial se
courait en deux manches et le fond se
disputait sur 2 et 4 kilomètres. Quant
au tremplin de neige construit à côté
des pistes de slalom, il permit des sauts
dépassant les 20 mètres.

Le Ski-Club Le Locle réalise avec ce
tournoi scolaire un test intéressant. Il
permet à un très grand nombre d'éco-
liers de s'essayer dans un concours, de
se mesurer avec les copains. Puisse-
t-il susciter des vocations et voir de
jeunes skieurs garnir ses rangs

(si)

Résultats
SLALOM

Catégorie filles (1958-1959-1960)
1. Clément Dominique, 2. Favre

Anouk, 3. Schneeberger Catherine, 4.
Fahrni Martine. 5. Eisenring Marie
Christine.

Catégorie filles (1957-1956-1955)
1. Schindelholz Isabelle, 2. Cachelin

Marie France, 3. Ducommun Christia-
ne, 4. Gretillat Suzanne, 5. Jost Marie
Anne.

Catégorie garçons (1958-1959-1960)
1. Antonin Jean Claude, 2. Brunner

Daniel, 3. Roth Frédéric, 4. Luthi Pier-
re Alain. 5. Vaucher Bernard.

Catégorie garçons (1957-1956-1955)
1. Augsburger Pierre Yves, 2. Brun-

ner Patrice, 3. Rebetez Claude Alain,
4. Thiébaud Claude, 5. Brechbùhler
Thierry.

Claude Thiébaud , quatrième du
slalom réservé aux garçons de la

catégorie 1957-56-55.

FOND
Catégorie filles

1. Augsburger Catherine, 2. Burnier
Marie-Josée , 3. Matthey Elisabeth, 4.
Drayer Liliane, 5. Vermot Christine.

Catégorie garçons (1958-1959-1960)
1. Scheidegger Jean-Claude, 2. Bur-

nier Jean-Louis, 3. Perret Daniel, 4.
Widmer Thierry, 5. Zutter Wilfred.

Catégorie garçons (1955-1956-1957)
1. Mercier Roland, 2. Tanner Jean-

François, 3. Vuillemez Jean-Pierre, 4.
Mercier Denis, 5. Matthey Cédric.

SAUT
(1958-1959-1960)

1. Pretot Christian, 2. Bandelier
Thierry, 3. Antonin Jean-Claude, 4.
Ammann Philippe, 5. Baller G.

(1955-1956-1957)
1. Pellaton Pierre-Alain, 2. Perret

Eric, 3. Besançon Patrick , 4. Favre
Olivier , 5. Wyss Denis.

(photos Schneider)

Beau succès du concours du
Ski-Club des Ponts-de-Martel

Le ski-club local a profité des con-
¦ditton5'"JtHftbsphériques «potcr orpnlger
son concours annuel OJ et junior. En
effet, il est bien rare de trouver des
conditions idéales à , cette saison. Le
concours de cette année comportait ,
outre les jeunes de l'OJ, quelques ju-
niors et quelques jeunes filles. Le sa-
medi après-midi avait lieu le slalom
géant, tandis que le dimanche après-
midi les jeunes champions se mesu-
raient sur deux manches de slalom
spécial.

Quel plaisir de voir évoluer les plus
petits. On descend comme on peut. A
chaque porte, ils hésitent, puis parfois
passent à côté. Il y en a qui s'arrêtent
avant la ligne d'arrivée, d'autres pas-
sent à côté. Mais ce sont avec ces dé-
butants que l'on prépare la prochaine
génération de skieurs. D'ici quelque
temps tous ces accrocs seront évités et
ils pourront se battre comme les
grands.

Lors du slalom géant, les grands se
rail nvres iinê ¦ Bâtauie * Têmià1 'Mè
était même si terrible qu'aucun des
juniors garçons n'a réussi à passer sans
chuter. En mettant le paquet, ils ont
tous accroché. En tenant compte de la
vitesse, les spectateurs ont assisté à de
belles cabrioles. Si bien que le meil-
leur temps du géant était réussi par
une jeune fille qui elle, sans prendre de
risques excessifs, a passé.

Ces joutes locales sont fort ¦¦ intéres-
santes en raison de la rivalité qui exis-
te entre les différents skieurs. Une fois
de plus, ce concours était remarquable-
ment organisé par le ski-club. Si la nei-
ge était bonne, le froid qui régnait a re-
tenu bien des spectateurs à la maison.
Dommage, car le spectacle était très
vivant. Voici les divers résultats :

Catégorie minimes : 1. Olivier Guye.
2. Raymond Huguenin. 3. Murielle Fin-
ger.

Catégorie 1959 - 1960 filles : 1. Isabel-
le Ducommun.

Catégorie 1959 - 1960 garçons : 1.
Pierre Nicolet. 2. Michel Guye.

Catégorie 1957 - 1958 filles : 1. Marina
Guye.

Catégorie 1957 - 1958 garçons : 1. Jac-
ky Ducommun. 2. J.-André Maire. 3.
D.-Michel Thiébaud.

Catégorie 1955 - 1956 filles : 1. Chris-
tiane Ducommun.

Catégorie 1955 - 1956 garçons : 1. Guy
Montandon. 2. Claude-Alain Rothen. 3.
Eric Haldimann.

Catégorie juniors : 1. Gisèle Thié-
baud. 2. J.-Denis Thiébaud. 3. J.-Mau-
rice Ducommun.

Jacky Ducommun remporte le chal-
lenge Perrin Frères pour le meilleur
OJ. — Gisèle Thiébaud remporte le
challenge Jaquet - Huguenin pour le
meilleur junior.

Vers l'assainissement du lac Saint-Point
Dans le cadre des actions menées

pour la protection de la nature, les
autorités du département du Doubs ont
été amenées à constater que toutes les
opérations n'ont fait que retarder la
pollution totale des rivières et que, la
pénurie en eau potable constitue le
plus grave problème de l'environne-
ment auquel le département pourrait
se trouver confronté dans un avenir
proche.

C'est pourquoi la plupart des nou-
velles opérations destinées à marquer
l'intensification de la sauvegarde du
milieu de vie concerneront, dans un
premier temps, le secteur de l'eau.

Les particularités géographiques et
notamment la nature calcaire des sols,
commandent donc de recenser les prin-
cipales ressources disponibles et lutter
contre toutes les formes de pollution.

Un premier programme a été établi ,
il comporte :

— Création auprès de la Faculté
des sciences à Besançon d'un centre
spécialisé dans la recherche des eaux
profondes en terrain calcaire.

— Recensement systématique des
nappes alluviales.

— Etudes complémentaires permet-
tant de déterminer exactement les res-
sources disponibles et les conditions
d'exploitation des nappes à proximité
des agglomérations importantes. Les
études concernant notamment les nap-
pes alluviales du Doubs dans la région
de Morteau , Villers-le-Lac, en amont de
Besançon, celles concernant la Haute

Vallée de la Loue, ainsi que les besoins
de l'aire urbaine Belfort-Montbeliard
seront entreprises en 1971.

— Assainissement et épuration des
affluents en provenance de Pontarlier
en raison de sa situation géographique
particulière (coût d'environ 10 millions
de francs).

— Mise en place d'un circuit de ra-
massage par camionnette des sels toxi-
ques en provenance des industries mé-
tallurgiques.

— Etude des solutions techniques
permettant d'éviter tout rejet de sérum
de laiterie en milieu naturel.

— Régénération complète des eaux
du lac Saint-Point quelles que puissent
être les difficultés de l'entreprise. Etant
donné l'intérêt régional et même na-
tional de cette opération un finance-
ment spécial a été demandé. D'autre
part toujours dans le périmètre du lac
Saint-Point le préfet de région a de-
mandé la réalisation d'une expérience
« en vraie grandeur » d'élimination des
eaux usées par la végétation, à partir
de techniques de pointe expérimentées
aux USA.

Commentant ce programme le préfet
de la région de Franche-Comté préci-
sait : « Cette lutte pour la sauvegarde
de l'environnement dépend moins du
volume des crédits publics qui seront
engagés qu 'elle ne demeure tributaire
de la somme des comportements indi-
viduels dans le respect des conditions
indispensables au bien-être commun. »

(Imp.)

Les membres de la Caisse Raiffeisen
ont tenu leur assemblée générale an-
nuelle.

Après une minute de silence à la mé-
moire de M. Ch. Sauser, qui fut long-
temps président du comité de direction ,
et de Mmes Thum et Rosselet, décédés
l'an passé, M. J. Christen, président , re-
traça l'activité du comité directeur et
fit un rapport détaillé sur la vie éco-
nomique du pays, le marché du travail
et les exportations en relation avec les
événements politiques principaux de
l'an passé. Il parla aussi assez long-
temps de la concurrence que représen-
tent les grands établissements bancai-
res et leur énorme publicité pour la
caisse, qui , heureusement, a su s'adap-
ter et conserver ainsi toutes ses chan-
ces de" développement.

M. E. Huguenin, caissier, retraça la
marche des affaires en 1970. Excellente
année pour l'institution locale qui a
enregistré l'adhésion de 7 nouveaux
membres.

En chiffres , les comptes se résument
de la manière suivante : chiffre d'af-
faires de 2.270.133 fr. 95 ; bénéfice net
8.496 fr. 95 ; et 148 sociétaires.

M. A. Santschy, président du Conseil
de surveillance, montra la nécessité
d'un organe de contrôle au sein d'une
société telle que la Caisse de crédit mu-
tuel où les gens placent non seulement
leur argent , mais aussi un important
capital de confiance. Il demanda que le
bilan présenté soit adopté et que dé-
charge en soit donnée au caissier qui
fournit toujours un excellent travail.

Après que les membres du comité
ont été réélus à leur poste, M. E. Bar-
bey, agro - technicien, invité du jour ,
fit un exposé très intéressant sur les

méthodes de fabrication d'aliments
pour animaux et sur les nouvelles ten-
dances dans le problème du sevrage
des porcelets.

A la suite de cette partie administra-
tive, une collation fut offerte à chacun
des 75 membres présents. (Ii)

Assises de la Caisse de crédit mutuel des Brenets

Un mois après l'incendie
de la place du Marché

Un mois déjà s'est écoulé depuis
qu'un énorme incendie ravageait l'im-
meuble de la pharmacie Mariottî sur
la place du Marché. Après l'émotion
soulevée par ce sinistre la vie a repris
son cours. Le magasin Mercure a cessé
son exploitation au Locle, l'officine de
pharmacie a momentanément pris
quartier dans l'ancienne droguerie de
la place ler-Août.

Maintenant que le travail a pu être
réorganisé et que tous les locataires
ont trouvé un gîte, M. Mariotti et tous
les habitants de l'immeuble incendié
tiennent à exprimer leurs remercie-
ments à ceux qui les ont aidés de quel-
que manière que ce soit. Ils adressent
leur reconnaissance aux autorités, à la
police, aux pompiers et à la population
également.

La décision en est prise maintenant.
L'immeuble dont les parties branlantes
avaient été démolies sitôt après le si-
nistre afin d'éviter des accidents, sera
entièrement démoli et reconstruit. La
reconstruction en est à l'étude et le
projet doit tenir compte de certains
impératifs, tels l'obligation de mainte-
nir un toit en tuiles et qui peut être de
la même hauteur que celui qui a dis-
paru dans les flammes, cela afin de
garder à la place du Marché son ca-
chet propre. Les travaux commence-
ront le plus rapidement possible, aus-
sitôt les plans terminés et sanctionnés.

Pendant toute la durée de la cons-
truction la pharmacie Mariotti sera fer-
mée tous les jeudi, la journée entière,
à l'exception des semaines où la phar-
macie est de service.

MC.
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Soirée annuelle de
« L'Écho des sapins »

Samedi soir, à la grande salle de
La Brévine, la société d'accordéonistes
« L'Echo des sapins » conviait parents
et amis à la première de ses deux
soirées annuelles. La salle était bien
remplie lorsque le président, M.
Edouard Gretillat , souhaita la bienve-
nue à chacun et releva la présence
parmi l'assistance de M. R. Cattin, de
La Chaux-de-Fonds, délégué romand.
Au nom de son comité, M. Cattin féli-
cita « L'Echo des sapins » pour sa bril-
lante activité et releva avec plaisir
combien il était méritoire pour une
société d'un petit village de réussir à
maintenir un effectif -de musiciens
aussi important. ,..<, .

Ce fut ensuite un plaisir ..dê .rçrngjtre
les diplômes à trois membres dévoués :
MM. Edouard Gretillat , Bernard Jean-
neret et James Dubois, pour respecti-
vement 21, 16 et 15 ans d'activité au
sein de la société. Le public eut en-
suite l'occasion d'écouter, avec beau-
coup de plaisir , l'exécution de neuf
morceaux, tous brillamment interpré-
tés. C'est par un solo de la jeune Gi-
sèle Rosselet, 11 ans, que prit fin cette
première partie musicale.

Après l'entracte vint le moment ré-
servé au théâtre. Une pièce en deux
actes de A. Bessard, mise en scène
par M. Edouard Gretillat et interprétée
par les membres de « L'Echo des sa-
pins » réjouit les nombreux amateurs
de théâtre présents dans la salle. Le
bal, conduit par l'orchestre Roland
Reymond , acheva cette première soi-
rée, qui connut un vif succès, parfai-
tement justifié. Pour tous ceux qui ne
purent y assister, signalons que samedi
prochain 20 mars , le même programme
sera à nouveau à l'affiche, (bo)

LA BRÉVINE

Un nouveau président à
la société de tir

Les tireurs de la localité ont tenu
leur assemblée générale annuelle en
leur local , sous la présidence de M.
L. Fellay.

Dans son rapport , le président sou-
ligna les excellents résultats obtenus
par les tireurs de la section et ren-
seigna l'assemblée sur le déroulement
du tir d'inauguration du nouveau stand
à 50 mètres.

M. L. Fellay, caissier de la société
de 1964 à 1967 et dynamique président
depuis cette date, informa les mem-
bres de son prochain départ de la lo-
calité. Un nouveau comité est donc
constitué de la manière suivante : pré-
sident : F. Eisenring, vice-président :
G. Monnet , secrétaire : M. Guinand , se-
crétaire convocations : L. Stoquet ,
caissier : H. Joye, vérificateurs des
comptes : A. Huguenin et A. Nicollini.

Pour 1971, le comité choisira les fêtes
auxquelles participera la société et en-
verra à chaque tireur une circulaire
lui donnant tous renseignements utiles.

Dans les divers, on procéda au tirage
au sort pour le remboursement de 60
parts d'un prêt sans intérêt consenti par
les tireurs pour aider à financer la
construction du nouveau stand. (Ii)

Le Locle
MARDI 16 MARS

Casino-Théâtre : 20 h. 15, Le disciple du
diable de Bernard Shaw.

Pharmacie d' o f f i c e  jusqu 'à 21 heures,
Moderne, ensuite le tél. No 11
renseignera .

Permanence médicale : en l'absence du
médecin traitant, tél. No 17 ou ser-
vice d'urgence de l'hôpital, tél.
(039) 31 52 52.

Permanence dentaire : tél. No 17 ren-
seignera.

| M E M E N T O  \

Nous avons récemment annoncé que
M. Claude-Alain Banderet, ramoneur,
avait été nommé comme successeur de
feu M. Hermann Coccoz.

Nous avons prématurément octroyé
le titre de Maître ramoneur à M. Ban-
deret qui , en fait , ne pourra pas passer
sa maîtrise avant trois années.

La Société suisse des maîtres ramo-
neurs nous a adressé une précision à
ce sujet car la loi exige que les commu-
nes désignent un Maître ramoneur en
qualité de responsable du service de
ramonage.

La commune du Locle, qui devait
trouver un successeur à Maître Coccoz,
a passé une convention avec MM. Ro-
land Banderet , employé depuis plus de
30 ans dans l'entreprise de Feu H.
Coccoz et Claude-Alain Banderet, son
fils, qui devra se présenter d'ici trois
ans aux examens de maîtrise fédérale.
La convention est donc valable pour la
durée de trois ans qui sépare M. Ban-
deret fils de ses examens.

Il importe à la Société suisse des
maîtres ramoneurs que ces faits soient
absolument clairs afin que des ouvriers
ramoneurs ne s'imaginent pas pouvoir
prétendre obtenu", une place officielle
de Maître ramoneua alors qu 'ils ne sont
pas au bénéfice de îa\ maîtrise fédérale.

Assemblée générale
de « La Crèche »

Récemment a eu lieu, à l'Hôtel des
Trois Rois, l'assemblée générale de la
Crèche.

Mme Gabriel Jacot a fait un rapport
très complet sur l'activité de l'année
1970.

M. G. Arber, trésorier, a commenté le
bilan qui est toujours favorable. Le co-
mité remercie très sincèrement les in-
dustriels, commerçants et le public lo-
clois qui le soutiennent et l'encouragent
dans sa tâche. ¦

Mme Chs-L. Huguenin assumera la
présidence pour l'année 1971.

La Crèche a reçu les dons suivants :
Famille James Jacot Fr. 30.—
Mme et M. K.-J. Du Bois Fr. 10 —
Mme et M. Henri Chabloz Fr. 100.—

« Maître » ramoneur
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FABRIQUE D'HORLOGERIE
DE SAINT-BLAISE S. A.

Saint-Biaise

. ENGAGE :

mécaniciens - outilleurs j

magasinier
(matière première)

ouvriers - ouvrières
{ pour montage d'appareils

et travaux sur machines.

Appartements disponibles.

Faire olfre ou se présenter.

cherche pour
ASSURER L'EXPANSION

DE SES ATELIERS !

personnel féminin
pour divers travaux d'atelier.
Mise au courant rapide par nos
soins.

HORAIRE NON-STOP
7 heures - 16 h. 30

facultatif ou horaire normal,
éventuellement à la demi-jour-
née. Ambiance jeune et dyna-
mique. Semaine de 5 jours.
Déplacements remboursés aux
personnes habitant hors de la
localité.

Faire offres, téléphoner ou se
présenter :

FABRIQUE NATIONALE
DE RESSORTS S.A.
Etoile 21
2300 La Chaux-de-Fonds
Tél. (039) 23 47 44

JE CHERCHE

mécanicien sur autos
éventuellement spécialiste sur VW ou
Audi. — Très bon salaire.

P. JAGGI, Garage, 2606 CORGÉMONT
Tél. (032) 97 17 60

À LOUER
aux

Hauts-Geneveys,

CHAMBRE
MEUBLEE,

pour jeune fille.

Tél. (038) 57 13 77.

Entreprise de galvanoplastie engage-
rait

COMMISSIONNAIRE
possédant permis de conduire cat. A.

Place stable avec caisse-maladie et
retraite.

Se présenter Gibraltar 6
ou téléphoner au (039) 23 26 44.

LOGEMENT
A RENAN

de 3 chambres, est
à louer dans mai-
son tranquille, pour
date à convenir.
S'adresser à :
Gérance René Bol-
liger, Grenier 27,
2300 La Chaux-de-
Fonds, tél. (039)
22 12 85).

cherche pour tout de suite ou
date à convenir, un

CONCIERGE
DE

NUIT
Faire offres ou se présenter à la
Direction.
Tél. (032) 2 32 55.
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Conseil communal de Neuchâtel :
trois départs probables en 1972

Les élections communales de 1972
entraîneront un important changement
au sein du Conseil communal de Neu-
châtel si les intentions que l'on prête
à MM. Paul Eddy Martenet, Philippe
Mayor et Pierre Meylan s'avèrent
exactes. Us ne cachent pas leur inten-
tion de quitter les affaires publiques et
de ne pas représenter leur candidature
au mois de mai 1972. Us auront accom-
plu ensemble trois législatures et le
pouvoir use, dit-on.

Ainsi seuls MM. Jean-Claude Duva-
nel (rad.) et Rémy Allemann (soc.)
seront vraisemblablement en lice.

Le départ des trois « M » va créer une
situation nouvelle en ce sens que le
vide pourra enfin être comblé à la
satisfaction des gens soucieux du res-
pect de certaines règles démocratiques.
A Neuchâtel , les libéraux occupent
deux sièges à l'exécutif avec onze
membres au législatif , les radicaux
itou alors que les socialistes n'ont
qu 'un seul conseiller communal avec
quatorze sièges au Conseil général !
Ce n'est pas faute d'avoir des hommes
capables mais parce que la majorité
bourgeoise en a décidé ainsi. Or, la
majorité des partis nationaux n'est que
de trois sièges. C'est plus qu 'il n'en
faut pour décider souverainement lors
d'une élection au second degré. (Il
appartient au Conseil général élu par
le peuple d'élire le Conseil communal).

Lors de la dernière élection l'attitude
des partis nationaux avait été critiquée.

On ne comprenait pas leur manque
d'esprit démocratique.

U faut tout de même savoir que de-
puis deux ans certaines choses ont
changé et pas plus tard que la semaine
dernière. En effet , il suffit désormais
d'avoir siégé durant deux législatures
(huit ans) au Conseil communal pour
avoir droit à la totalité de la retraite,
soit le cinquante pour cent du salaire
plein, environ deux mille francs par
mois.

En 1968, la situation était différente,
il fallait avoir siégé durant 12 années
avant de songer à toucher une retraite
entière. On comprend que les partis
intéressés aient tenu à garantir à leurs
représentants à l'exécutif une retraite
satisfaisante. C'est chose faite.

Avant de parler de répartition au
Conseil communal il faudra (tout de
même) attendre le verdict des urnes.
Si d'aventure la gauche maintenait le
nombre de ses élus au législatif ,
c'est-à-dire, si les socialistes consti-
tuaient comme aujourd'hui le groupe
le plus fort du Conseil général, l'équité
voudrait qu'enfin les partis bourgeois
se montrent aussi beaux joueurs à
Neuchâtel que les partis de gauche à
La Chaux-de-Fonds qui, en 1968, ont
cédé un siège aux nationaux lesquels
avaient progressé et de ce fait avaient
droit à un siège supplémentaire. Us
l'avaient obtenu parce que cela était
juste, et parce que dans le Haut on ne
badine pas avec la démocratie. (Bd)

Une affaire renvoyée pour la troisième fois
Tribunal de police

Le Tribunal de police du Val-de-
Travers a tenu audience hier, sous la
présidence de M. Philippe Favarger, as-
sisté de M. Adrien Simon-Vermot, subs-
titut-greffier.

* * *
Une affaire de voies de faits, lésions

corporelles et injures, mettant aux pri-
ses Mme L. B. et G. P., a été reprise
pour complément de preuves. Une di-
zaine de témoins ont été entendus. Une
tentative de conciliation faite par le
juge a échoué. Avant la clôture des
débats , le juge a renvoyé l'affaire pour
la troisième fois* à une prochaine séan-
ce, voulant encore requérir un rapport
de renseignements sur les prévenus.

JUGEMENT A HUITAINE
Une vision locale des lieux et les dé-

bats d'une affaire d'infraction à la LCR

dans laquelle sont impliques Mme R. B.
et D. G, ont eu lieu hier. C'est à Cou-
vet, en novembre dernier, que les deux
prévenus, conduisant chacun une voi-
ture et circulant Grand-Rue en sens
inverse, ont été la cause d'un accident,
qui ne fit heureusement que des dé-
gâts matériels, mais importants. Le ju-
gement de cette affaire sera rendu lun-
di prochain. Réforme profonde des émissions radioscolaires

Un Neuchâtelois préside la Commission régionale

Les émissions radioscolaires sont en tram de connaître leur petite révolution.
Révolution sur le fond et sur la forme, et que l'on espère de ce fait porter sur l'au-
dience, donc l'usage. Les émissions radioscolaires ne sont pourtant pas une nou-
veauté. Elles existent depuis belle lurette..Presque depuis la création de la radio- ,
suisse romande qui doit fêter prochainement son cinquantième anniversaire. Mais
leur contenu et leur diffusion faisaient qu'elles ne se trouvaient que peu employées.

Elles souffraient d'une certaine sclé-
rose, vieillissaient après avoir pourtant
constitué une idée d'avant-garde. Au
début, le public, tout au moins le pu-
blic concerné, les a sensiblement né-
gligées ; aussi parce qu'elles représen-
taient une forme d'enseignement au-
quel on n'était pas encore préparé. En-
suite, il a exigé plus d'un organisme
dont on a pris réalité de l'importance.
Il aura fallu longtemps, pour que l'on
se décide à revoir le système. C'est
en cours.

Cette réforme a été confiée à une
direction bicéphale.

LES RESPONSABLES
Il existe aujourd'hui une commission

nationale, présidée par M. René Dovaz,
ancien directeur de Radio-Genève, qui
groupe les émissions scolaires de Suisse
romande, Suisse alémanique et Tessin.
De cet organisme national dépend la
commission régionale de la radio suis-
se-romande présidée par un Neuchâte-
lois, M. Eric Laurent , entouré des re-
présentants des Départements d'ins-
truction publique des cantons intéressés
désignés par les chefs de département
de Genève, Vaud , Valais, Neuchâtel,
Fribourg et Jura bernois. Dans cette
commission régionale, chaque repré-
sentant est renseigné sur les résultats
des émissions par ce qu 'on appelle
un groupe cantonal. Ainsi chaque Dé-
partement de l'instruction publique a-
t-il été amené à créer un groupe can-
tonal d'idées chargé de réunir d'une
part les résultats d'écoute auprès des
enseignants, d'autre part d'émettre
leurs critiques ou leurs suggestions
pour des programmes futurs. Les grou-
pes cantonaux constituent ainsi en
quelque sorte le législatif , tandis que
le groupe régional de travail en sera
l'exécutif. Les délégués de chacun de
ces groupes cantonaux doivent main-
tenant canaliser toutes les réactions et
les informations concernant les émis-
sions. Des réunions mensuelles sont
prévues. Les dernières séances (et pre-
mières puisque l'institution est toute
récente) ont été consacrées à l'examen
des fiches de documentation du dernier
trimestre 71, c'est-à-dire avril à juin.
La prochaine sera consacrée à l'étude
d'une diffusion à l'intention des pe-
tits , moyens et grands élèves sur la base
d'un schéma donné par le président
de la commission régionale. Ce travail
d'équipe permettra les corrections né-
cessaires.

MODIFICATIONS D'HORAIRES
Sur le plan des horaires , d'importan-

tes modifications ont été apportées par
la commission dont la composition a
été récemment revue. Jusqu 'en 1969,
les émissions étaient hebdomadaires.

Une émission était répétée trois fois
dans la même journée et passait le
vendredi. Depuis janvier 1970, dans un
souci de meilleure efficacité il a été
établi un plan de cinq émissions par
semaine du lundi au vendredi sur un
programme, en début d'après-midi. Le
vendredi à 14 h. 15 est aussi présenté
un choix d'émissions les plus représen-
tatives sur Sottens.

Résultat : l'audience d'ores et déjà
semble être sensiblement remontée. U
suffit d'en juger par les réactions. De
la quasi-indifférence de l'an dernier,
on est passé à un intérêt grandissant
qui se caractérise par un courrier rela-
tivement abondant. Des critiques, des
commentaires, certes, mais aussi des
suggestions concernant les feuillets.

Chaque émission radioscolaire est en
effet basée sur des bulletins qui sont
envoyés aux intéressés afin de leur
permettre d'exploiter au maximum les
possibilités du programme. Ces fiches
contiennent des renseignements sur
l'intention pédagogique, le contenu de
l'émission, sa préparation.

Prenons un exemple : « A la décou-
verte du Monde avec Marco Polo » par
René Jotterand.

« Cette émission historique et géogra-
phique invite les élèves à accompa-
gner à la découverte du monde Marco
Polo (13e siècle). Elle a pour but de
présenter à la fois la vie en son temps
d'un grand découvreur et une période
importante de l'histoire des explora-
lions, marquant notamment l'élargisse-
ment d'horizon et les connaissances
nouvelles qui résultèrent pour les Eu-
ropéens, du voyage évoqué. « Ceci pour
les intentions pédagogiques. Suit le
contenu , enfin la préparation » : — si-
tuer Marco Polo dans son époque et
rappeler ce qu 'était , pour les habitants
de nos régions, le monde connu du
13e siècle. — Faire classer dans l'ordre
chronologique un certain nombre ' d'é-

vénements cites. — Montrer sur la
carte les étapes du voyage. » Suivent
enfin des exercices 'd'exploitation sous
la forme de questions, de commentaires
ou de rédaction. Par ce système, l'é-
mission radioscolaire permet, lorsque
l'on dispose des feuillets adéquats, une
excellente exploitation de la matière
fournie sur les ondes.

Le planning de la radio scolaire, la
teneur des programmes, font actuelle-
ment l'objet d'études poussées. Mais
des résultats tangibles sont à attendre,
suffisamment en tous cas pour que
l'on poursuive une expérience dont on
ne pourra mesurer la portée que sur
une longue période.

J.-A. LOMBARD

I

Voir autres informations
neuchâteloises en pa^c 23

Dans sa séance du 9 mars 1971, le
Conseil d'Etat a nommé M. François
Sandoz , directeur de la fabrique d'E-
bauches, à Fleurier, en qualité de mem-
bre du Conseil d' administration de
l'Hôpital psychiatrique cantonal de
Ferreux ; Mme Odette Ramuz, originai-
re de Saint-Aubin (Fribourg), aux fonc-
tions de commis au Service cantonal
de l'assurance - maladie ; M. Claude
Perrenoud , originaire de La Sagne, ac-
tuellement commis au bureau de re-
cettes de l'Etat , aux fonctions de com-
mis à l'Office des poursuites et des
faillites de Boudry ; a autorisé, à titre
exceptionnel, M. André Cozzani , d'o-
rigine italienne, domicilié à La Sagne,
à pratiquer en qualité de médecin.

Décision du Conseil d'Etat

Inquiétant déséquilibre financier dans l'agriculture
Résultats moyens dans l'économie neuchâteloise

Précision, célérité : ces deux adjectifs peuvent s'appliquer au Crédit foncier
neuchâtelois qui, dans son 107e rapport, est déjà à même de dresser un premier
bilan de l'exercice écoulé pour l'économie du canton :

Sur le plan suisse, l'horlogerie, qui
joue le rôle que l'on connaît en pays
neuchâtelois, a participé en 1970 aux
exportations totales par 11,9 pour cent
contre 12,4 l'année précédente. La va-
leur des envois à l'étranger a atteint
2.629.042.639 fr. (contre 2.478.697.245
fr.) L'augmentation de 150.345.394 fr.
(6 pour cent) est un peu inférieure
à celle de l'année précédente. Pour les
montres et mouvements, l'accroissement
est de 5,44 pour cent en valeur contre
6,32 pour cent en 1969 et de 2,832 pour
cent en quantité contre 4,27 pour cent.
Les concentrations et fusions d'entre-
prises ont été nombreuses en 1970, tant
dans le secteur de l'horlogerie que dans
les autres branches de l'économie.

Pour l'agriculture, les conditions mé-
téorologiques ont été défavorables en
1970. L'hiver a eu de la peine à s'en
aller. La végétation fut très retardée.
Les pâturages de montagne n'ont pu
recevoir le bétail en estivage qu'à la
mi-juin faute d'herbage. Les fenaisons,
de quantité moyenne, ont été de très
petite qualité vu la pluie. Le mois de
juillet, par contre, trop sec, a ralenti
la croissance des regains. La mauvaise
qualité des fourrages engrangés s'est
répercutée sur la production laitière
qui a diminué, provoquant ainsi un
manque à gagner sensible pour les
agriculteurs.

FRAIS ACCRUS
Les moissons, également retardées,

ont produit une qualité et une quan-
tité moyennes. La culture des pommes
de terre a donné un rendement satis-
faisant. La récolte de fruits, de son
côté, a été bonne. L'année 1970 n'aura
donc pas permis d'augmenter le re-
venu agricole. Les frais de production
n'ont cessé d'augmenter et le déséqui-
libre financier des exploitations devient

inquiétant. Le produit des forets s'est
toutefois encore un peu amélioré. Le
prix du bois est très élevé et malgré
l'augmentation des frais de façonnage
et de transport, le rendement des cou-
pes est resté intéressant pour les pro-
priétaires forestiers.

Pour ce qui est de la vigne, elle a
produit cette année 37.274 gerles de
blanc contre 18.781 en 1969, et 9514
gerles de rouge contre 5537. La récolte
peut être qualifiée de bonne et d'ex-
cellente qualité. Le prix de la ven-
dange a augmenté de 10 fr. par gerle
tant pour le blanc que pour le rouge.
La gerle de blanc a été payée au degré
moyen de 190 fr. et celle de rouge
230 fr. Les viticulteurs ont fort heureu-

Neu- La Chaux- Le
châtel de-Fonds Locle

Population en décembre 1969 36 685 42 940 14 936
Population en décembre 1970 36 760 42 701 14 585
Diminution 239 351
Augmentation 75
Appartements créés en 1970 368 223 13
Appartements totaux en décembre 1970 14 534 17 390 5 854
Degré moyen d'occupation de chaque appartement
à fin 1969 2,588 2,478 2,557
à fin 1970 2,529 2,455 2,491
Appartements nouveaux qui seront mis sur le

marché en 1971 (sous réserve des demandes
futures) environ 273 538 146

Ces précieux renseignements fournis
par le Crédit foncier laissent donc ap-
paraître une certaine stabilisation dans
la plupart des secteurs de l'économie
neuchâteloise, même si l'évolution reste
favorable. Le canton, d'ailleurs ne fi-
gure plus au rang des Etats riches de
la Confédération. Soit dit en passant
que ce n'est pas toujours pour lui dé-
plaire puisqu'il est mieux placé, selon

sèment obtenu une recette satisfaisan-
te.

La surface du vignoble, qui était de
594 hectares en 1969, s'est malheureu-
sement réduite encore de 5 ha et ne
représente plus que 589 ha. Voyons
enfin l'aspect démographique. La popu-
lation du canton a passé de 166.781 à
166.973 âmes, en augmentation de 192
seulement, contre 984 l'année précé-
dente. Dans le district de La Chaux-de-
Fonds, elle a diminué de 255, dans celui
du Locle de 335 et dans celui du Val-
de-Travers de 315 habitants. A Neu-
châtel, elle a augmenté de 75 personnes,
alors qu'à La Chaux-de-Fonds, elle s'est
réduite de 239 et de 351 au Locle. A
Neuchâtel, à La Chaux-de-Fonds et au
Locle, les variations du nombre d'ha-
bitants et leurs incidences sur le degré
d'occupation de chaque appartement
sont les suivantes :

cette nouvelle classification pour obte-
nir l'aide financière du gouvernement
fédéral. Mais si la croissance économi-
que est étroitement liée, dépend mê-
me, du développement constant des élé-
ments d'infrastructure et des équipe-
ments collectifs, l'équilibre des res-
sources et des dépenses devra sans
cesse être mieux préservé pour assurer
solidement l'avenir. (J.-A. L.)
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DISTRICT DU VALrDE -TRAVERS

La société de tir « Le Gruth » qui
avait son local à l'hôtel de la Croix-
Blanche, a trouvé une nouvelle salle
de réunion au restaurant de la Place
d'Armes. C'est d'ailleurs dans cet éta-
blissement, que se déroulera la semaine
prochaine, l'assemblée annuelle, (rq)

Nouveau local
pour le « Griltli »

M. D. P. est prévenu, sur plainte
d'un coreligionnaire, de dommages à
la propriété pour avoir, alors qu'il était
dans un établissement public, endom-
magé volontairement le manteau de ce
dernier, suspendu à une patère, en le
brûlant avec une cigarette. Le plaignant
ne sait pas le français. Le prévenu ar-
rive à peine à se faire comprendre et
il faut l'aide d'un interprète qui se
trouvait, heureusement, dans la salle.
Le plaignant n'a aucune preuve, si ce
n 'est qu'il observait le prévenu tout en
regardant la télévision. Le prévenu
conteste formellement ce qu 'on lui re-
proche. En fin de compte, le tribunal
classe l'affaire avec le consentement
des parties, (ab)

POUR RIEN

FLEURIER
La patinoire est f ermée

La patinoire fleurisanne devait se
fermer vendredi soir après le match
de hockey qui opposait Fleurier à
Uzwil. Comme cette dernière équipe
avait emporté la partie par 7 à 6, un
match de barrage a été joué samedi
matin sur la même patinoire, sur dé-
cision de la Ligue. A l'issue de ce der-
nier, le score étant nul, il fallut jouer
les prolongations, alors que les joueurs
étaient déjà plus que fatigués. Après
huit minutes de jeu , le Hockey-Club
Fleurier a réussi par un goal de
Stettler de remporter le titre de cham-
pion suisse en première ligue. Ce ma-
gnifique spectacle clôtura la saison
à la patinoire fleurisanne. (rq)

Soirée du Chœur mixte
Le Chœur mixte de la paroisse de

Môtiers - Boveresse a donné, samedi
dernier, sa soirée musicale et théâ-
trale annuelle à la salle des spectacles
du collège, devant un nombreux audi-
toire. Mme M. Bielser, présidente, a
souhaité la bienvenue et relevé le suc-
cès du recrutement de l'automne der-
nier, qui a permis de renforcer l' e f -
f ec t i f  de la société d'une quinzaine de
membres. Le chœur compte une qua-
rantaine de membres et envisage l'a-
venir avec optimisme.

Sous la direction de M. Armand
Reymond , les chanteurs ont exécuté
six. chœurs, qui furent très appréciés
et applaudis. Un quatuor de dames a
chanté , également avec succès.

La partie théâtrale comprenait une
pièce gaie en deux actes, de Félicien
Marceau, interprétée par un groupe de
la Jeune Eglise de Fontainemelon. Ces
acteurs amateurs ont été chaleureu-
sement applaudis et méritent des f é -
licitations pour la manière dont ils
ont tenu leurs rôles.

A la suite du spectacle , une soirée
familière a réuni membres act i fs , pas-
s i f s  et honoraires du Chœur mixte, à
l'Hôtel des Six-Communes. (ab)

MÔTIERS

NOIRAIGUE
Assemblée de l'Eglise

L'assemblée générale de l'Eglise a
réuni, hier soir, à Noiraigue, 41 pa-
roissiens qui, par vote au scrutin se-
cret , on adopté à l'unanimité les révi-
sions constitutionnelles permettant aux
femmes d'être admises à la consécra-
tion et éligibles aux fonctions pastora-
les, ainsi que les dispositions nouvelles
concernant le ministère diaconal. Au
début de l'assemblée, le pasteur Jean-
Pierre Barbier fit part de l'appel que
lui a adressé la paroisse réformée
d'Estavayer et qu 'il a accepté. C'est en
1965 que le Conseil synodal confiait
au pasteur Barbier , à titre intérimaire,
la paroisse de Noiraigue. Ministère
qu 'il remplit par la suite parallèle-
ment avec la direction de la bibliothè-
que des pasteurs à Neuchâtel. Le vice-
président du Collège des anciens, M.
J.-F. Joly, exprima la reconnaissance
de la paroisse au pasteur Barbier et,
après avoir évoqué les problèmes qui
se posent actuellement à plusieurs pa-
roissiens du district, engagea les fidè-
les à redoubler de zèle, (jy)

LES VERRIÈRES
Convois « Feu et joie »

à la gare
Une fois de plus , la gare des Verriè-

res a connu jeudi après-midi l'anima-
tion que lui vaut , tous les trois mois,
les départs et arrivées des enfants pris
en charge dans les bidonvilles de la
région parisienne par les responsables
du mouvement « Feu et joie ». Jeudi
après-midi , une trentaine d'enfants re-
partaient et samedi soir, ils seront 27
à arriver dans notre canton , la plupart
accueillis par des familles du Val-de-
Travers et des Montagnes neuchâte-
loises. (mn)



Je cherche pour le printemps 1971

APPRENTI
CUISINIER

S'adresser à M. Franz Baggenstos
Gasthof Lindenhof - 6330 Cham .
Tél. (042) 36 16 70 ou (039) 22 28 27

Fabrique d'horlogerie
CAUNY WATCH

114, Av. Léopold-Robert
cherche pour tout de suite ou
pour date à convenir
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"" . "-'X.'ila aomicile ou en atelier

auxiliaires
pour petits travaux d'emballage,

demi-journée acceptée.

fournifuriste
secrétaire

Se présenter de 10 à 12 heures
ou de 14 à 18 heures ou télépho-
ner au (039) 23 21 81.

Porté disparu
FEUILLETON DE « L'IMPARTIAL » 31

THERESA CHARLES

Editions de Trévise, Paris
(Opéra Mundi).

Je reposai ma tasse et réprimai un bâille-
ment. Annette semblait disposée à explorer son
sujet toute la nuit. Quant à moi, j'étais épui-
sée, mentalement et physi quement. La journée
avait été aussi longue que désagréable. Il
était minuit passé, à présent. Je n'avais qu 'une
envie : retrouver mon lit et dormir. La fatigue,
je m'en rendais compte, pouvait , à un certain
degré, oblitérer les mouvements du cœur, le
raisonnement. Je n'avais plus la force de m'in-
téresser à quoi ou à qui que ce soit.

Cassy était, lui aussi, très fatigué. Il se con-
tenta d'émettre un vague grognement ensom-
meillé lorsque deux des chiots vinrent poser
leur truffe fraîche sur mes chevilles. Je me
rechaussai et me levai.

— Il est tard, Annette, je vais aller me cou-
cher. Merci pour le café.

— Vous vous dérobez toujours, me dit-elle
brusquement. Je m'efforce de vous traiter com-
me une jeune sœur, mais vous gardez vos
distances. Est-ce parce que vous êtes de natu-
re indépendante... ou parce que vous n'avez pas
confiance en moi ?

Rien ne m'avait préparée à cette attque et
je la regardai avec surprise.

— Ni l'un ni l'autre. Je ne vous comprends
pas, tout simplement. Ni votre attitude à
l'égard de Lyle. Vous ne m'avez jamais donné
à entendre que vous étiez dans mon camp.

Elle haussa ses épaules grasses, comme si
elle regrettait son accusation.

— Après tout , il n'y a aucune raison pour
que vous agissiez autrement, répondit-elle de
façon ambiguë. Peut-être est-il préférable de
suivre sa voie toute seule. Mais, à votre place,
je ne ferais pas confiance à Keith. Il est folle-
ment jaloux de Lyle. Le saviez-vous ?

— Non. Je l'ignorais. Pourquoi cela ?
— Parce que Lyle est plus intelligent que

lui et plaît davantage aux femmes. De plus,
vous lui avez préféré Lyle. Il ne l'oubliera pas
de sitôt.

— Quelle idée ! Je n 'ai jamais accordé une
pensée à Keith.

Je me dirigeai vers la porte, manquant d'é-
craser au passage une grappe de chiots déter-
minés à faire un repas de mes chaussures.

— Bonne nuit, mon petit.

Annette repoussa les chiots du bout du pied
et m'ouvrit la porte.

— Pensez à ma suggestion quand même.
Ces chiens de berger sont un croisement d'é-
cossais et de gallois. Ce je une homme ne pour-
rait ni les exposer ni les faire se reproduire.

Je souris, refusant la discussion. Mais ,en
gravissant l'escalier, je me demandai comment
elle connaissait cette affaire. L'article et mes
photos ne devaient paraître que le samedi sui-
vant , dans « Prospect. »

CHAPITRE VII

J'ouvris et refermai derrière moi la porte
de mon appartement et déposai Cassy par ter-
re. Il s'ébroua et pointa aussitôt les oreilles.
Puis, le nez au sol, il suivit une piste invisi-
ble. Je le regardais faire, mal à l'aise.

Annette possédait-elle une clef de la porte ?
Etait-elle montée ici pour « fouiller » pendant
mon absence ? Comment aurait-elle su à quelle
espèce appartenaient les chiens chanteurs si
elle n'avait pas examiné les photos que j' en
avais pris ?

J'avais développé le film à l'atelier du jour-
nal , mais j' avais emporté quelques épreuves
pour les ajouter à ma collection. Je tenais des
fiches numérotées accompagnant toutes les
photos que j' avais eu l'occasion de faire depuis
le début de ma carrière, sans compter les al-

bums pleins du résultat de mes efforts précé-
dents.

Avais-je classé ces photos ? Non. Je les avais
laissées sorties dans l'intention de les mon-
trer à Annette. Je m'en souvenais, à présent.
Je les avais retirées de mon sac, posées sur ma
coiffeuse en prenant ma lampe électrique et
les' billets de banque. Annette avait dû entrer
dans ma chambre et les y voir.

C'était là une idée très désagréable. J'allai
dans ma chambre. Les photos étaient à l'en-
droit où je les avais laissées, mais on y avait
touché. Je rangeais, automatiquement, chaque
épreuve numérotée par ordre. A présent, la
dernière, un gros plan des trois chiens, était
sur le sommet. La photo était très nette. Les
chiens donnaient l'impression de sourire à l'ob-
jectif et chaque détail de leur robe se déta-
chait nettement.

L'un des sujets avait une robe noire lustrée
et des taches rouille au-dessus des yeux et de
chaque côté du nez, exactement comme Cassy.
Un autre était brun avec un poitrail et une
queue blancs. Le troisième, et le plus grand ,
était noir avec une large visière blanche et
seulement quelques taches inégales sous le
menton. Un expert comme Annette pouvait
certainement , rien qu 'à la vue de ces photos,
décider de la pureté du sang de ces chiens.

(A suivre)
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MIGROS 
cherche

pour ses succursales de LA CHAUX-DE-FONDS
Place du Tricentenaire (Forges) et Supermar-
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vendeuses-
caissières

! Formation par nos soins pour candidates nou-
velles dans ces branches.

Places stables, bonne rémunération , horaire de
travail régulier, avantages sociaux d'une entre-
prise moderne.

^("¦"̂ ^̂ w jl M-Participation

¦ i

Demander feuille d'inscription aux gérants des suc-
cursales ou à la Société Coopérative MIGROS NEU-
CHATEL, service du personnel, case postale 228,
2002 Neuchâtel, tél. (038) 33 31 41.

Votre avenir...

...très très confortable, si vous choisissez
votre ameublement chez

A LOUER pour LE 24 JUIN ou pour
date à convenir, A NEUCHATEL

à dix minutes du centre de la ville,
MAISON

comprenant : 11 pièces, cuisine, bain-
douches, dépendances, etc. Chauffage
général au mazout avec distribution
d'eau chaude. Jardin. Vue et tranquil-
lité. Les locaux conviendraient à l'usa-
ge de bureaux. Sous-location autorisée.
Faire offres sous chiffre P. 900001 N, à
Publicitas , 2000 Neuchâtel.

PIANO
J'achèterais pour
l'anniversaire d'une
jeune écolière, pia-
no brun en bon
état. Faire offre
avec indications de
prix et marque,
sous chiffre MH
5148 au bureau de
L'Impartial.

Vente
des épaves CFF

à CERNIER , Halle de Gymnastique.
samedi 20 mars 1971, de 9 à 12 heures,

et dès 13 h. 30.

Direction du 1er arrondissement CFF



Mini Permanente
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au Salon Hubert
Gaston Méroz

Balance 14

Tél. (039) 221975

Cet instantané a gagné
la cinquième VW1302 _ _
du concours de photos JUl îR0SS0ANTTC0...àwus jQHf
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Pour sa direction, la Compagnie des
TRAMWAYS DE NEUCHÂTEL

cherche à engager dès que possible

UNE SECRÉTAIRE
habile sténodactylographie avec quelques

années de pratique, connaissant
parfaitement le français et ayant de

bonnes notions d'allemand.

Place stable avec activité variée,
semaine de 5 jours, traitement en rapport
avec la formation, facilités de transport.

Faire offres à: Direction des T.N.
Quai Philippe Godet 5, 2001 Neuchâtel
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Nous engageons une

AIDE DE BUREAU
: pour le bureau de fabrication et pouvant fonctionner comme se-

crétaire du chef de la production, ainsi qu'une

EMPLOYÉE DE BUREAU
j; sachant dactylographier, pour la réception et la centrale télé-

phonique. Des connaissances d'allemand seraient utiles. i

Les candidates voudront bien adresser leurs offres à ! 1
OSCILLOQUARTZ SA, Service du personnel, 2002-NEUCHATEL 2.

Pour compléter notre équipe de révision de citernes,
nous cherchons

OUVRIER
REVISEUR
DE CITERNES

j dynamique , consciencieux, capable d'assumer la res-
ponsabilité du service à la clientèle.

Personne capable serait éventuellement formée par
nos soins.
Nous offrons une place stable dans une ambiance de
travail agréable, des avantages sociaux et la semaine
de 5 jours.

Faire offres sous chiffre FR 5678, au bureau de
L'Impartial.
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Mme H. CUENAT
£Mtlqtte Gcuttuke
Versoix 4-La Chaux-de-Fonds

\^ Tél. (039) 22 53 65 
h

Wl
. verres de contact
von GUNTEN
Av. Lêop.-Robert 23

i A VENDRE pour cause de départ,

! CHAMBRE A COUCHER Fr. 400.-
' ainsi qu'un

BUFFET DE SERVICE
bas prix. - Tél. (039) 23 69 74.

t *

PIANO
à vendre, occasion
à saisir, en parfait
état. Tel (039)
23 86 32.

GUITARE
Leçons de guitare
sont données par
Mlle Daniele, rue
des Champs 19,
tél . (039) 23 26 73.

CHAMBRE meu-
blée, tout confort,
au centre, à louer
pour le 1er avril à
Monsieur sérieux.
Tél. (039) 23 38 03.

A LOUER tout de
suite, chambre à 2
lits, indépendante.
Tél. (039) 22 36 36,

A LOUER tout de
suite chambre meu-
blée avec salle de
bain et part à la
cuisine, à dame ou
demoiselle.
Tél. (039) 22 61 45,

A LOUER à de-
moiselle chambre
bre avec salle de
bain. S'adresser :
Epargne 2.

A VENDRE 1 di-
van-lit, 2 fauteuils,
1 cuisinière élec-
trique, 1 établi
d'horloger. S'adres-
ser : Postiers 27,
1er étage à gauche,
A VENDRE cuisi-
nière à gaz, 4 feux,
en parfait état.
Tél . (039) 22 18 40.
A VENDRE pour
cause de départ :
meubles de salle à
manger (bahut et
argentier) en noyer
poli , en pariait
état ; 1 porte-man-
teau en chêne, 1
plafonnier ; 1 vio-
lon ; 1 pendule.
Tél. (039) 22 65 54
A VENDRE un sa-
lon rembourré, en
bon état ; 2 tables
de chevet en noyer
poli ; prix avanta-
geux. TéL (039)
23 48 24.



Muriaux: importantes décisions communales
Affluence exceptionnelle à l'assem-

blée communale qui a réuni 86 citoyen-
nes et citoyens, sous la présidence de
M. Jean Boillat , maire. Les commissions
scolaires cle Muriaux et des Emibois ,
après consultation des parents , ont dé-
cidé de regrouper les élèves des deux
circonscriptions scolaires de la manière
suivante : degré inférieur (Ire à 3e
année) à Muriaux ; degrés moyen et
supérieur aux Emibois. L'assemblée
communale devait voter les crédits né-
cessaires au transport des écoliers et
désigner la personne chargée de ce
travail. Il s'agit de conduire quatorze
enfants de Muriaux aux Emibois et
treize des Emibois et des hameaux des
alentours à l'école de Muriaux. Pour
ce transport , cinq postulations sont par-
venues au Conseil communal qui en a
retenu quatre. La cinquième ne ré-
pondait pas aux conditions requises, le
postulant n 'étant pas domicilié dans la
commune. Au vote au bulletin secret ,
l'assemblée communale a attribué ce
transport à la Fondation pour le cheval
du Roselet qui avait fait acte de can-
didature par l'intermédiaire de son siè-
ge central à Berne. La Fondation a
obtenu 35 voix contre 27 à une entre-
prise spécialisée des Emibois.

Ensuite, les citoyens ont voté le cré-
dit de 10.000 francs nécessaire à ce

transport qui fera l'objet d'une subven-
tion de 45 pour cent.

L'assemblée a approuvé le nouveau
règlement forestier , le précédent da-
tant de 1921. Le maire, M. Jean Boillat ,
a annoncé la démission pour la fin sep-
tembre de M. Antoine Willemin du
Roselet , garde-forestier depuis 35 ans.
M. Boillat l'a remercié de son travail
et de son dévouement. L'assemblée a
ratifié la proposition du Conseil de
créer un poste permanent de garde-
forestier et fontainier communal et elle
a approuvé le cahier des charges. La
place sera prochainement mise au con-
cours. De ce fait, le poste de forestier
du Cerneux-Veusil sera supprimé alors
que M. Léon Maître qui assumait avec
compétence la charge de fontainier , a
mis son mandat à disposition.

L'automne dernier un incendie avait
anéanti la ferme de M. Michel Aubry
aux Emibois. Désirant reconstruire, ce
jeune agriculteur a présenté une de-
mande de 200 m3 de bois de service.
L'assemblée, favorable au principe, a
toutefois décidé de renvoyer sa déci-
sion à une prochaine assemblée en
priant le requérant de présenter les
plans , ainsi qu'une liste de bois dé-
taillée. Le présiden t a levé l'assem-
blée à 23 h. 30. (y)

Le synode franc -montagnard favorable
an début de Tannée scolaire le 15 août

Le synode d'hiver du corps ensei-
gnant des Franches - Montagnes s'est
tenu à l'Hôtel du Cerf , au Noirmont, en
présence de MM. Maurice Péquignot,
inspecteur scolaire, Pierre Jelmi, insti-
tuteur à Bassecourt, représentant ju-
rassien à CIRCE, et d'une quarantaine
de membres.

Après les souhaits de bienvenue du
président, M. Laurent Froidevaux, des
Emibois, Mlle AUimann, de Saint-Brais ,
trésorière, a présenté le rapport de cais-
se. L'assemblée a admis une nouvelle
membre, Mlle Rolande Baume, des
Breuleux, et a pris acte des démissions
de Mmes Nelly Joliat , du Peuchapatte,
François von Gunten, des Enfers, et de
Mlle Christiane Boichat, des Bois.

Le président ayant évoqué le problè-
me des gratifications d'ancienneté, M.
Péquignot a relevé qu'il avait soulevé
cette question à l'Association des mai-
res. Celle-ci s'est prononcée favorable-
ment et il est à souhaiter que toutes les
communes prennent prochainement
une décision positive;

Après avoir traité diverses questions
administratives, l'assemblée a désigné
une commission spéciale pour répondre
au questionnaire de la SEB concernant
le transfert du début de l'année scolaire
du printemps à l'automne.

Le Grand Conseil ayant voté la loi
sur la coordination scolaire, le synode
des Franches - Montagnes, comme ceux
d'Ajoie et de la Vallée de Delémont,
a voté la résolution suivante :

« Les membres de la section franc-
montagnarde de la Société des ensei-
gnants bernois ont pris connaissance
des nouvelles dispositions légales con-
cernant le début de l'année scolaire.

» Conscients des sérieuses difficultés
que pourrait créer une interprétation
extensive de l'article 54 de la loi, ils
prient la Direction de l'instruction pu-
blique de fixer le début de l'année
scolaire de manière uniforme pour tou-
tes les écoles de la partie française du
Jura. Ils souhaitent que la date arrê-
tée soit .le 15 août, afin que l'année
scolaire puisse commencer après les
vacances d'été, dans l'intérêt de la coor-
dination romande ».

Mme François von Gunten a présenté
ensuite les travaux de la Commission
radioscolaire. Une amélioration dans la
présentation des fiches sera étudiée et
soumise aux organes responsables.
Mme von Gunten a rappelé qu'il était
permis d'enregistrer les émissions pour
son usage personnel, mais qu'il était in-
terdit d'utiliser ces enregistrements à
des fins commerciales.

L'assemblée a entendu ensuite un in-
téressant rapport de M. Pierre Jelmi,
de Bassecourt, délégué jurassien à
CIRCE. U a fait l'historique de l'Ecole
romande née au Congrès de Bienne de
1962, puis a défini la mission de CIRCE.
La commission a commencé l'examen
des programmes élaborés par les di-
verses sous-commissions. M. Jelmi a
insisté sur le fait que chaque collègue
est concerné par la mise au point des
programmes. Chaque enseignant doit
profiter de la possibilité dont il dispose
de faire part de ses suggestions et re-
marques afin que les nouveaux pro-
grammes romands soient le reflet des
conceptions pédagogiques d'une grande
majorité d'enseignants, (y)

Confirmation à la paroisse
catholique romaine

La paroisse catholique était en fê te ,
dimanche, pour la cérémonie de con-
firmation de 92 enfants, ceux-ci re-
présentant un contingent de quatre
années.

La cérémonie s'est déroulée en pré-
sence de Mgr l'évêque Haenggi , ac-
compagné du vicaire général Joseph
Candolfi. Le doyen du décanat , le curé
Freléchoz , de Moutier, était également
présent.

Le Chœur mixte a pris part à cette
f ê t e  de la confirmation, (hi)

De l'information
pour le CCJ

On sait qu 'à l'instar d'autres impor-
tantes localités jurassiennes, Tramelan
a posé sa candidature pour le Cen-
tre culturel jurassien, dont la création
est à l'étude depuis un certain temps.

Afin que la population soit pleine-
ment renseignée au sujet de cette ins-
titution , une assemblée d'information
se tiendra lundi prochain , réunissant
le Conseil général, les membres de
commissions, les responsables de so-
ciétés et toutes les personnes intéres-
sées par le CCJ.

Deux exposés seront présentés, l'un
par M. Willy Jeanneret, maire, le se-
cond par M. Jean-Marie Moeckli, se-
crétaire de la commission d'étude du
Centre culturel jurassien. Ces deux
personnalités, on s'en souvient, fai-
saient partie de la mission qui s'est
rendue à Paris, en février, pour une
visite'de centres culturels, (hi)

TAVANNES

Concours de ski
pour écoliers

Le concours de ski pour écoliers a
connu un très beau succès. Une trentai-
ne de participants ont trouvé à Montoz
une neige excellente. Ci - après les
meilleurs résultats :

Catégorie filles : 1. Claudine Lanz
97"2. — Catégorie garçons - cadets : 1.
Denis Steiner 70"2. — Catégorie gar-
çons - aînés : Walther Olivier gagne
(63"4) pour la seconde fois le challenge
<- Charpilloz » . Chaque concurrent a re-
çu une récompense, grâce au magnifi-
que pavillon de prix , dons des com-
merçants de Tavannes. (ad)

TRAMELAN

' BIENNE • BIENNE

Décès d'un industriel
M. Jean-Marc Vaucher, directeur

commercial de la manufacture d'horlo-
gerie Recta SA, est décédé dans sa 55e
année, après une longue maladie.

Né à Bienne, le défunt fit toutes ses
classes dans cette ville, où il fréquenta
également le gymnase commercial. A
Neuchâtel , il obtint bachot et licence
es sciences commerciales. Après des
stages en Angleterre et aux Etats-Unis,
M. Vaucher entra à la Recta , entreprise
familiale, en 1942. Membre du Conseil
d'administration dès 1953, il en devint
directeur commercial en 1963.

En collaboration avec son frère, Eric,
directeur technique, il contribua à
i'heureux développement de cette im-
portante manufacture. Au service mi-
litaire , le capitaine Jean-Marc Vaucher
commanda une compagnie de gardes-
frontières. Nos condoléances, (ac)

La Société jurassienne de travail ma-
nuel et de réforme scolaire que préside
M. Charles Moritz, Instituteur à Saint-
Ursanne, a décidé l'organisation de
quinze cours destinés au corps ensei-
gnant de tous les degrés. Ce programme
d'activité s'étend des travaux manuels
sur bois ou métal à l'éducation artisti-
que, en passant par les sciences. Les
théories et méthodes nouvelles d'en-
seignement n 'ont pas été ignorées puis-
que l'on y parlera de mathématiques
modernes, de méthodologie du film en-
fantin , de pédagogie institutionnelle et
de magnétophone au service de l'école.
Il est vrai que l'enseignement, plus
que toute autre profession, exige un
recyclage permanent, (fx)

Cours de perf ectionnement
pour les enseignants

jurassiens
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Un centre d'enrobage bitumeux projette
de s'installer aux environs du Noirmont

Une grande entreprise de construc-
tion et de génie civil du village envisa-
ge la création d'une société anonyme
qui se propose d'installer un centre
d' enrobage bitumeux au pied des ro-
chers de Gipois , sur la route qui des-
cend à La Goule. Les expertises faites
ont montré que les pierres qui pour-
raient être retirées de cet éperon
étaient de bonne qualité pour fournir
la chaille utilisée pour les sous-couches
des constructions routières. La société
requiert donc de la commune deux
autorisations, celles d'acheter la pierre
qui constituera la future carrière , soit
500.000 mètres cubes pour lesquels il
serait versé une somme d'un demi-mil-
lion de francs , ainsi que l'octroi d'un
droit de superficie de 4000 mètres car-
rés environ pour la pose des installa-
tions et la fabrication d'enrobé bitu-
meux au pied même du Gipois. Le prix
de location devra également être fixé
par l'assemblée.

L'introduction de cette nouvelle in-
dustrie offre divers avantages. Outre
une importante rentrée financière pour
la commune, elle créerait une dizaine
d'emplois nouveaux. Les installations
de concassage étant situées à bonne

La carrière située au-dessous du village est actuellement en travail. On
achève de concasser les pierres que la convention non encore renouvelée à

cause du recours à l'instance cantonale permet encore d' exploiter.
(photo Impar - f x )

distance du village, la population n'au-
rait plus à se plaindre du bruit des mi-
nes et des machines au travail, de la
poussière et de mauvaises odeurs. En-
fin , l'entreprise intéressée par ce nou-
veau chantier fait cette proposition
dans un souci d'apaisement.

On se souvient en effet qu'à la fin
de l'an dernier, elle avait sollicité de la
commune l'autorisation de poursuivre
l'exploitation de la carrière située en
contre-bas du quartier d' « En-Haut-le-
Creux » . Les habitants de cette zone
avaient alors adressé une pétition à
l'autorité communale pour tâcher d'em-
pêcher toute extension de cette carriè-
re, mais l'assemblée n'en avait pas tenu
compte, ce qui avait provoqué le dépôt
d'une plainte à la préfecture de dis-
trict. Le préfet avait débouté les plai-
gnants, mais ceux-ci ont recouru au-
près du Conseil exécutif. L'affaire est
actuellement pendante auprès de cette
instance qui n'aura sans doute pas à
faire connaître son avis si décision est
prise le 22 mars prochain d'ouvrir la
carrière de Gipois.

En cas de vote affirmatif , la mise en
exploitation ne débuterait pas avant le
printemps 1972, à cause du temps né-
cessaire au montage des diverses ins-

'talîa'tions. Il y aurait aussi lieu ' de
prévoir alors un certain aménagement
de la carrière actuellement encore en
exploitation. La commune aurait la pos-
sibilité d'y déposer les matériaux de
terrassement et de démolition pour
combler partiellement, par gradins, ce
grand vide et empêcher ainsi des ébou-
lements de se produire.

Il faut toutefois bien penser que des
citoyens s'opposeront aux projets envi-
sagés. Les défenseurs de la nature et
des sites seront de ceux-là , bien que les
rochers de Gipois , contrairement à ceux
des Sommêtres, par exemple, ne figu-
rent point dans une zone protégée.

En cas de refus, l'entreprise de cons-
truction routière noirmontaine répon-
dra favorablement aux demandes d'ex-
ploitation de carrières déjà faites par
des communes voisines.

A. F.

Les comptes sont acceptés
Une dizaine de citoyens et citoyennes

se sont réunis en assemblée communa-
le, sous la présidence de M. Jean-Phi-
lippe Cattin. Les dépassements du bud-
get ainsi que les comptes, qui bouclent
avec un léger déficit, ont été acceptés.
Les statuts d'estivage de la Michel et
de la Daxelhofer ont été fixés comme
les années précédentes. L'assemblée a
en outre décidé à l'unanimité l'adhésion
de la commune à l'Association d'aide
familiale , groupement des Franches-
Montagnes et environs. Un nouvel ar-
ticle, concernant les constructions sur
terrain privé et communal, a été ajouté
au règlement de commune, (pf)

LE PEUCHAPATTE

SAINT-IMIER
Démission regrettée

Mlle Marianne Gaille , organiste de la
paroisse protestante de langue alleman-
de du Haut-Vallon, à Saint-Imier, a
donné sa démission, pour raisons fa-
miliales, (ni)

40 années de f idélité
à la Banque populaire suisse

M. Georges Vuilleumier , fondé de
pouvoir et chef du personnel de la
Banque populaire suisse, à Saint-Imier,
i- été fêté pour quarante années de fi-
délité à la Banque populaire suisse.
Durant cette longue période de travail,
M. Vuilleumier a fait preuve de belles
qualités professionnelles, justifiant les
témoignages de confiance dont il a été
l'objet de la part des organes respon-
sables de l'important établissement
bancaire suisse, (ni)

Carnet de deuil
LES EMIBOIS. — Quelques mois

après avoir quitté les Emibois pour
s'établir au Noirmont , M. Rémy Hen-
ner est décédé à l'âge de 67 ans. Il
avait été hospitalisé à Saignelégier, le
19 janvier. Bien que travaillant comme
boîtier à la fabrique Miserez de Sai-
gnelégier où il était apprécié, M. Hen-
ner a toujours habité aux Emibois.
Parallèlement à sa profession de boî-
tier , M. Henner exploitait un petit do-
maine agricole. U a vendu sa ferme
à l'Etat qui envisage la correction de
la route cantonale, .avant de s'établir
au Noirmont.

Franc-Montagnard de vieille souche,
le défunt était un citoyen paisible et
travailleur. Il fut  durant de nombreu-
ses années vérificateur des comptes de
la commune. Nos sincères condoléan-
ces, (y)

Les Bois : la Caisse Raiffeisen se porte bien
La Caisse de crédit mutuel s'est réu-

nie récemment en assemblée générale.
M. Albert Boillat, président du comité
de direction , salua une centaine de
participants, dont Mme Albert Wille-
min, doyenne des membres de la
Caisse.

Après lecture du protocole, le prési-
dent honora les membres défunts et
entama la présentation des comptes
de 1970, précédée d'un bref rapport :

il souligna l'entrée de 11 nouveaux
membres, qui portent l'effectif de la
Caisse à 159 membres. Erifin, il re-
mercia les débiteurs pour la ponctua-
lité dont ils font preuve dans leurs
engagements, et les créanciers pour la
confiance témoignée ; le président ex-
prima aussi sa reconnaissance au co-
mité et au conseil de surveillance.

Ensuite, M. Henri Boillat, caissier,
récapitula les comptes de 1970 et sou-
ligna surtout la confiance dont la
Caisse est gratifiée. Les prêts s'élè-
vent à près de 4.000.000 de fr., alors
que les placements atteignent le mê-
me chiffre : 2.850.000 fr. à la caisse
d'épargne, 160.000 fr. sur les livrets
de dépôts et 890.000 en obligations.
Un beau bénéfice de 13.000 fr. porte
la réserve à plus de 154.000 fr., tan-
dis que le bilan, à la fin de 1970, dé-
passe 4.750.000 fr. Un mouvement gé-
néral de 11.000.000 de fr. concrétise
bien l'esprit de confiance mutuelle,
symbole des caisses Raiffeisen.

Le caissier remercia le comité et les
membres pour leur coopération. En-
suite, le doyen Theurillat, président
du conseil de surveillance, demanda
aux participants d'approuver ces comp-
tes, après quoi les assises se terminè-
rent par un excellent souper-chou-
croute, (mj)

Après un incendie
L enquête menée par la police can-

tonale el par la sûreté de Moutier au
sujet de l'incendie de la ferme désaf-
fectée de Montcenay, survenu samedi
après-midi, s'est poursuivie dimanche
matin et a pu déterminer avec préci-
sion les causes du sinistre.

Les deux jeunes gens qui, comme
nous l'avons relaté dans notre édition
de lundi, aménageaient un logement
de vacances dans ce bâtiment, ont re-
connu, sans peine, que l'incendie était
dû à une négligence de leur part. En
effet , le feu allumé sous une cheminée-
voûte avait une telle intensité que les
flammes débordèrent et boutèrent le
feu au plafond de la grangerie.

Les deux jeunes gens regrettent cette
imprudence d'autant plus que l'anéan-
tissement de cette vieille ferme met
pour eux un terme à de beaux projets
de vacances dans ce merveilleux pays
franc-montagnard, (by)

Une enquête récemment menée au-
près des parents des élèves des classes
primaires a révélé que le 83 pour cent
de ceux-ci étaient favorables à la se-
maine de 5 jours. Aussi, la Commission
de l'Ecole primaire a-t-elle décidé d'in-
troduire cet horaire dès avril prochain,
et ce, à titre d'essai, pour une année.

D'autre part, sur proposition de la
Commission de l'Ecole primaire, le Con-
seil communal a décidé la création d'un
poste de directeur de l'Ecole primaire.
La tâche de celui-ci consistera surtout
à assurer la coordination entre les au-
torités et le corps enseignant. C'est le
maître de la classe supérieure, M. René
Bilat , qui a été appelé à assumer cette
fonction, (bt)

La semaine de 5 jours
à l'Ecole primaire

v ers l'ouverture d'un magasin
Le Conseil communal, dans sa der-

nière séance, a été avisé qu 'urt com-
merçant de Lajoux envisageait l'ou-
verture d'un commerce de boulangerie-
alimentation dans un ancien commerce,
dès le mois de mai prochain.

Les contribuables voient le délai qui
leur était imposé pour remplir leur
déclaration d'impôt être prolongé jus-
qu 'à fin mars. Il sera demandé au corps
électoral , lors de l'assemblée du 30
mars, de décider la vente de la Maison
communale qui servait de loge à l'en-
trée est du village, (fx)

LES GENEVEZ
Le nouveau comité central

de la Fédération jurassienne
de musique

samedi dernier , les membres du co-
mité central et de la Commission de
musique ont tenu séance à Tavannes.
sous la présidence de M. Norbert Gi-
rard , président central de la FJM.

Le but principal de cette réunion
était la constitution du comité issu de
la l'écente assemblée des délégués de
l;t FJM, à Courgenay.

Pour la période 1971 - 1974, le comité
central sera ainsi constitué : président,
M. Norbert Girard , Porrentruy ; vice-
président, M. René Bilat, Le Noirmont :
secrétaire correspondant, M. Bernard
Monnin , Bassecourt ; secrétaire des ver-
baux , M. René Liechti , Corgémont ;
caissier, M. René Tschan , Perrefitte ;
préposé aux vétérans, M. Amelio Cana-
le, Saint-Ursanne ; adjoint et propa-
gandiste, M. Roger Daverio, Bienne.

On sait que le président d'honneur
de la FJM est M. Charles Baertschi ,
de Saint-Imier, tandis que le vice^pré-
sident d'honneur est M. Roger Cattin,
des Breuleux.

Quant à la Commission de musique,
elle se trouve présentement amputée
d'un membre, par suite de la nomina-
tion de M. Girard à la présidence. Le
comité central la complétera prochai-
nement. Elle est actuellement composée
de M. Paul Montavon, président, et de
M. Alfred Marchino.
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iLa solution de l'avenir

REGAFLEX
Réfection de cheminées
par chemisage intérieur, sans joints, avec tube
flexible en acier CHROME-NICKEL. Introduc-
tion facile par le haut de la cheminée, sans
ouverture intermédiaire.
Garantie de longue durée.
Devis gratuit et sans engagement.

AGENCE EXCLUSIVE
POUR LA SUISSE ROMANDE
Bureau technique A. Bastian, Chauderon 3,
1003 Lausanne - Tél. (021) 22 69 17.

V M

FABRIQUE D'HORLOGERIE DE PRÉCISION
cherche une collaboratrice en qualité de

SECRÉTAIRE
qui sera rattachée directement à la direction. Nous
souhaitons engager une personne capable :
— d'exécuter l'ensemble du courrier de la direction

(correspondance, rapports, etc.)
— de préparer et de tenir les dossiers de nos agents

à l'étranger
— d'organiser la visite de notre clientèle et de pré-

parer les voyages à l'étranger de nos collabora-
teurs

Les exigences du poste requièrent :
— une bonne culture générale
— la maîtrise des langues française et anglaise et si ,

possible de bonnes connaissances en allemand
— une certaine expérience dans une activité similai-

re, secteur horloger souhaité, mais pas indispen-
sable.

Entrée en fonction au début du mois de juin ou à con- '
venir. Les personnes intéressées par une activité indé-
pendante et variée dont la rémunération sera en rap-
port avec leurs qualifications, sont priées de sou-
mettre offre avec curriculum vitae à la Direction de
la Fabrique Juvenia, Horlogerie de Précision, rue
de la Paix 101, La Chaux-de-Fonds.

FABRIQUE D'HORLOGERIE

cherche

SECRÉTAIRE
QUALIFIÉE
désireuse et capable de s'occuper de façon indépen-
des dossiers d'un groupe géographique de clients.
La titulaire de ce poste devra faire preuve d'initia-
tive, avoir une expérience dans l'industrie horlogè-
re et bonne connaissance des langues (anglais,

! français, éventuellement espagnol).

Faire offre sous chiffre
900 076, avec curriculum vitae, à Publicitas SA,

' 2000 Neuchâtel.



LOB sur la monnaie, articles a exception
de la Constitution fédérale et logements

Séance du Conseil fédéral

La séance d'hier du Conseil fédéral a eu lieu sous la direction du président
de la Confédération, M. Rudolf Gnaegi, qui reprend son travail, mais à
mi-temps pour 15 jours encore, après sa légère crise cardiaque du 25 février.
M. Gnaegi a eu le plaisir, pour son retour, d'adresser ses félicitations à
l'équipe suisse de hockey sur glace, pour le succès qu'elle a remporté en
catégorie B, aux championnats du monde actuellement en cours dans notre
pays. A part cela, il a été question, lors de la séance, de la loi sur la
monnaie, des articles d'exception de la Constitution fédérale, du logement,
du tunnel ferroviaire de base sous le Saint-Gothard et du rapport de

gestion pour 1970.

Comme l'a indiqué le chancelier
de la Confédération, M. Huber, au
cours de sa conférence de presse, le
délai référendaire, pour la nouvelle
loi sur la monnaie, échoit le 31 mars.
Le Conseil fédéral a donc préparé les
décisions en la matière qui lui in-
combent désormais, en particulier
celle de maintenir la parité-or du
franc suisse à son niveau actuel.
Quant aux articles d'exception, il a
pris connaissance avec satisfaction
du résultat favorable de la procédure
de consultation, et il a chargé le con-
seiller fédéral Tschudi, chef du Dé-
partement de l'intérieur, de préparer
un message aux Chambres sur la
question, pour le début de la prochai-
ne législature.

Le conseiller fédéral Bonvin, chef
du Département des transports et
communications et de l'énergie, a fait
un rapport sur les travaux prépara-
toires en vue du percement d'un tun-
nel ferroviaire de base sous le Saint-
Gothard , et le conseiller fédéral
Brugger, chef du Département de
1 économie publique, a annoncé la
création d'un groupe de travail in-
terne, dans lequel figurent des re-
présentants de la Banque nationale
et de l'Administration fédérale des
finances, chargé de s'occuper de la
construction de logements à loyers
modérés, dans les cas particuliers où

cette construction se heurte a des
difficultés de financement, qu 'il au-
ra pour tâche d'aplanir. Le Conseil
fédéral a encore pris connaissance,
a indiqué le chancelier de la Confé-
dération, du dernier rapport partiel
nécessaire pour l'établissement du
rapport de gestion pour 1970. Celui-
ci pourra ainsi paraître d'ici la fin
du mois.

D'autres décisions du Conseil fédé-
ral n'ont pas été mentionnées par
M. Huber, mais ont fait l'objet de
communiqués. C'est ainsi que le gou-
vernement a approuvé les recom-
mandations de la Commission inter-
nationale pour la protection des eaux
du Léman, et invité les cantons du
Valais, de Vaud et de Genève à sou-
tenir les objectifs de cette commis-
sion, qu'il a décidé une simplification
des prescriptions- légales sur les li-
quidations, supprimant notamment
la distinction entre celles-ci et les
ventes spéciales, et qu'il s'est engagé
à verser une contribution de 500.000
francs à l'Institut pédagogique de
l'« UNR - WA - UNESCO » à Bey-
routh, organisé sous direction suisse
et qui permet de compléter la forma-
tion des instituteurs exerçant leur
métier dans les écoles de réfugiés
palestiniens. Des subventions seront
attribuées d'autre part à l'Institut

suisse de recherches expérimentales
sur le cancer (« ISREC ») à Lausanne,
et à la « Fondation Dr Adolphe Com-
be », à Lausanne également, pour la
construction d'un home-école destiné
à la formation scolaire spéciale et au
traitement médico - thérapeutique
d'enfants infirmes moteurs - céré-
braux.

Enfin, au chapitre des questions
parlementaires, le Conseil fédéral a
répondu à des petites questions des
conseillers nationaux Welter (soc. -
ZH) sur le stationnement abusif des
véhicules automobiles sur les trot-
toirs, Albrecht (pdc - NW), Broger
(pdc - AI) et Werner Schmid (ind. -
ZH), sur la réduction des vergers
telle qu 'elle est réalisée par la Régie
fédérale des alcools, et du conseiller
national Baumann (pab . - AG) à pro-
pos de la surveillance de la Confé-
dération sur la radio et la télévision.

(ats)

Le programme de crédit de 400 millions pour les pays
en voie de développement examiné au Conseil national

La séance d'hier, au Conseil na-
tional, a été entièrement consacrée
au débat d'entrée en matière sur le
crédit de programme de 400 millions
demandé par le Conseil fédéral pour
l'aide financière aux pays en voie
de développement. Ce crédit , ainsi
que l'ont rappelé les rapporteurs,
MM. Renschler (soc.ZH), président de
la commission, et Freymond (rad.VD)
est destiné à compléter les moyens
d'action de la Confédération pour
promouvoir le développement éco-
nomique et social du tiers monde.
11 servira, durant les années 1971 à
1973 au minimum, pour moitié à
notre participation aux actions des
organisations internationales, et pour
moitié à des projets bilatéraux. Deux
arrêtés sont soumis au Conseil : le
premier concerné, lès 400 millions,
et le second autorisait le Conseil
fédéral à conclure des accords avec
des organisations internationales ou
des pays en voie de développement,
dans le cadre d'arrêtés fédéraux par-
ticuliers relatifs aux crédits d'aide
financière.

C'est au sujet du second arrêté que
s'est exprimé le premier orateur du
débat , M. Clottu (lib.NE), qui en a
demandé le renvoi au Conseil fédé-
ral, avec invitation de présenter un
rapport supplémentaire sur sa cons-
titutionnalité. Pour le député neu-
châtelois en effets cet arrêté est en
contradiction avec la Constitution fé-
dérale : les accords à conclure seront
assortis, comme le reconnaît le mes-
sage, de délais de remboursement
d'une durée supérieure à quinze ans,
et l'article 89 de la Constitution pré-
voit que de tels accords «' doivent
être soumis à l'adoption ou au rejet
du peuple lorsque la demande en est
faite par 30.000 citoyens actifs ou par
8 cantons ». Il ne s'agit pas, précise
M. Clottu, de s'opposer à la coopéra-
tion technique, mais de rester en
accord avec la loi fondamentale de
l'Etat.

Se sont succédé ensuite à la tri-
bune les porte-parole des groupes.
Tous se sont prononcés en faveur de
l'entrée en matière et de l'adoption
sans modification des deux arrêtés,
jugeant d'une manière générale, l'ai-
de aux pays en développement trop
importante pour qu'il faille tenir
compte des objections sur la consti-
tutionnalité des projets.

Seul M. Durrenmatt (lib.BS) a
rappelé que la question n'est pas de
savoir si l'aide technique est néces-
saire, mais si par elle nous portons
préjudice à nos institutions. Il a si-
gnalé qu 'il est dangereux de favori-
ser l'aide multilatérale, moins bien
comprise par notre opinion publique,
au détriment de l'aide bilatérale,
mieux reconnaissable, et affirme
qu'il serait urgent de disposer d'un
article ̂ constitutionnel sur l'aide au
développement. Mais le député bâ-
lois lui aussi a considéré cette aide
comme trop justifiée pour qu 'il soit
possible de s'opposer à l'entrée en
matière.

De nombreuses opinions ont été

exprimées ensuite par divers parle-
mentaires s'exprimant à titre indi-
viduel. Signalons celle de M. Ziegler
(soc.GE), insistant sur la nécessité
d'établir des critères au nom des-
quels juger les régimes politiques
des pays à qui nous fournissons une
aide ; celle aussi de M. Glatthard
(rad.BE), partisan de la coopération
technique, mais demandant que l'on
songe aussi aux régions déshéritées
de notre pays ; celle enfin de M.
Eisenring (pdc.ZH), qui rejoint M.
Durrenmatt en exprimant le besoin
que beaucoup ressentent d'une doc-
trine solide en la matière.

La séance s'est terminée par les
répliques des rapporteurs, à l'occa-
sion desquelles M. Freymond a rap-
pelé à M. Ziegler la pensée: de Tal-
leyrand, pour qui « tout ce qui est
exagéré est insignifiant ». :

Aujourd'hui, ce sera au tour du
conseiller fédéral Brugger, chef du
Département de l'économie publique
de présenter l'avis du Conseil fédé-
ral , puis le Conseil national se pro-
noncera sur l'entrée en matière, (ats)

Le groupe BLS redoute que
son rachat soit retardé

Les autorités administratives de la
Compagnie du chemin de fer des
Alpes bernoises Berne-Loetschberg-
Simplon (BLS) et de la Compagnie
du chemin de fer Berne-Neuchâtel
(BN) ont publié hier un communi-
qué dans lequel elles répondent à une
déclaration parue dans la presse de
M. K. Wellinger, directeur général
des Chemins de fer fédéraux suisses.
Au cours d'une manifestation, ce der-
nier aurait mis en garde contre une
reprise d'autres chemins de fer pri-
vés par la Confédération.

Le BLS et le BN « ont pris con-
naissance avec étonnement » de cette
prise de position et constatent
qu'« avec la signature du contrat de
reprise des quatre chemins de fer du

groupe d'exploitation BLS - BN, le
Conseil fédéral s'est engagé, en 1966,
de proposer aux Chambres fédérales
la reprise du groupe BLS » . Le com-
muniqué précise en outre que « cet-
te décision de principe du Conseil
fédéral, en tant qu'autorité politique,
lie également les CFF ». Enfin, les
autorités administratives du BLS et
du BN, appuyent comme par le pas-
sé, les efforts du canton des Grisons
et des autorités des Chemins de fer
rhétiques pour la reprise de ces der-
niers par la Confédération.

Cette prise de position semble in-
diquer que le BLS redoute que l'étu-
cie du cas des Chemins de fer rhéti-
ques ne retarde le rachat du BLS.

(ats)
Un accident de la circulation a fait

un mort et un grand blessé hier ma-
tin sur la chaussée lac de l'autoroute
Lausanne - Genève, entre les jonc-
tions de Chavannes-de-Bogis et de
Nyon. Une voiture belge conduite à
vive allure par M. Christian Bar-
hier, 47 ans, comédien bien connu
par ses rôles dans des feuilletons té-
lévisés, a dérapé sur la route dé-
trempée et a violemment heurté les
glissières de sécurité placées de cha-
que côté de la chaussée, avant de se
partager en deux.

Le passager, M. Edgar Donati, 22
ans, comédien, domicilié à Genève,
a été éjecté et projeté par-dessus le
parapet du pont du Boiron et il a
fait une chute libre de douze mètres
avant de tomber en bordure de la
route cantonale Eysins-Arnex. Griè-
vement blessé, il a succombé à l'Hô-
pital de Nyon. M. Barbier, griève-
ment blessé lui aussi, a également
été hospitalisé à Nyon. (ats)

Canton de Vaud

# BERNE. — A fin février, 139
chômeurs complets en quête d'em-
ploi étaient inscrits auprès des Offi-
ces du travail , contre 199 le mois
précédent et 247 un an plus tôt. Le
nombre total des places vacantes
officiellement recensées atteignait
4322, contre 4102 en j anvier 1971
et 4451 en février 1970. (ats)

¦H- CITÉ DU VATICAN. — Le pa-
pe Paul VI a reçu hier, en audience
privée, le professeur Osca'r Cull-
mann, théologien protestant suisse,
qui avait participé au Concile Vati-
can 2 en qualité d'observateur.

(ats, dpa)

Terrible accident :
un comédien tué
un autre blessé

Salon de l'auto: journée des clients
Genève

Traditionnellement, le lundi du Sa-
lon est considéré comme un jour plus
particulièrement réservé aux ache-
teurs potentiels. La règle semble
avoir été respectée hier. On a pu
voir en effet dans tous les secteurs
des visiteurs très nombreux s'inté-
resser en détail aux voitures, ba-
teaux ou accessoires exposés. On a
pu les voir aussi engagés dans des
dialogues animés avec les vendeurs.
Si l'on en croit divers avis recueillis,
la journée fut bonne et intéressante
pour beaucoup.

Au nombre des visiteurs mar-
quants, on a noté le passage d'une
très forte délégation de la direction
générale des usines Peugeot , venue
à Genève pour prendre part à la
réunion des concessionnaires de la1
marque française en Suisse.

Le populaire Papillon , ancien ba-
gnard , devenu aujourd'hui roman-
cier à la mode, ainsi que scénariste
et acteur d'un film inspiré de son
existence aventureuse, a1 également
procédé à une visite du 41e Salon de
l'auto et de la nautique.

Signalons enfin qu'entre autres
champions du volant, Jackie Ste-
wart a procédé à des séances de si-
gnatures sur différents stands. Il a
notamment exprimé à la direction
du Salon l'intérêt très vif qu'il a
pris à visiter le secteur « Sport et
compétition » : il a d'ores et déjà

proposé sa collaboration pour l'orga-
nisation de l'exposition spéciale de
1973. (ats)

Augmentation des traitements des conseillers fédéraux
du chancelier de la Confédération et des juges fédéraux

Commission des finances du Conseil national

La Commission des finances du
Conseil national vient de proposer
à celui-ci d'augmenter de 16 pour
cent, en tant que mesure transitoire
pour 1971, les traitements et les pen-
sions de retraite des membres du
Conseil fédéral , du chancelier de la
Confédération ainsi que des membres
du Tribunal fédéral et du Tribunal
fédéral des assurances. Les traite-
ments proposés, quelque peu infé-
rieurs à ceux envisagés lors de la
session d'hiver 1970, sont les sui-
vants :

— Pour les conseillers fédéraux i
127.600 francs (actuellement 110.000).

— Pour le chancelier de la Confé-
dération : 104.400 francs (actuelle-
ment 90.000).

— Pour les juges du Tribunal fé-
déral et du Tribunal fédéral des as-

surances : 98.600 francs (actuelle-
ment 85.000).

Par la voie budgétaire, un crédit
annuel, fixé actuellement à 30.000
francs, est accordé aux conseillers
fédéraux pour la couverture de leurs
frais de représentation : celui qui est
ouvert au chancelier de la Confédé-
ration se monte à 10.000 francs. L'in-
demnité de 12.000 francs pouf le pré-
sident de la Confédération ainsi que
celles de 12.000 et de 6000 francs
pour le président du Tribunal fédéral
et le président du Tribunal fédéral
des assurances, demeurent inchan-
gées.

La Commission des finances du
Conseil national rappelle que depuis
1968, date de la dernière adaptation
de l'a rétribution des magistrats les
traitements des fonctionnaires de la
Confédération se trouvant au som-
met de la hiérarchie ont été augmen-

tés de 16 pour cent environ , tandis
que ceux des magistrats n'ont pas
été modifiés, et elle estime qu 'il y a
lieu de mettre fin à cette situation,
pour des raisons d'équité et de justi-
ce. En 1968, les traitements des con-
seillers fédéraux , fixés à 80.000 en
1963, avaient été montés à 110.000
francs, celui du chancelier de la Con-
fédération, fixé à 58.000 en 1965,
avait passé à 90.000 francs, et ceux
des juges du Tribunal fédéral et du
Tribunal fédéral des assurances, pré-
cédemment de 70.000 à 63.000 francs
à 85.000 francs. En ce qui concerne
le régime à appliquer après 1971, la
Commission a l'intention de soumet-
tre de nouvelles propositions, et s'ef-
forcera de trouver des solutions te-
nant compte de la tâche constitution-
nelle des Chambres fédérales et de la
nécessité d'instituer une procédure
adéquate, (ats)

Le Conseil fédéral répondra
à la fin de la session de mars

Contentieux TV et radio

A la question développée par le
conseiller national Baumann (pab ,
AG), concernant notamment la dé-
mission de M. W. Kaufmann de
la Télévision suisse alémanique, le
Conseil fédéral a répondu en fai-
sant état de ses démarches auprès
de la' SSR déj à soulevées au Con-
seil national.

Un échange de vues très détail-
lé a eu lieu à Berne, le 23 février
1971, entre des délégations du
Conseil fédéral et de la SSR. Les
problèmes qui étaient alors en
suspens devant le Parlement, ont
été évoqués au cours de cet en-
tretien. Le Conseil fédéral a reçu
de la délégation de la SSR, l'as-
surance qu 'il sera fait droit sans
retard au désir de voir traiter de
manière plus approfondie les pro-
blèmes de politique fédérale dans
les programmes de la radio et de

la télévision. En outre, la SSR a*
laissé entendre qu 'elle soumettrait
encore au Conseil fédéral un rap-
port complémentaire écrit traitant
les différentes questions en sus-
pens dans la mesure où elles ont
trait notamment au droit ou aux
structures.

Ce rapport ne sera' pas dispo-
nible avant la fin de la session de
mars 1971. Ce n'est donc que pen-
dant la session de juin qu'il sera
possible de donner une réponse
générale et simultanée à toutes les
interventions parlementaires qui
sont en rapport avec les ques-
tions soulevées par la ra'dio et la
télévision. Le Parlement et l'o-
pinion publique ont droit à une
information complète et détaillée.
Mais celle-ci doit être préparée
soigneusement, ce qui nécessite
un délai suffisant, (ats, imp.)

s 

Un congrès international
sur le bruit des avions

Zurich

L « Association européenne contre
les effets nocifs du trafic aérien » ,
organise du 18 au 20 mars prochain
à Zurich, un congrès international.
Différents orateurs traiteront des
problèmes actuels que pose le bruit
des avions et les moyens de lutte.
Les congressistes se rendront no-
tamment à l'aéroport intercontinen-
tal de Zurich-Kloten pour être ren-
seignés sur les dernières innova-
tions techniques en matière de me-
sure du bruit des avions et sur les
possibilités de lutter contre cet effet
nocif, (ats)



Le meilleur temps réalisé par le vétéran Drayer
Course de fond de printemps, bien nommée, au Locle

C'est par une très belle journée béné-
ficiant d'une température véritable-
ment printanière que s'est déroulée sa-
medi après-midi, la traditionnelle cour-
se de fond de printemps organisée par
le Ski-Club Le Locle.

Plus de 130 coureurs et tondeuses
avaient fait parvenir leur inscription.
Dans la catégorie « Jeunesse » on cou-
rait sur 4 km ; chez les dames et les
juniors sur 7 km. ; et enfin les seniors,
vétérans et élite Avaient boucler 14
kilomètres.

Les départs et arrivées avaient lieu
près de la patinoire, et les pistes étaient
tracées dans les champs et en forêt. A
cause de cela , les fondeurs ont dû con-
naître quelques problèmes de fartage
car la neige était molle au soleil et pou-
dreuse à l'ombre. Fait à relever, c'est
le vétéran loclois Hans Drayer qui a
réalisé le meilleur temps.

Le très actif Ski-Club Le Locle s'est
« mis sur les bras » un important
week-end sportif puisque c'est lui qui
organisait aussi le Concours scolaire de
La Jaluse. Ces deux manifestations ont
connu un succès mérité puisqu'à cha-
que fois un grand nombre de concur-
rents ont voulu se mesurer, (si)

Résultats
Catégorie JEUNESSE I: 1. Pierre Rey

(Les Cernets) 17'37". 2. André Rey (Les
Cernets) 18'19". 3. Jean-Pierre Hugue-
nin (La Brévine) 20'25".

Catégorie JEUNESSE II: 1. Jean-
Pierre Rey (Les Cernets) 17'04". 2. Fran-
cis Matthey (La Brévine) 17'47". 3. Ro-
land Mercier (Le Locle) 18*11".

Catégorie DAMES : 1. Doris Barth
(Granges) 37'36". 2. Chantai Bueche

(Chaumont) 38'27". 3. Graziella Linder
(Bienne) 47'45".

Hans Drayer, du Locle, a réalisé le
meilleur teinps absolu.

Sur la ligne de dé part , à gauche les OJ , puis Jean-Paul Junod et Claude Rosat. (photos Schneider)

Catégorie JUNIORS : 1. Eric Scher-
tenleib (Chaumont) 29'05". 2. Charles
Benoît (La Brévine) 29'43". 3. Laurent
Québatte (Les Cernets) 29'44".

Catégorie VETERANS : 1. Hans
Drayer (Le Locle) 55'01". 2. Gilbert
Brandt (La Brévine) 60'46" . 3. Alphonse
Kolly (Plasselb) 61*37".

Catégorie SENIORS, ELITE : 1.
Christian Pfeuti (Sangernboden) 54'32".
2. Jean-Paul Junod (Les Cernets) 56'
31". 3. Fredy Keller (Les Cernets) 56'
38". 4. Jean-Pierre Schneider (La Bré-
vine) 57'14". 5. Joseph Neuhaus (Plas-
selb) 57'23". 6. Robert Fatton (Les Cer-
nets) 57'44". 7. Jacques Berney (Orient -
Le Sentier) 58'03". 8. Mario Jeanbour-
quin (La Sagne) 59'16". 9. Hans Dousse
(Plasselb) 60'33". 10. Georges Frey .
(Mont-Soleil) 61*27".

Interclubs, catégorie JUNIORS : 1.
Ski-Club Plasselb (avec Urs Biéri , Hans
Neuhaus, Marcel Dousse) 91'38".

Interclubs, catégorie SENIORS, ELI-
TE, VETERANS : 1. Ski-Club Les Cer-
nets - Verrières (avec Jean-Paul Junod,
Frédy Keller, Robert Fatton) 170*53" .

Pleasrïer bat Uzwsi S à 4
Hockey : finale suisse de 1re ligue

FLEURIER : Stalder ; Staudenmann
ct Reymond ; Leuenberg et Weissbrodt;
Huguenin et Michaud ; Stettler et For-
noni ; Bieri, Emery et Frossard ; 'Ko-
hler, Gagnebin et Jacot ; Juvet.

Ce match a été joué avec intensité
par les deux équipes. Le premier tiers-
temps se termina sur un score nul
équitable. Au deuxième tiers-temps,
TJzwil réussit à prendre un léger avan-
tage. Fleurier commença la dernière
période avec la ferme intention de re-
monter le score. Grâce à une défense
neuchâteloise qui joua nettement
mieux que la veille, les avants fleuri-
sans se firent pressants et réussirent à
égaliser à 4 buts partout. Ce score ne
changeant pas jusqu'à la fin du match ,
il fallut recourir aux prolongations, par
deux fois 10 minutes, avec arrêt au
premier but marqué. Uzwil attaqua .
avec énergie, mais le poteau vint au

secours du gardien fleurisan qui était
battu. Dès ce moment, Uzwil accusa le
coup et, à la 8e minute, Fleurier réussit
à marquer un but splendide, devenant
ainsi champion suisse de première li-
gue. L'entraîneur Leuenberger peut
être satisfait de ses joueurs et de son
travail , qui a porté ses fruits au-delà
de toute espérance, (dg)

J.-P. Monsere tué accidentellement
Perte sensible pour le cyclisme mondial

Jean-Pierre Monsere, qui s'est tué accidentellement en course, près d'An-
vers (voir première page), avait fêté son 22e anniversaire le 8 septembre
dernier. Le 16 août 1970, sur le circuit de Mallory Park, à Leicester, il avait
fait sensation en enlevant le titre mondial sur route pour sa première saison

comme professionnel.

VINGT SUCCÈS
Depuis son passage chez les profes-

sionnels, en fin de saison 1969, il avait
totalisé vingt succès. A la course sur

route de Koekelare et au Tour de Lom-
bardie en 1969, il avait ajouté, en 1970,
des succès à Oostkamp, Boezinge, Ni-
nove, St-Andries, Lin-le-Noble, Pope-
ninge, Bornem , Trachineuse, Zingem,
Roulers , Koekelare encore, Barlaer , Re-
tie et Adinkerke , ainsi que dans les
deuxième et quatrième étapes du Tour
d'Andalousie et dans la première étape
de Paris - Luxembourg, juste avant le
championnat du monde sur route qui
devait voir sa victoire.

J.-M. Aebi et Saignelégier victorieux
à la course de fond du Raimeux

La course de fond organisée à Rai-
meux par les Amis de la Nature de
Moutier a remporté un grand succès.
Les meilleurs temps de la journée ont
été réalisés par les vétérans Jean-Mi-
chel Aebi de La Sagne, et Gérald Bau-
me, des Breuleux qui a été battu de
quatre secondes. Le Ski-Club de Sai-
gnelégier, représenté par Marcel Vallat ,
Jean-Pierre et Bernard Froidevaux, a
remporté le relais, précédant Moutier
et Malleray - Bévilard.

Résultats
OJ: 1. Roland Baume (Les Breuleux).

2. Daniel Brauen (Les Breuleux). 3. Oli-
vier Siegenthaler (Malleray). 4. Pierre-
André Fritschi (Malleray). 5. Raymond
Rebetez (Saignelégier). etc.

DAMES : 1. Colette Kloetzl i (Malle-
ray). 2. Geneviève Gobât (Bienne) ; 3.
Marie-Claire Paratte (Saignelégier) . etc.

JUNIORS : 1. Michel Erard (Les
Breuleux). 2. Roger Theurillat (Saigne-
légier) . 3. Denis Haeberl i (Malleray).
4. Henri Schwab (Perrefitte). 5. J.-C.
Zwahlen (Malleray). etc.

SENIORS : 1. Mario Jeanbourquin
(La Sagne). 2. Bernard Froidevaux (Sai-
gnelégier) . 3. Jean-Pierre Froidevaux
(Saignelégier). 4. Bruno Willemin (Les
Breuleux). 5. Michel Jeanneret (La Sa-
gne) . 6. Laurent Froidevaux (Saigne-
légier). 7. Léon Frésard (Saignelégier).
8. Paul Theurillat (La Sagne). 9. Jean-
Jacques Grimm (Moutier). 10. Thony
Affolter (Moutier) . 11. François Miserez
(Saignelégier). etc.

VETERANS : 1.' Jean-Michel Aebi (La

Sagne). 2. Gérald Baume (Les Breu-
leux). 3. Roger Botteron (La Sagne) . 4.
Marcel Vallat (Saignelégier). 5. M.
D'Andréa (Moutier). etc.

RELAIS : 1. Saignelégier ; 2. Mou-
tier ; 3. Malleray - Bévilard ; 4. Saigne-
légier II ; 5. Saignelégier III ; 6. AN
Moutier ; 7. Delémont ; 8. OJ Malleray ;
9. OJ Saignelégier ; 10. Club des mar-
cheurs de Moutier.

Jean - Michel Aebi , de La Sagne ,
vainqueur du jour,  (photo Schneider)

Première course de fond
dp Ski-Club Les de-sneves

Keller (a gauche) et Fa'tton des Cernets-Verrières, ont réalisé les meilleurs
temps, (photo Schneider)

Depuis sa fondation récente, le
Ski-Club des Genevez fa i t  preuve
d'une vitalité du meilleur aloi. Le
week-end dernier, il a organisé sa
première course de fond  dans le ca-
dre du Giron jurassien. La partici-
pation a été très satisfaisante, tant de
la part du public que des coureurs
accourus au nombre d'une centaine.

RÉSULTATS
OJ FILLES : 1. Klôtzli Colette, Mal-

leray, 20'30"4 ; 2. Krebs Martine, Mal-
leray, 21'36"9 ; 3. Négri Nicole, Les
Genevey, 27'55"6.

OJ (I) GARÇONS : 1. Baume Roland,
Les Breuleux, 18'32"5. 2. Sandoz Oli-
vier , La Sagne, 21'09"3 ; 3. Perret Jean-
Michel, La Sagne, 21'29"5.

OJ (II) GARÇONS : 1. Rey P. E.,
Les Cernets, 17'19"10 ; 2. Rey André,
Les Cernets, 17'20"10 ; 3. Jacot Francis,
La Chaux-de-Fonds, 18'32"8.

OJ (III) GARÇONS : 1. Gacond Ber-
nard. La Chaux-de-Fonds, 18'11"8 ; 2.
Rebetez Raymond, Saignelégier , 18'47"
2 ; 3. Tschan J.-Daniel, Malleray, 18'
48"2.

JUNIOR DAMES : 1. Bûche Chantai ,
Chaumont, 37'01"3 ; 2. Renggli Patri-
cia, Bévilard , 43'04"1.

JUNIOR (I) GARÇONS : 1. Amstutz
Albert, Les Cernets, 30'05"5 ; 2. Oppli-
ger P. A., La Chaux-de-Fonds, 31'15"
9 ; 3. Franckhauser J. P., Chaumont,
22'02" ; 4. Schleppi J. Daniel, Chau-

mont, 32'37"1 ; 5. Wahlen Andréas,
Liestal, 34'33". '

JUNIOR (II) GARÇONS : 1. Québat-
te Laurent, Les Cernets, 30'3"3 ; 2.
Voegtli Bernard, La Chaux-de-Fonds,
30'44" ; 3. Schertenleib Eric, Chaumont,
31'20"2 ; 4. Gacont Laurent, La Chaux-
de-Fonds, 31'34"8 ; 5. Fluck Antoine,
Le Noirmont, 31'50"3.

ÉLITE : Fatton Robert , Les Cernets-
Verrières, 58'1".

SENIORS : 1. Keller Fritz , Les Cer-
nets-Verrières, 58'1" ; 2. Jeanbourquin
Mario, La Sagne, 58'48"9 ; 3. Junod
Jean-Paul, Les Cernets-Verrières, 1 h.
00'40"2 ; 4. Froidevaux Bernard , Sai-
gnelégier, 1 h. 00'45"5 ; 5. Reichen Lu-
cien, Chaumont, 1 h. 03'30"3 ; 6. Froi-
devaux Jean-Pierre, Saignelégier, 1 h.
03'39"8 ; 7. Junod Raymond , Les Cer-
nets-Verrières, 1 h. 03'48"8 ; 8. Jeanne-
ret Daniel , La Sagne, 1 h. 05'06"7 ;
9. Willemin Bruno, Les Breuleux, 1 h.
06'04"1 ; 10. Froidevaux Laurent, Sai-
gnelégier, 1 h. 06'38"2.

VÉTÉRANS : 1. Vallat Marcel, Sai-
gnelégier, 1 h. 02'22"4 ; 2. Junod Willy,
Les Cernets, 1 h. 03'12"2 ; 3. Sandoz
André, La Sagne, 1 h. 07'26"4 ; 4. D'An-
dréa Marsilio, Moutier, 1 h. 09'27"1 ;
5 Perret Jean Willi , La Sagne, 1 h.
09'46"2.

NON-LICENCIÉS : 1. Boillat Marcel ,
Le Noirmont, 1 h. 04'20"3 ; 2. Steiner
Ch. André, Le Noirmont, 1 h. 07'06"9 ;
3. Chaignat Alois, Saignelégier, 1 h.
12'.

0. MARTINI
reste à Saint-Imier <
Les dirigeants du Hockey-Club

Saint-Imier ont signé, récemment,
un nouveau contrat d'une année,
avec Orville Martini. On s'en ré-
jouira pour les Jaune et Noir qui ,
rappelons-le, viennent d'être promus
en première ligue, (rf) '

Les Russes ce soir aux Mélèzes
face à La Chaux-de-Fonds renforcé

Les champions du monde du groupe A seront ce soir les adversaires du HC
La Chaux-de-Fonds renforcé. Un match qui permettra aux fervents du
hockey de fêter les représentants chaux-de-fonniers qui ont pris une
grande part lors du récent succès de la Suisse dans le championnat du monde
du groupe B, mais aussi quelques internationaux jouant à cette occasion
avec le HC La Chaux-de-Fonds. L'entraîneur Gaston Pelletier , qui a mené
la Suisse dans le groupe A (avec l'appui de Jones), tiendra son poste sur la

glace. Un match à ne pas manquer.
Aux championnats du monde mili-

taires de Vipiteno, la Suisse, avec Urs
Ronner, Fluri Koch, Werner Geeser et
Edi Hauser, a pris la deuxième place
du relais 4 fois 10 kilomètres. Elle était
en tête avant le dernier relais, mais Edi
Hauser, en ratant l'épreuve de tir, lui
a fait perdre la première place au pro-
fit de la Finlande.

Les Suisses
au deuxième rang

Liste des gagnants du concours des
. 13 et 14 mars 1971 :

4 gagnants à 13 pts : Fr. 24.187,60
166 gagnants à 12 pts : Fr. 582,85

1.955 gagnants à 11 pts : Fr. 49,50
13.502 gagnants à 10 pts : Fr. 7,15

Loterie suisse à numéros
Liste des gagnants du lie tirage (13

mars) :
5 gagnants à 6 Nos : Fr. 83.881,50

396 gagnants à 5 Nos : Fr. 1.059,10
19.406 gagnants à 4 Nos : Fr. 21,60

209.627 gagnants à 3 Nos : Fr. 2 —

Les gains du Sport-Toto

Pas de changement
dans la course Paris-Nice

La cinquième étape de Paris - Nice
Bollène - Saint-Rémy de Provence, a
été remportée au sprint par le Hollan-
dais Gérard Vianen , devant son com-
patriote Léo Duyndam. Classements :

1. Gérard Vianen (Ho) 3 h. 21'41".
2. Léo Duyndam (Ho) 3 h. 21'44". 3. Da-
niel Van Ryckeghem (Be) 3 h. 21'45".
4. Jacky Mourioux (Fr), tous même
temps, ainsi que le peloton.

CLASSEMENT GENERAL : 1. Eddy
Merckx (Be) 22 h. 31*35". 2. Luis Ocana
(Esp) à 18". 3. Goesta Pettersson (Su)
à 23". 4. Désiré Letort (Fr) à 27". 5. Joop
Zoetemelk (Ho) à 29".

Tout le peloton de Paris - Nice a
appris avec stupéfaction la nouvelle de
l'accident mortel dont a été victime le
champion du monde sur route. Cou-
reurs, directeurs sportifs, journalistes,
ont gardé le souvenir d'un garçon sym-
pathique, boute-en-train même à l'oc-
casion. Beaucoup voyaient en lui le
grand champion de demain et le seul
rival de Merckx. « Alors, vous voyez
bien qu 'il n 'y a pas que Merckx en
Belgique », avait-il d'ailleurs déclaré
après l'arrivée de Leicester.

LE PELOTON DE PARIS-NICE
ATTERRÉ



Jusqu'à épuisement
du stock,

nous vendons
nos meubles

à l'ancien prix
Salon 3 pièces, divan - couche,

2 fauteuils sur roulettes, Fr. 890.—
(au lieu de Fr. 940.—)

Salon 3 pièces, divan-couche,
2 fauteuils sur roulettes, Fr. 950.—

(au lieu de Fr. 1040.—)

Salon 3 pièces, divan et 2 fau-
teuils, style colonial en chêne,
coussins mobiles, Fr. 1320.—

(au lieu de Fr. 1450.—)

Salon 3 pièces, divan-couche, 2
fauteuils sur roulettes, coussins
mobiles recouverts de DRALON-
velour, accoudoirs et dos skai noir,

Fr. 1660.—
(au lieu de Fr. 1810.—)

Chambres à coucher, buffets-
parois, etc.

PROFITEZ — Vous économisez
jusqu'à 10 %

30 mois de crédit sans réserve de
propriété

< t r M  E U B L È S
Serre 22 - La Chaux-de-Fonds
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mAm\mWmpm\mmWym£mmWmJ^mËl-  ̂BMBQ Ŵ ^1 Son filtre : rien d'un laboratoire scientifique. ^*1*V Î313 »''
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A VENDRE

TABLEAUX et EAUX-FORTES
(portaits et nus)

de différents peintres dont : Aimé
Barraud, Aurèle Barraud, G. Des-
soulavy, Théophile Robert, Fer-
dinand Maire.

\
Tél. (038) 41 25 30

A VENDRE

Lancia Fulvia GTE
1969, bleu-foncé, 17.000 km., état de neuf

GRANDJEAN AUTOMOBILES
Rue du Collège 24, tél. (039) 23 63 33

La Chaux-de-Fonds

RÉSIDENCE SUISSE
Vous pouvez devenir locataire ou

; propriétaire de l'appartement de
vos rêves, c'est un investissement
sûr et rentable dans une zone de
vacances avec grand avenir.
Maintenant autoroute pied Mont-
Blanc jusqu'à la Riviera. »
Studio dès 24.400.-
Appartements dès 33.500.-
Villas dès 85.000.-
(prix clés en main. Facilités).
Tout confort, chauffage central,
ascenseur, balcon, etc., 28 ans

i franchise impôt immobilier.
Visite et voyage organisé le week-
end et à Pâques sur place.

.Au bord de la mer, près d'Alassio
Renseignements: INTER SERVICE

' 15, rue de la Cité, 1204 Genève.
Tél. «122Ï 25 3 2 1 1 .

np» LE DISCOUNT
HH BS DU MARCHÉ¦— m Place du Marché

LA CHAUX-DE-FONDS
Tél. (039) 22 23 26

CUISINIÈRES
à GAZ ou ÉLECTRIQUES

INDESIT, LE RÊVE, SIEMENS,
SARINA, MÉNALUX,

7QQ mdepuis Amm Af *W*

Reprises jusqu'à l'rVt

Garantie 1 an.
Service après vente assuré par

nos techniciens.

— ENTRÉE LIBRE —

A VENDRE

Simca 1100 S
1970-71, rouge, 12.000 km., état de neuf.

GRANDJEAN AUTOMOBILES
Rue du Collège 24, tél. (039) 23 63 33

La Chaux-de-Fonds

Mises d'équilibre
; de balanciers avec

et sans vis
seraient faites sur machines Jema.

Ecrire sous chiffre RS 5560, au bu-
reau de L'Impartial.

A LOUER

APPARTEMENT
2 pièces, cuisine.

S'adresser à Mme Jacot, Jardinière 129,
tél. (039) 22 25 31.

<̂ 
X'\ SERVICE DURS

I l \  \ /COUSTIQUE D'OREILLES ?
 ̂ . A  ̂ Appareils acoustiques modernes

A'^%t#| I l  ÀTAII pour toutes surdités. Service après

^UVUIATON vente- piles-y „, ?_ y VUILI F Lunettes acoustiques, montage ins-
! TT 

\ V «p.aaé d/c.N. A. M. P. ' tan*ané des branches sur la face.
L-M>' V *L Ru. d. la DIM so Appareils derrière l'oreille, avec
r7̂  ? cai« postale tua pile longue durée.
Tél. ma / 3311 78 ms NEUCHâTEL Audiogramme ct essais gratuits.
Consultation auditive : MERCREDI 17 MARS de 13 h. 30 à 17 heures,
Pharmacie du VALLON, J. Voirol , Francillon 4, à ST-IMIER , tél. (039)

j 41 20 72 (toujours le 3e mercredi du mois).
Fournisseur conventionnel de l'assurance-invalidité, renseignements etI démarches. Sur demande à domicile.



+ 
Vous qui vous intéressez
aux professions
paramédicales et sociales :

infirmière
infirmière-assistante
¦ r .• vous pouvez obtenir tous renseigne-
lûUUI ullllllC ments auprès du Bureau d'information

assistante sociale pour les profess!ons paramédieales-
, . ,. , CROIX-ROUGE SUISSE

educatnce spécialisée, etc. ler.Mars 2
(Professions ouvertes également aux 2000 NEUCHATEL
jeunes gens) (038) 25 4210

ZENITH
maison affiliée au groupement

MOVADO - ZÉNITH - MONDIA
Holding Horloger S. A.

désire engager immédiatement ou pour date à conve-
nir

COMPTABLE
— en possession du certificat fédéral de capacité ou

diplômé (e) d'une école de commerce
— connaissant la comptabilité financière
— ayant le sens de l'organisation et de préférence

quelques années de pratique.

Les personnes intéressées sont priées de se faire con-
naître par écrit ou par téléphone (039) 31 44 22 au
Service du personnel des Fabriques des Montres ZÉ-
NITH S. A., 2400 Le Locle.

Ë mmm A deux pas de votre domicile
» m/J quartier ouest

mm* Succès / Bois-Noir / Forges

PERSONNEL
FÉMININ

pour département reliure et façonnage serait
engagée par

FIEDLER ARTS GRAPHIQUES SA
Imprimerie offset et typo
Cernil-Antoine 14
2300 LA CHAUX-DE-FONDS
Téléphone (039) 26 77 77

Travaux propres et variés — conditions de travail
agréables.

CONVIENDRAIENT TRÈS BIEN A JEUfTES FILLES
SORTANT DES ÉCOLES. '*-*¦ m mm * *****

¦ COUPON I Q ,
B Veuillez m'envoyer , sans aucune obligation de ma part , l l̂l

I

un exemplaire du rapport d'essai de la Revue Automobile _ 11
sur l'Austin l800 «S». IM | ! V

Voici mon adresse :I I
i m
I A découper et à adresser à : British Leyland Switzerland, H .

Badenerstrasse 600, 8048 Zurich, Téléphone 01 545600 «>

Ira Hn.namnHra. ra iJl

l
i

Essai réussi
avec brio:

Austin 1800 S7
Il est bon de ne ^Bj ÉWEJBft JflHHSS Hfl 3. 

Austin a fait
pas perdre certaines voi- ^B-B BH H Hl M

^̂  ÊÊ œuvre de» pionnier ,en
tures de vue. C'est le cas jXH ¦ S hÉ^i j ĵ 

pj| 
_ %BÊê 

rnatière de construction
de l'Austin 1800. Il y a M'̂ J'KJ BJ 11 automobile. Sa formule
quatre ans, déjà, la Revue »̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂  ^̂ ^> ^̂  originale, combinant la
Automobile écrivait d'elle: «Cette conception traction avant et la suspension à roues indépen-
remarquable recèle d'importantes possibilités pour dantes à la voie large et au grand empattement.
l'avenir.» garantit un comportement routier harmonieux.

En septembre 1970. la Revue Auto- Ce,a s'applique-t-il dans une mesure particulière
mobile soumettait la nouvelle Austin 1800 «S» à àla nouvelle Austin 1800 «S»? Une famille entière
un essai pour voir si la marque avait tenu ses pro- Y effectue-t-elle les longs voyages avec plaisir?
messes. A cet effet, les essayeurs se sont posé Le rapport d'essai de la Revue Automobile
quelques questions bien précises: du 17.9.1970 apporte la réponse à toutes ces ques-

1. L'Austin 1800 «S» compte parmi les tions: La nouvelle Austin 1800 «S» a réussi l'exa-
rares modèles offrant cinq places réelles. La puis- rnen point par point. Les meilleures possibilités
sance de son moteur est-elle à la hauteur de cette offertes par sa conception ont été exploitées en
grande habitabilité? Sa fougue se manifeste-t-elle elle.
par des accélérations hors du commun ? A-t-elle Oui, il est bon de ne pas perdre de vue une
encore de la reprise aux allures d'autoroute? telle voiture. Aussi avons-nous demandé à la
Réagit-elle immédiatement au moindre coup Revue Automobile de réaliser pour nous un certain
d'accélérateur? - . , , nombre detirages spéciauxde l'articleenquestion.

2. La conception caractéristique de Demandez-en donc un exemplaire à l'aide du cou-
l'Austin 1800 inclut la célèbre suspension Hydro- pon ci- |BHIT|SHI—""**—' 
lastic. Est-elle équilibrée et amortie au point dessus. / È^L ¦mHM 'EVqu'outre le tempérament vif de son moteur on Et cro - &©& •J'MÏ f*̂ ÉxTMRlpuisse y savourer un confort exceptionnel pour sa yez-en VJ&>* ¦¦ r̂ m? àw ¦¦¦
classe? vos yeux! EBâbfifila! — 

British Leyland Switzerland, Badenerstrasse 600. 8048 Zurich, tél. 01 54 56 00

Ĉ f̂ej yjy X^^^wJHjBBS^̂ B̂BTai»,-.JMEBBS -~BjSr' #WRJH BB,*r "̂ CllfeSà ,̂yJ.̂ *̂*ttlteBiiB3^^SS x̂''i^̂  mK /̂^WB RS^

1800. 4 portes. 9/91 CV, 12150.- 1800 S, 4 portes, 9/100 CV, 12790.- "

URGENT

à remettre pour cause de maladie

BON PETIT

café-restaurant
Excellente situation.

Reprise intéressante à personne
disposant d'un certain capital.
Ecrire sous chiffre AP 5712 au
bureau de L'Impartial.

A VENDRE

DYANE 6
1970

Etat de neuf ,
21.000 km.,

Prix : Fr 4900.—.
Acompte : 2000 frs
Tél. (039) 23 24 07
heures des repas.

A vendre à 5 km. de DELEMONT, dans
localité importante

café-restaurant
Restaurant : 50 places. Bar : 20 places.
Cuisine et office. Cave à vin, cave à
eaux minérales. Logement du restaura-
teur : 5 chambres. Logement du proprié-
taire : 3 chambres. Cuisine et salle de
bain dans les 2 appartements. Grand
jardin. 10 places de parc et 2 garages in-
dépendants.
Renseignements sous chiffre 55 086 aux
Annonces Suisses SA, 2501 Bienne.

A vendre pour cause de départ

bibliothèque
à éléments : rayonnages, tiroirs et ar-
moire, en résine synthétique blanche.
(1969). Prix intéressant. Tél. (039) 23 67 02

PEUGEOT 204
Je suis amateur d'une voiture Peugeot,
en bon état. Faire offres sous chiffre
PM 5713 au bureau de L'Impartial, en
indiquant le nombre de km. roulés,
prix et année de construction.

AMITIÉS-MARIAGE
Pour faire face à l'énorme de-
mande actuelle, le Centre-Union-
Club offre à tous les solitaires 3
mois d'abonnement GRATUIT.
Demandez notre documentation
gratuite CENTRE-UNION, Etoile 1,
2300 La Chaux-de-Fonds - Tél.
(039) 22 22 75, de 17 à 19 h.

TRANSFORMATIONS
ET RETOUCHES

de vestons - panta-
lons - manteaux -
robes - costumes.

RÉPARATION
poches, fermetures
éclair, pantalons.

SUR MESURE
costumes - man-

teaux et robes.
R. POFFET

Tailleur
Ecluse 10
Neuchâtel

Tél. (038) 25 90 17.

Chi
A LOUER

pour tout de suite
ou date à convenir

CHAMBRES
meublées, part à

la salle de bain,
rue de la Serre.

Pour fin avril 1971

CAVE
pouvant convenir
comme entrepôt,
Rue du Progrès.

S'adresser à :
Charles BERSET

gérant d'immeubles
Jardinière 87
Tél. 23 78 33
A VUiN UltU

PEUGEOT
304

8000 km., experti-
sée, bon état.

Tél. (039) 31 34 28
LE LOCLE

de 12 h. 30 à 13 h. 30
A vendre appareils
de TÉLÉVISION
d'occasion, revisés
à fond , avec garan-
tie, dès Fr. 360.-, ou
en location dès Fr.
20.- par mois, ser-
vice complet. Télé-
phonez ou écrivez
à Jean Charbon,
assistant conseil de
Radio Steiner SA,
Rue de l'Evole 58,

2000 Neuchâtel
Tél (038) 25 98 78



Le vrai confort... SALON "AIGLON,,
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Canapé fixe ou convertible (lit)
Fauteuils relaxe 4 positions
Grand choix de tissus, velours, cuir naturel et synthétique

¦ 
Meubles - Tapis - Rideaux
La Chaux-de-Fonds

« Par jugement du Tribunal de police d'Echallens du
12 février 1971, Charles HOFER, originaire de Cor-
taillod , domicilié à La Chaux-de-Fonds, Général-
Dufour 10, a été condamné à un mois d'emprisonne-
ment et au paiement des frais de la cause pour avoir
conduit un véhicule automobile en étant sous l'in-
fluence de l'alcool.

Le Président :
J.-P. Cottier

La valise de la rançon retrouvée
Le rapt d'Elisabeth Chenevier à Paris

Les employés du parking souter-
rain de l'avenue George V à Paris
ont retrouvé hier matin à 10 h., au
troisième sous-sol la valise de M.
Jean Chenevier, le PDG de « BP-
France ». C'est dans cette mallette de
skai noir que le père d'Elisabeth
avait placé les 500.000 fr. en billets
de 100 f. qu'il avait remis à un
gangster de la station de métro Bel
Air.

Dans la valise se trouvaient le
sac d'Elisabeth avec ses papiers, son
porte-monnaie et son argent person-

Vienne : ouverture
des entretiens « Sait »
Les Etats-Unis et l'Union soviéti-

que ont entamé hier à Vienne la qua-
trième série des conversations «Sait»
pour la limitation des armes straté-
giques.

L'ouverture de ce nouveau cha-
pitre des négociations, qui durent
depuis seize mois, a été marquée par
une brève et simple cérémonie, au
cours de laquelle, M. Franz Jonas,
président cle la République autri-
chienne, a souhaité la bienvenue aux
chefs des deux délégations, MM. Gé-
rard Smith pour les Etats-Unis et
Vladimir Semyonov pour l'URSS.

Aucun discours n'a été prononcé
à la cérémonie qui s'est déroulée
au palais Hofbourg, résidence offi-
cielle du président.

La première séance de travail des
deux délégations a lieu aujourd'hui
à l'ambassade d'URSS. On s'attend
à ce que M. Smith rende une visite
de courtoisie à M. Semyonov, dans le
courant de la journée. Une discussion
sur l'aspect général de la négociation
pourrait alors s'engager entre les
deux chefs de délégations.

(ats-reuter)

nel : une somme de 500 f., le second
bouton de manchette en métal doré,
identique à celui déjà retrouvé dans
la voiture blanche des ravisseurs et
enfin un plaid écossais. C'est sans
doute la couverture avec laquelle
Elisabeth a été aveuglée le jour de
son enlèvement dans son garage.
Tous ces objets vont être soigneuse-
ment examinés par les policiers de
la brigade criminelle et les spécia-
listes du laboratoire scientifique.
Peut-être un indice sera-t-il décou-
vert et apportera une précision sur
cette bande si remarquablement bien
organisée. Toutefois, d'ores et déjà ,
le dépôt de cette valise dans un par-
king en plein centre de Paris semble
être un défi. Les gangsters ne peu-
vent pas ignorer qu 'ils sont recher-
chés par toutes les polices de France
et que celui qui semble être leur chef
a été décrit d'une façon très précise.

Les
Manouches

y

On les appelle Bohémiens en
France, Tatars chez les riverains de
la Baltique , Pharaons en Hongrie,
Grecs en Catalogne , Egyptiens ou
Sarrasins un peu partout en Europe.
Eux-mêmes se désignent du nom de
Rom en Europe, de Lom en Armé-
nie, de Dom en Iran, etc. Il s'agit des
Tsiganes bien entendu, qui sont ori-
ginaires de l'Inde , ainsi qu'en té-
moigne la linguistique. En fait ,
de nombreux mots des dialectes tsi-
ganes sont apparentés au sanskrit et
à l'hindi, et le terme manouche
qu'emploient les Tsiganes lorsqu'ils
parlent de leur peuple dérive d'un
mot sanskrit qui signifi e l'homme,
les hommes.

C'est donc dans l'Inde qu'il faut
chercher l' origine des Tsiganes et
de leur langue. Nomades, ils ont
entrepris de bonne heure d'impor-
tantes migrations qui les conduisi-
rent dans les dif férents  pays d'Eu-
rope. Pour ce qui concerne la Fran-
ce, on signale leur apparition à Pa-
ris en 1427 , au cours d'un hiver
très rude , si l'on en croit un chro-
niqueur anonyme dans le « Journal
d'un Bourgeois de Paris » . Ces hom-
mes et ces femmes « aux cheveux
très noirs et crépus , idolâtres ayant
renoncé à la sainte foi  » furent aus-
sitôt mal jugés , pourchassés , d'au-
tant plus que « des sorcières re-
gardaient les mains des gens et di-
saient ce qui leur était arrivé ou
leur arriverait ». Il n'en fallait pas
davantage pour les haïr et les accu-
ser, comme les Ju if s , de tous les
méfaits.

Depuis le Moyen Age jusqu 'à nos
jours les choses n'ont guère changé
pour ce qui concerne les Tsiganes,

qui eurent à payer leur lourd tribut
au nazisme. Un demi-million d'hom-
mes, de femmes et d' enfants péri-
rent dans les camps de concentra-
tion parce qu'ils appartenaient à un
peuple qui ne s'assimile pas.

Plusieurs ouvrages ont été consa-
crés aux Tsiganes. Celui d'Edith
Falke : VOYAGE ET TRADITION.
Approche sociologique d'un sous-
groupe tsigane : Les Manouches
(Payot, Paris 1971) est particulière-
ment intéressant, parce qu'il est ex-
clusivement consacré à la situation
des Tsiganes en France.

L'auteur nous rappelle que le
nombre des Tsiganes n'excède pas
100.000, que parmi eux, environ 40
pour cent sont sédentarisés, le reste,
tels les Manouches, est composé de
nomades. Ces derniers constituent
les authentiques Tsiganes. Or c'est
précisément cette minorité Qîù a
toujours provoqué chez les Français
de vives réactions. Malgré les me-
sures de police dont ils sont l' objet ,
les Manouches entendent conserver
leur mode de vie traditionnel d i f f é -
rent des autres Français. En butte
à de nombreuses vexations et tra-
casseries administratives, les Ma-
nouches sont théoriquement consi-
dérés comme des citoyens français ,
égaux en droit depuis le 3 janvier
1969 , cependant l' enquête menée par
E. Falque démontre que les préjugés
raciaux l' emportent sur les autres
considérations , en dépit de la Décla-
ration des Droits de l'homme et des
principes d'égalité de fraternité et
de justice.

Certes, le carnet anthropométri-
que, qui devait être signé toutes les

vingt-quatre heures, imposé par la
loi du 11 juillet 1912, a été suppri-
mé par la loi de 1969, cependant , le
problème du stationnement des no-
mades n'est pas résolu, le Tsigane
n'étant pas considéré comme un
campeur, et il n'a même plus la
ressource de se réfugier en hiver
dans des bidonvilles, puisque la plu-
part sont supprimés.

On redoute ces gens, on les accuse
d'être criminels, comme si la re-
crudescence de la criminalité leur
était imputable. En réalité, les Tsi-
ganes ne sont pas des gens dange-
reux. C' est parce qu'ils sont d i f f é -
rents de la majorité qu'ils suscitent
la crainte et la haine. Ce qu'ils de-
mandent ne va pas au-delà de l'im-
possible : vivre à leur guise et pou-
voir stationner en des lieux vivables.

L'enquête menée par l'auteur sur
la religion et les traditions est inté-
ressante. Depuis plusieurs généra-
tions, et cela jusqu 'en 1950, les Ma-
nouches étaient en général catholi-
ques. Un phénomène nouveau s'est
produit : la conversion en masse au
pentecôtisme, ce qui a créé un fossé
entre les Manouches restés catholi-
ques et les pentecôtistes. Pourquoi
cette conversion à une foi nouvelle ?
« Les Tsiganes, vivant en marge du
monde moderne, sont peu tentés par
le rationalisme, acceptent sans hé-
siter la vérité religieuse en bloc ,
sans analyse ni critique, et sont ainsi
portés à croire au miracle, au mer-
veilleux. Devant le mystère, ils pré-
fèrent l' explication surnaturelle, à
l' explication logique. Plus c'est mer-
veilleux, plus c'est vrai. »

Vivant au jour le jour , une reli-
gion simple, sans problèmes, con-
vient à leur tempérament. Ils décou-
vrent aussi dans cette foi  très sim-
ple une compensation à leur misère ;
ils sont en particulier, heureux de
pouvoir dire : les races n'existent
pas, nous sommes tous frères en
Jésus-Christ.

Les Manouches sont menacés par
notre impérialisme technocratique,
par une politique d'assimilation, ce
qui est contradictoire dans un pays
qui proclame les triples p rincipes
de liberté, d'égalité et de frater-
nité.

A. CHÉDEL

Incendie de Sarcelles

Un quatrième bébé victime de
l'incendie qui a ravagé dans la nuit
de samedi à dimanche une salle
d'une clinique de Sarcelles, dans la
banlieue parisienne, est mort hier
matin à l'hôpital Necker de Paris.

Deux nouveau-nés avaient péri
brûlés vifs dans l'incendie, qui sem-
ble avoir été provoqué par l'explo-
sion d'une couveuse. Un troisième
bébé était mort des suites de ses
brûlures dimanche matin. Huit au-
tres enfants, brûlés à des degrés
divers, sont toujours hospitalisés
dans des services spécialisés.

(ats-afp)

Quatrième décès

de bonne
humeur
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Avec autant de sécurité
qu'un carnet d'épargne,

cette forme de placement
rapporte

5%
Compte

d'épargne-placement UBS
Retraits possibles en tout temps jusqu'à

Fr. 1000.- par semestre civil. Un préavis de 6 mois
est nécessaire pour des prélèvements plus importants.

Pour ses comptes , d'épargne-placement,
l'Union de Banques Suisses offre la même sécurité
que celleprescrite par la loi pour les carnets d'épargne.

UBS
VGy

UNION DE BANQUES SUISSES¦¦¦¦¦ B«i.

*->>KvK-:o:vv-v-:-:̂ ^

LA CHAUX-DE-FONDS
Les Ponts-de-Martel
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I m Pour juger de la qualité d'un crédit , vous devez S
S f a  en connaître la provenance. Les prêts personnels m
1 9 Aufina proviennent de l 'Union de Banques Suisses. B , . .

S H Vous avez la certitude d'obtenir des conditions M
S Ij claires et.de payer des intérêts raisonnables. S

S Votre vie privée est respectée. Nous n'allons pas S
! % prendre de renseignements chez votre employeu r ou 8

• . i l  vos connaissances. Et en général nous n'exigeons B
i aucune garantie-. S

] •  Pas de paperasserie pour acquérir un prêt s
] | personnel Aufina; Une simple formule de demande :

i l  I I suffit. Vous pouvez la demander par téléphone.

11 aufina
E S  le service prêts loyal

|| | Aufina est un institut spécialisé de
1 9  1 l'Union de Banques Suisses

2001 Neuchâtel, rue du Bassin 8, tél. 038 24 6141
) et dans toutes les ville»importantes .X-
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TISSOT

cherche pour son bureau technique BOITES et
CADRANS

dessinateur
— connaissant la fabrication de la

boîte
— maîtrisant le dessin technique

A cette personne, nous pouvons offrir :
— travail varié permettant un déve-

loppement personnel
— cadre de travail stimulant
— stabilité de l'emploi

Offres et demandes de renseignements sont à adres-
ser à Fabrique d'Horlogerie CHS TISSOT & FILS
S. A., au Locle. Service du personnel. Tél. (039)
31 36 34.

REMONTEUR (SE)
. est cherché (e) par fabrique d'horlo-
gerie, pour mise au courant du visi-
tage.

Prendre rendez-vous par téléphone
au (039) 22 48 81.

Rue du Commerce 11 2300 La Chaux-de-Fonds

RECHERCHE pour son département
CIRCUITS IMPRIMÉS

SÉRIGRAPHE
Références exigées.

MÉCANICIEN
pour réglage machines et réalisation
de calibres.

Ces 2 personnes auront des responsa-
bilités auprès du personnel.

Bons salaires pour candidats valables.
Faire offre écrite avec curriculum vi-
tae.

Nous cherchons

UN AIDE-MAGASINIER
CHAUFFEUR
Entrée tout de suite ou à convenir.

Place stable — Semaine de 5 jours — Prestations
sociales.

S'adresser à : P. ANDREY & CIE S. A.
Entrepreneurs

Rue du Lac 1 2520 La Neuveville Tél. (038) 51 34 34

iimiiiii imm«—Bacra

Jeune homme
débrouillard

EST CHERCHÉ

pour divers travaux dans nos
entrepôts.

Entrée et salaire à convenir. j

Prière cle téléphoner au (039) j
22 45 31, interne 32, pour un I

rendez-vous.

ON DEMANDE

MANŒUVRE
pour divers travaux en fabrique

et pour effectuer quelques

COMMISSIONS
; pendant la journée.

1 S'adresser au bureau de L'Impar-
tial. 5717

IfTwj  René Junod SA
"ITf Ai l  '°;! 115, av. Léopold-Robert

! .. 1\ 0  MM ]k \,-"  ̂ 2301 LA CHAUX-DE-FONDS \

' MAISON DE VENTE DIRECTE ET PAR CORRESPONDANCE

cherche

EMPLOYÉE DE BUREAU
de langue maternelle allemande,
pour correspondance, téléphone, etc. Travail varié
et intéressant. Ambiance agréable.

Horaire lundi-vendredi 7 h. 30 - 12 h. et 14 h. - 18 h.

Faire offre manuscrite à V.A.C René Junod SA, Ser-
vice du personnel, Léopold-Robert 115, 2300 La
Chaux-de-Fonds.

NOUVEL ARRIVAGE DE ROBES
de tous genres, de 38 à 52 

 ̂C
depuis +0^m

m

Robes fillettes %§. an
depuis IviOv

Ensemble garçonnets
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SPPliS MERCERIE, av. Léopoicl-Robert 41
fcajHfcg La Chaux-de-Fonds
mflM MERCERIE, Temple 11, Le Locle
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HORIZONTALEMENT. — 1. Résine
fossile. Ventila. Il sert souvent pour la
propagande politique. 2. Importunas.
Bramer. 3. Passer de l'autre côté. Ar-
ticle. Alors qu'elle est toujours calme
dans un village, elle connaît , bien sûr,
en ville le tapage. 4. Strier. Faisais,
sur un tube, un travail de précision.
D'un auxiliaire. 5. Il est ferré, mais
pas fin. Lettre grecque. Poussé. Plante
officinale. 6. Forme de pouvoir. Auxi-
liaire. Qui fait mourir. 7. Oblige à

recommencer l'opération. Le type du
parfait courtisan. Figure, géométrique.
8. Possessif. Mouche coupée. Elles tou-
chent de beaux cachets. Démonstratif.

VERTICALEMENT. — 1. Capturés.
2. Trempera dans une certaine saumu-
re. 3. Commerçant qui vend à vil
prix. 4. Auprès d'elle, bien sûr, pour
le végétarien, le meilleur des biftecks
ne vaudra jamais rien. Fleuve côtier.
Fut président de la République en
Allemagne. Habitudes. 6. En Chaldée.
Rend l'atmosphère meilleure. 7. Il ne

fait pas-plaisir à ceux qui le reçoivent.
8. Petit port breton. -- -Façon def -couper.
9. Pas souvent. 10. D'un auxiliaire.
Connu. Possessif. 11. Sur un clavier.
Petite division administrative en Rus-
sie. 12. Irons de pis en pis. 13. Un
dieu disparu. Digne de confiance. 14.
On meurt de son absence. Tête de
rocher. 15. Montée dans les cours. La
fille sans mère. 16. Trouvent leur em-
ploi surtout en Angleterre. Article.

Inde : La participation de firmes
suisses à l'industrialisation

Deuxième nation du monde par la
population, comprenant dans ses fron-
tières un septième de toute l'huma-
nité, l'Inde malgré la faiblesse de son
niveau de vie, constitue un marché
d'une ampleur exceptionnelle qui a tou-
jours suscité de vives rivalités inter-
nationales. La Suisse s'y était aussi
intéressée avec profit dès le début du
XVIIIe siècle. Jusqu 'à l'aube de l'indé-
pendance, plusieurs firmes importantes
de notre pays avaient prospéré à l'om-
bre du régime colonial.

Certains industriels, hommes d'affai-
res et diplomates suisses eurent alors
le mérite de discerner que le véritable
intérêt de notre économie serait désor-
mais d'aider l'Inde dans la grande œu-
vre de développement où elle avait
décidé de se lancer. Ils compriren t
qu'une politique, non seulement d'as-
sistance technique, mais aussi d'aide
financière serait , à long terme, la plus
avantageuse à la Suisse. Ainsi fut pro-
gressivement mise sur pied une colla-
boration indo-suisse dont les résultats

sont souvent impressionnants et qui
ont pris la forme, par exemple, d'ins-
tallations hydro-électriques, de centres
de formation comme l'« Indo-Swiss
Training Centre » de Chandigarh, la
ville bâtie par Le Corbusier, ou d'usi-
nes, notamment de lait en poudre, de
médicaments ou de produits chimiques
variés, qui ont rendu populaires sur le
marché indien quelques-uns des grands
noms de notre industrie.

Un cas particulièrement intéressant
montre que la participation suisse au
développement de l'Inde peut s'exercer
également dans le secteur de l'industrie
lourde, car c'est grâce à la collabora-
tion technique d'une grande firme zu-
richoise qu'a vu le jour l'« Intégral
Coach Factory » de Madras, l'une des
plus importantes entreprises du monde
pour la fabrication de voitures de che-
min de fer.

Créée dans le cadre du premier plan
quinquennal (1951-1956), l'usine fut
réalisée après des études approfondies
auxquelles des experts suisses avaient

participé dès 1949. Un groupe d'ingé-
nieurs et de techniciens de la maison
zurichoise étaient alors les hôtes du
ministère des Chemins de fer, à la
Nouvelle-Delhi, prêtant leur concours
à l'élaboration d'une entreprise qui fi-
gure aujourd'hui parmi les réussites
les plus encourageantes de la jeune
industrie indienne.

La production de l'usine avait d'a-
bord été fixée à 350 unités par an.
Elle a maintenant dépassé 650 wagons
entièrement équipés et arrive à couvrir
les besoins des chemins de fer indiens
dont le réseau atteint près de 60.000
km. et dessert 7000 stations.

L'accord de collaboration avec la
maison suisse parvint à son terme en
1961. Il avait permis aux Indiens de
se doter d'un instrument de production
qui, non seulement les dispense d'im-
porter du matériel roulant, mais leur
donne la possibilité d'en exporter. En
effet , l'entreprise vend à plusieurs pays,
asiatiques surtout, un type exclusif de
bogie dû à la coopération technique
indo-suisse.

187* Cours communiqués par : SOCIÉTÉ DE BANQUE SUISSE

Cours du 12 mars ( Ire  colonne) Cours du 15 mars (2e colonne)

NEUCHATEL
Cr. Fonc. Neu. 660 675
La Neuchâtel. 1550 o 1525 o
Cortaillod 5000 o 4900 d
Dubied 1700 d 1700 d

LAUSANNE

Bque Cant. Vd. 955 965
Cdit Fonc. Vd. 865 865
Cossonay 2350 2315 d
Chaux & Cim. 555 o 545
Innovation 305 305
La Suisse 2840 2800 d

GENÈVE
Grand Passage 415 415
Naville 840 865
Physique port. 590 d 595
Fin. Parisbas 193 193 d
Montedison 5.70 5.70d
Olivetti priv. 18.15 18.15d
Zyma 3575 3600

ZURICH
(Actions suisses)
Swissair port. 710 725
Swissair nom. 610 613

ZURICH

U.B.S. 4115 4160ex
Crédit Suisse 3310 3360
B.P.S. 2125 2120
Bally 1315 1310
Electrowatt 2370 2360
Holderbk port. 440 438
Holderbk nom. 375 378
Interfood «A» 1100 1100 d
Interfood «B» 5800 5825
Juvena hold. 1890 1895
Motor Colomb. 1510 1500
Italo-Suisse 241 241 d
Réassurances 2140 2150
Winterth. port. 1300 1290
Winterth. nom. 990 985
Zurich accid. 4575 4590
Aar-Tessin 820d 820 d
Brown Bov. «A» 1535 1535
Saurer 1710 1700
Fischer port. 1515 1500
Fischer nom. 295 290
Jelmoli 895 890
Hero 4775 4775
Landis & Gyr 1570 1570ex
Lonza 2470 2490
Globus port. 3400 o —
Nestlé port. 3305 3315
Nestlé nom. 2300 2305
Alusuisse port. 3125 3090
Alusuisse nom. 1430 1420

BALE
CActions suisses)
Roche jce 178750 179500
Roche 1/10 17875 17950
S.B.S. 3300 3230ex
Ciba-Geigy p. 2710 2760
Ciba-Geigy n. 1820 1825
Ciba-Geigy b. p. 2540 2550
Girard-Perreg. 930d 930 d
Portland 3400 3575
Sandoz 4340 4315
Von Roll 1275 1285

BALE
(Actions étrangères)
Alcan • 98'/= 99'/=
A.T.T. 20872 209
Burroughs 479 d 494
Canad. Pac. 296 295
Chrysler H6V» 119
Contr. Data 277 276
Dow Chemical 363 366
Du Pont 596 597
Eastman Kodak 329 328
Ford 25672 258
Gen. Electric 46272 466
Gen. Motors 356 356
Goodyear 135V« 1367s
I.B.M. 1488 1518
Intern. Nickel 192 191V*
Intern. Paper 158 d 15972
Int. Tel. & Tel. 250 257
Kennecott 150 156Vi
Litton 122 121
Marcor 147Vi 146V.
Mobil Oil 242 d 244
Nat. Cash Reg. 183V* 18672
Nat. Distillers 78 80
Penn Central 29'A 2872
Stand. Oil N.J. 326 327
Uriion Carbide 192>/ 2 19272
U.S. Steel 136V2 136Vî

Billets de banque étrangers
Dollars USA 4.27 4.32
Livres sterling 10.20 10.50
Marks allem. 116.75 119.75
Francs français 76.50 79.50
Francs belges 8.40 8.80
Lires italiennes —.66 —.70
Florins holland. 118.25 121.25
Schillings autr. 16.50 16.80
Pesetas 6.— 6.30
Ces cours s'entendent pour
de petits montants fixés par
la convention locale.
NEW YORK
Ind. Dow Jones
Industries 895.87 899.23
Transports 200.74 201.29
Services publics 122.12 122.89
Vol. (milliers) 17.230 19.930

Prix de l'or
Lingot (kg. fin) 5375.- 5450.-
Vreneli 45.— 49 —
Napoléon 43.50 47.—
Souverain 44.25 48 
Double Eagle 240 — 260 —

ZURICH

Sulzer nom. 3500 3500
Sulzer b. part 392 d 392
Oursina port. 1425 1435
Oursina nom. 1425 1430

ZURICH

(Actions étrangères)

Anglo-Amer. 35 343A
Machines Bull 6972 687î
Cia Argent. El. 303/< 3072
De Beers 2872 287-1
Imp. Chemical 253Aid 2472d
Ofsit 7072 71
Pechiney 133 d 138
Philips 52V4 53Vi
Royal Dutch 1677. 16872
Akzo 104V2 103Vs
Unilever 109 110
West. Rand 82V* 82 V»
A.E.G. 232 230
Bad. Anilin 137 185
Farb. Bayer 17272 171
Farb. Hoechst 2247s 223
Mannesmann 195 193
Siemens 272 268
Thyssen-Hùtte 108 106
V.W. 237 238

FONDS DE PLACEMENT Dem. Offre Dem. Offre
CANADA IMMOB. 775.— 800.— SWISSVALOR 231.50 234 50
CANASEC 868.— 878,— UNIV. BOND SEL. 107.— 108.50
ENERGIE VALOR 114.50 115.50 USSEC 1085.— 1110.—
SWISSIMM. 1961 950.— INTERVALOR 97 50 98 50

/^SN FONDS DE PLACEMENT COMMUNIQUÉS
(UBSjPAR L'UNION DE BANQUES SUISSESvoy

Cours hors bourse
Dem. en Fr. s. Offre en Fr. s.

AMCA 72.— 74.—
BOND-INV. 104.50 106.—
CANAC 157.— 160.—
DENAC 90.50 91.50
ESPAC' 202.— 204.—
EURIT 158.— 160.—
FONSA 108.50 111.—
FRANCIT 103.50 106.—
GERMAC 131.50 133.—
GLOBINVEST 93.— 94.—
ITAC 214.— 216 —
PACIFIC-INV. 95.50 97 —
SAFIT 229.50 231.50
SIMA 147.50 149.50

V7Y"~ Dem- °Kre
\# \I Communiqué .__ -. .„ 

* X-/ par la BCN IFCA 1080- 1090—
\/ VALCA 95.50 98.—

15 mars 12 mars
INDICE Industrie 390 ,6 389,4
nn i lDO ir -D  Finance et assurance! 256 ,0 251,9
BOUKblEl R INDICE GÉNÉRAL 340,5 333,2

BULLETIN DE BOURSE

Savez-vous que...
• L'OMS vient de promulguer un

nouveau règlement sanitaire interna-
tional. Seules quatre maladies des six
maladies épidémiques sont désormais
régies par les nouvelles dispositions :
la peste, le choléra , la. variole et la
fièvre 1 jaune. ' Par ailleurs, les deux
maladies épidémiques relevant de l'an-
cien règlement, à savoir le typhus
exanthématique et la fièvre récunante
sont placées sous un régime de sur-
veillance internationale avec le palu-
disme, la poliomyélite et la grippe.

# Une délégation danoise a étudié ,
du 11 au 15 janvier, avec les experts
de la FAO et de l'OMS, une politique
intégrée tendant à améliorer la pro-
duction de la viande et sa commer-
cialisation dans les pays en voie de
développement.

• Le président Nixon a signé ré-
cemment un décret portant création
de l'un des trois organismes appelés à
remplacer l'Agence américaine pour le
développement international qui jus-
que-là était essentiellement responsa-
ble de l'aide aux pays en voie de dé-
veloppement. Il s'agit de l'« Overseas
Private Investment Corporation » dont
la fonction essentielle sera de stimuler
les investissements privés américains
à l'étranger. Cet organisme sera doté
d'un budget initial de 75 millions de
dollars. Un deuxième organisme sera
créé prochainement, spécialisé dans
l'aide technique et financière . et un
troisième dans l'aide militaire.

9 La Communauté économique eu-
ropéenne va augmenter de 10 pour
cent le prix de la viande bovine durant
les deux prochaines années.

HORIZONTALEMENT. — 1. Réa ;
câpre ; astral. 2. Api ; liras ; mirage. 3.
Sandales légères. 4. Suées ; matou ;
ver. 5. Us ; saï ; Ostie ; as. 6. Se voient
en été. 7. Ermin ; ruade ; arum. 8.
Sains ; elles ; demi.

VERTICALEMENT. — 1. Rassises. 2.
Epaulera. 3. Aînés ; mi. 4. De ; vin.
5. Classons. 6. Ail ; ai. 7. Première. 8.
Rasa ; nul. 9. Es ; total. 10. Los ; dé.
11. Ameutées. 12. Sig ; in 13. Trêve ;
ad. 14. Rare ; ère. 15. Ageratum. 16.
Les ; semi.

PRÉCÉDENT
SOLUTION DU PROBLÈME

Lisez «L'Impartial-Feuille d'Avis des Montagnes»

Il va sans dire que nos compatriotes
sont toujours accueillis avec une sym-
pathie particulière à l'usine qui est
certes fort digne d'être visitée. Ses
vastes halles de montage offrent une
impression d'organisation et d'efficaci-
té exemplaires. La main-d'œuvre pa-
raît bien adaptée à des tâches souvent
d'une haute technicité et on ne signale
pas de conflits du travail. Il est vrai
que, compte tenu des conditions géné-
rales de l'Inde, le personnel peut s'es-
timer privilégié. Beaucoup d'employés
et d'ouvriers habitent des immeubles
neufs mis à leur disposition par l'en-
treprise et leur niveau d'existence est
nettement supérieur à la moyenne de
la région. Pour la plupart , ils ont sans
doute entendu parler de la Suisse, cet-
te puissance industrielle qui a joué un
rôle d'une telle importance dans les
débuts de la fabrique, mais se rendent-
ils compte qu'il s'agit en réalité d'un
si petit pays ?

R. D. P.

PERSONNEL PRIVILÉGIÉ



F. O. M. H. LA CHAUX-DE-FONDS

assemblées
générales

GROUPE DES HORLOGERS : mardi 16 mars, à 20 h.
15, grande salle de la Maison du Peuple.

GROUPE DES BRANCHES ANNEXES : mercredi 17
; mars, à 20 h. 15, salle de la FOMH. Cette assemblée
! s'adresse au personnel occupé dans les branches sui-

vantes : nickelage, radium, ressorts, verres de mon-
tres, aiguilles, spiraux et pierres.

GROUPES DES BOITIERS ET DES BIJOUTIERS :
jeudi 18 mars, à 20 h. 15, grande salle de la Maison
du Peuple.

¦¦¦¦¦¦¦ I I .  I l  IMM Ŵ —̂— ^̂̂^̂̂^̂̂^̂̂^ ¦̂^ ¦̂ ¦¦1 
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AU THéàTRI LEJ mUUV-TtO JEAN-PAUL SARTRE Cu™

• C I N É M A S  •
¦ K*î*] ;H«>y Miri-1- Vn 18 ans 20 h. 30
¦ Mimsy Farmer Robert Walker
a LA ROUTE DE SALINA

Quand le soleil exaspère la peau et les corps.
m\ L'oeuvre « osée » de Georges Lautner

¦ mAJSÂmmmàai * à̂£*M Que je fjjjj ,
m 2e semaine de triomphe du film d'André Cayatte
_ MOURIR D'AIMER¦ Eastmancolor L'affaire Gabrielle Russier
g avec : Annie Girardot Bruno Pradal François Simon

i -\ V'rJ'mm tt W*¥\ Wm\ 16 ans 20 h. 30
Stéphane Audran Jean Yanne¦ LE BOUCHER

g L'un des meilleurs Chabrol et — mieux —
l'un des meilleurs films de la saison !

ENTREPOT REGIONAL COOP L̂ Ku*]
Foie du Commerce 100 B^^fc l i9lf
La Chaux-dc-Fonds tf^JB

En prévision de l'extension de notre rayon d'activité,
nous cherchons pour entrée tout de suite ou à con-
venir :

CHAUFFEURS
POIDS LOURDS
(livraisons dans l'ensemble du canton de Neuchâtel ,
Franches-Montagnes et Jura sud)

MAGASINIERS
Préparateurs
Magasiniers-chargeurs

1 JEUNE EMPLOYÉ
DE COMMERCE
pour notre service comptabilité

1 EMPLOYÉE
pour notre département mécanographique.

Faire offres écrites au Service du Personnel ou pren-
dre rendez-vous au tél. (039) 21 11 51.

Vente aux enchères publiques
Samedi 20 mars 1971 à 9 h. 30, rue Société 54, à

Sonvilier

des biens mobiliers ci-après, appartenant à la suc-
cession de feu Maurice Meylan, en son vivant nic-
keleur à Sonvilier, soit : 1 chambre à coucher com-
prenant deux lits jumeaux avec literie, 1 armoire 4
portes, 1 coiffeuse et un tour de lit, 1 TV Barco, 1
table TV, un radio-gramo, 1 buffet combiné, une ta-
ble à rallonges avec 6 chaises, deux fauteuils, un di-
van-couche, une table et deux fauteuils en rotin, une
armoire deux portes, une table de salon, une petite
bibliothèque, un. aspirateur Six-madum, 1 lot de li-
vres, tableaux, plafonniers, vaisselle, casseroles et
divers objets.

OFFICE DES FAILLITES
COURTELARY

Tél. (039) 44 16 12

DES CE JOUR :
I'HOTEL - RESTAURANT 5f

A LA HALTE DES AMIS, Les Emibois
Tél. (039) 51 12 51

EST OUVERT
et vous recommande sa restauration...
Escalope de veau à la crème aux
champignons — Fumé de campagne.
Le propriétaire : A. Aubry-Bonnemain

I

TOUS LES SOIRS à 20 h. 30 |
LE FILM LE PLUS OSÉ DU CINÉMA SUÉDOIS S

JE SUIS CURIEUSE |
Attention : 20 ans révolus @

Voyages de Pâques
NOTRE TRADITIONNEL TRAIN SPÉCIAL

A PRIX RÉDUITS POUR

PARIS
aller le 8 avril à 23 h. 13
retour le 12 avril à 22 h. 11

; Prix des billets
, 2e classe : Fr. 71.— Ire classe : Fr. 105.—

Arrangement d'hôtel à Paris :
logement, petit déjeuner et transfert

à partir de Fr. 81.—

NOTRE TRADITIONNEL TRAIN SPÉCIAL
A PRIX RÉDUITS POUR LE

TESSIN
aller le 9 avril à 05 h. 00
retour le 12 avril à 20 h. 19

Prix des billets pour Lugano ou Locarno
2e classe : Fr. 39.— Ire classe : Fr. 59.—
Arrangement d'hôtel à Lugano ou Locarno
logement et petit déjeuner à partir de Fr. 84.-
logement et pension à partir de Fr. 120.-

Progremme des voyages et inscriptions
à l'agence de voyages

nsibsLJP'.-si
51, avenue Léopold-Robert - Tél. (039) 23 21 32
et « Au Printemps » - TéL (039) 23 25 17

FAVAG cherche pour son

département outillage
faiseurs d'étampes et outilleurs ou mécaniciens qui
pourraient être formés par nos soins dans ce domaine
de notre activité.

D'autre part , notre

centre de production
étampage et découpage aurait besoin d'un ';

responsable
appelé à diriger un groupe de personnes et à s'occu-
per du réglage d'un certain nombre de machines.
Formation de base requise : mécanicien ou outilleur.

Faire offres écrites, téléphoner ou se présenter à
Favag S. A., 2000 Neuchâtel,
tél. (038) 21 11 41, interne 338.

"E V̂/iV1"

NEUCHATEL

CARTES DE NAISSANCE
? EN VENTE A L'IMPRIMERIE COURVOISIER <
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cherche

PERSONNEL
FÉMININ

1 pour travaux propres et intéressants.

Possibilité de travailler à la V2 journée

S'adresser à la fabrique, rue du ler-Août 41,
La Chaux-de-Fonds, tél. (039) 23 40 07.

CROISIÈRES
Des voyages merveilleux
Des vacances exceptionnelles.
MS CARD3IA
Les 7 perles de la Méditerranée
Gênes - Barcelone - Majorque
- Capri/Naples - Bizerte/Tunis
Palerme - Gênes.
Départs chaque samedi, d'avril
à novembre.
8 j ours, déjà depuis 509.—

TS HANSEATIC
Grand voyage au Spitzberg

Une véritable merveille pour
tous ceux qui apprécient quel-
que chose de tout à fait ex-
ceptionnel.
Départs : 22 juillet et 8 août
17 jours.

ij Prix forfaitaire dep. 2820.—

Demandez les prospectus pour
d'autres croisières intéressan-
tes. Nous représentons les dif-
férentes compagnies de navi-
gation.
Renseignements et inscriptions
chez :

.̂ 1

«L'IMPARTIAL» est lu partout et par tous

?SU L'HÔTEL
Bk DU MOULIN
£^vj~* 

Le 
Cerneux-Péquignot

xÏ£ Tél. (039) 36 12 25

cherche

sommelière
ou

sommelier
SALAIRE FIXE - CONGÉ DIMANCHE et LUNDI ''. !

LONGUES VACANCES PAYÉES y

Faire offres ou se présenter. i

Occasions
garanties
VW
1600 A 1968

VW
1600 L 1968

VW
1500 Sport 1970

VW
! 1300 1968

VW
1200 1968

VW
1200 1969
Echange-Crédit

SPORTING
GARAGE

Jacob-Brandt 71
Tél. 039/23 18 23

Qvivaf ^*r^ m am^mamtm& wini

engage pour tout de suite ou date à
convenir ¦

EMPLOYÉE DE BUREAU
connaissant la sténodactylographie et
si possible la facturation.
Se présenter Crêtets 81 / Ormes 22,
OU téléphoner au (039) 23 24 31.

¥  

CONCOURS
pour la décoration
du hall d'entrée et

de l'Aula du
GYMNASE CANTONAL

DE LA CHAUX-DE-FONDS
Les cinquante - quatre projets

envoyés par les artistes sont
présentés dans les locaux de la
maison Paci.
Confédération 27, Chaux-de-Fonds

L'exposition est ouverte au pu-
blic du JEUDI 11 MARS au
DIMANCHE 21 MARS.

Heures d'ouverture : Tous les
jours de 14 à 18 heures, ainsi que
de 10 à 12 heures les samedis et
dimanches seulement.

Le chef du Département
de l'Instruction publique

F. Jeanneret conseiller d'Etat

PAROISSE DE SAINT JEAN
Samedi 20 mars dès 19 heures
à la Grande Salle de Beau-Site

souper canadien
AVEC OFFRANDE

Programme varié préparé par 40
jeunes gens du camp de Narbonne

Film - Sketchs - Choeurs
Danses folkloriques.

S'inscrire auprès du pasteur
Secrétan, tél. 23 28 86

Femme de ménage
CHERCHE TRAVAIL pour l'après-midi

Tél. (039) 23 62 35 aux heures des repas.



21.20 - 21.40 Les portes de l'atelier
Pierre Bonnard ou la ma-
gie des couleurs.

Pierre Bonnard, peintre des scè-
nes heureuses, chaudes et colorées,
a une place particulière dans l'his-
toire de la peinture française. In-
fluencé par Gauguin, l'art japonais
et l'art populaire, ayant bien connu
Renoir dans sa jeunesse, il eût pu
devenir impressionniste ou donner
dans le fauvisme. En fait, Bonnard,
qui est mort en 1947 à l'âge de
quatre-vingts ans, appartient davan-
tage au XXe siècle.

21.40 - 22.20 Personnalité : Urs,
caricaturiste.

Clown- triste. Tragi-comique. Urs,
avec ses dessins, ses caricatures,
fait rire les autres. La vie, pourtant ,
il ne la trouve pas très drôle. Mais
quand il explique cela, il devient
très comique. Ambiguïté. Quel per-
sonnage désarçonnant que cet humo-
riste, et combien attachant...

Urs aurait voulu être musicien, ou
clown ou — ajoute-t-il — un clown
qui sait très bien jouer du piano.

Pourtant, il n'a jamais connu d'au-
tre cirque que celui de la vie. Et il
fit un apprentissage de dessinateur-

Urs, caricaturiste à 21 h. 40 à la TV romande, (photo Daniel Vittet)

lithographe, puis il devint Urs, le
caricaturiste à la plume acide et
destructive.

Pourquoi ce nom, Urs ? — « Parce
que Urs, c'est le masculin d'Ur-
sule... »

TVF I

22.20 - 23.20 Emission médicale.
La médecine du travail.

Cette émission est construite au-
tour du médecin d'une entreprise

rouennaise. Payé par l'établisse-
ment, il est responsable de la san-
té physique et morale des travail-
leurs. Il se trouve dans une situa-
tion délicate, car ses problèmes
médicaux sont intimement liés
aux problèmes économiques.

TVF II

20.30 - 21.55 Vipère au poing
d'Hervé Bazin. Adaptation
Jean-Louis Bory, réalisa-
tion Pierre Cardinal.

Le Craonnais, près d'Angers, entre
les deux guerres. Une vaste demeure
bourgeoise, « qui sent les confitu-
res », la Belle Angerie, entourée
d'herbes folles, bordée de bois, d'une
rivière et d'un étang. Ses habitants :
deux garçons au bord de l'adoles-
cence : Frédy et Jean Rézeau, dit
Brasse-Bouillon ; leur grand-mère
paternelle, Mme Rézeau ; leur pré-
cepteur, un religieux débonnaire ;
Alphonsine, Fine pour tous, la bonne
sourde-muette qui partage leurs
jeux ; une gouvernante. C'est l'été,
tous courent vers le perron où une
main d'enfant tient, serrée derrière
la tête, une vipère vivante qu'elle
lance, dans un défi, vers la famille
pétrifiée...

Sélection du jour

ECHOS TVR

Le jury de la SSR vient de choisir
l'émission qui représentera la Suisse à
la Rose d'Or de Montreux 1971 , a an-
noncé un communiqué publié par le
service de presse de la Télévision suisse
alémanique et rhéto-romanche. A la
majorité, il s'est prononcé pour l'é-
mission « Professeur Sound et la pilu-
le », de la Télévision suisse alémanique,
avec Walter Roderer dans le rôle prin-
cipal dans une réalisation de Karl Su-
ter. (ats)

LA ROSE D'OR

L'Eglise, demain ?
Quatrième et dernier numéro d'un

dossier de huit heures recueilli par
l'ORTF un peu partout dans le
monde, avec l'essentiel donné sur
le point d'interrogation de « de-
main », si bien qu'autre chose fut
oublié. « L'Eglise » dont on vient de
nous parler est catholique, romai-
ne et universelle — pas question
d'aucune autre. Somme toute, le ti-
tre témoigne, dans son premier mot,
d'une exclusivité qui règne encore
sur de nombreux esprits, en Fran-
ce par exemple.

Cette « Eglise » d'aujourd'hui est
pourtant traversée par des courants
contradictoires. Ainsi, cet évêque
brésilien, scandalisé par les multi-
tudes de petites bougies posées ici
et là en signe de dévotion païenne,
et qui voudrait changer tout cela.
Il faudrait pouvoir l'inviter à exer-
cer son ministère à Lourdes. Ainsi,
cet autre, au Nicaragua, qui s'ex-
prime selon son désir en présence
du gouverneur de sa province, et
qui, bien entendu « ne fait pas de
politique ». Ces autres encore, au
Brésil, qui forment une association
de défense de la tradition, la fa-
mille et la propriété, dans le plus
bel élan de liturgie des cérémonies
nazies.

Il y a donc, dans l'Eglise catho-
lique même, ceux qui défendent
hier dans le présent. Il y a les au-
tres — minoritaires encore, partout,
mais auxquels « l'information pre-
mière » aura donné une place im-
portante, plus que celle qu'ils oc-
cupent en réalité — qui luttent,
avec Don Helder Camara pour
l'homme nouveau qui, dans son au-
thenticité, a faim et soif de jus-
tice, avant de changer les structu-
res socio-politico-économico-cultu-
relles. Et de s'adresser à nous, Oc-
cidentaux repus, pour rappeler que
la révolution française fut l'œuvre
d'une admirable bourgeoisie, qui
s'est installée dans son succès, que
les travailleurs des pays dévelop-
pés subissent aujourd'hui la tenta-
tion à leur tour de s'installer, pour
nous dire une fois de plus que tout
ce qui se passe en Amérique lati-
ne dépend aussi de nous. Ecoutons
cet appel. Mais il y a aussi un au-
tre prêtre qui dit de la torture, « si
c'est vrai , c'est regrettable. Mais ce
n'est pas prouvé ».
; Pëtitiêtreï,' faut-il : tisi-ût>tttèrlê& -' Siv
dans une même Eglise, «aujourd'hui »
li n'y a pas scandale par la pré-
sence côte à côte d'hommes, prê-
tres, souvent de haute hiérarchie,
si différents et opposés. Ne pas
choisir — car c'est ne pas choisir
que de laisser parler les uns et les
autres au nom du Christ un petit
peu et de l'Eglise institution beau-
coup, oui, c'est un scandale. Peut-
être fut-il rendu plus évident par
ce voyage un peu confus au travers
de cinq pays de l'Amérique latine.
Scandale ? Mais demain, quand les
choses auront changé — car elles
changeront — l'Eglise sera tout de
même encore présente, à cause d'u-
ne minorité d'hommes — de prê-
tres aussi — courageux...

F. L.

Points de vues

SUISSE ROMANDE
18.00 Téléjournal
18.05 People to people

4. Pologne.
18.30 (c) Courrier romand
19.00 (c) Plum-Plum

Une dernière histoire avant de s'endormir.
19.05 Un Soir chez Norris

10e épisode. Avec Jean Vinci, Madeleine Robinson.
19.40 Télé journal
20.05 (c) Carrefour
20.25 Ici Berne
20.30 (c) Les Aventures d'Arsène Lupin

lie épisode : Les Anneaux de Cagliostro. Avec Georges Des-
crières, Yvon Bouchard.

21.20 (c) Les portes de l'atelier
Pierre Bonnard ou la magie des couleurs.

, 21.40 Personnalité ,
Urs, caricaturiste.

! 22.20 L'opinidn de Pierre Béguin
Journaliste : Guy Ackermann.

22.30 Télé journal - Artistes de la semaine

SUISSE ALÉMANIQUE ALLEMAGNE I
9.15 Télévision scolaire 16 15 (c> Téléjournal

17.00 La maison des jouets 16-20 Pour les enfants
18.15 Télévision éducative 17-10 <c> Evolution de la Pologne
18.44 (c) Fin de journée 17-55 <c> Téléjournal
18.50 Téléjournal 18 00 Programmes régionaux
19.00 L'antenne 20 00 <c) Téléjournal Météo
19.25 (c) Elle et Lui 20 15 W Place aux animaux
20.00 Téléjournal 21-00 <c) SupergirI
20.20 Emission médicale 22-40 <c> Téléjournal Météo
21.20 Magazine sport 71. 23 00 Forum de la presse sportive
22.05 Téléjournal 24 ("> Téléjournal
22.15 (c) Appel de police P UA A.IK ,.ALLEMAGNE II

SUISSE ITALIENNE 17.30 (c) f̂ormations Météo
17.35 (c) Mosaïque

18.10 Pour les enfants 18.05 (c) Plaque tournante
19.05 Téléjournal 18.40 Vestiaire
19.15 Guten Tag 19.10 Au Pays de l'Arc-en-Ciel
20.20 Téléjournal 19.45 (c) Informations Météo
20.40 La santé publique 20.15 (c) Kill the bill
21.40 La parole est à la défense 21.00 (c) Hondo
22.30 Médecine moderne 21.50 (c) Aspects de la vie
23.40 Aujourd'hui aux Chambres culturelle

fédérales 22.35 (c) Informations Météo
23.45 Téléjournal 22.50 Sierra Maestra

FRANCE I

9.10 Télévision scolaire
12.30 Midi-magazine
13.00 Télémidi
14.05 Télévision scolaire
16.30 Télévision scolaire
18.30 Dernière heure
18.35 "Vivre au présent
18.55 Les Aventures de Céleri
19.00 Actualités régionales
19.25 Rien que la vérité
19.45 Télésoir
20.15 Une Autre Vie (26)

Scénario : Louis Grospierre, Alain Quercy et Jacques Rémy.
Avec Corinne Marchand.

20.30 Daktari
2. La Dernière Chasse du Daktari. Scénario : Stephen Kandel.
Ayec : Marghall Thompson, Cheryl Miller.

21.20 Les étoiles de la chanson
22.20 Emission médicale X

La médecine du travail
23.20 Télénuit

FRANCE II

13.00 Conservatoire des arts et métiers
14.00 RTS promotion
14.30 (c) Aujourd'hui, madame
15.10 (c) Les Globe-trotters

8. Pour une Poignée de Dynamite.
15.45 (c) Course cycliste Paris - Nice

Arrivée à Draguignan.
18.00 Conservatoire des arts et métiers
19.00 Actualités régionales
19.20 (c) Colorix

Le Professeur Balthazar.
19.30 (c) 24 heures sur la II
20.30 (c) Vipère au Poing

d'Hervé Bazin. Adaptation : Jean-Iîouis Bory. Réalisation : Pier-
re Cardinal. Avec : Alice Sapritch, M. Cuvelier, D. de Keuchel.

21.55 (c) Post-scriptum
22.40 Curling

Championnats du monde à Megève.
23.10 (c) 24 heures dernière

MARDI

SOTTENS ,
12.05 Aujourd'hui. On cause, on cause.
Un an déjà... 12.29 Signal horaire. 12.30
Miroir-midi. 12.45 Le carnet de route.
13.00 Variétés-magazine. Mardi les
gars. Cause commune. 14.00 Informa-
tions. 14.05 Réalités. 15.00 Informations.
15.05 Concert chez soi. 16.00 Informa-
tions. 16.05 Le rendez-vous de 16 heu-
res. Les Deux Orphelines (24), d'après
Adolphe d'Ennery. 17.00 Informations.
17.05 Tous les jeunes ! Bonjour les en-
fants ! 18.00 Le journal du soir. Infor-
mations. 18.05 Le magazine des beaux-
arts. 18.30 Le micro dans la vie. 19.00
Le miroir du monde. 19.30 Magazine
71. 20.00 Le passe-partout. 20.30 Soirée
théâtrale : Le Ring, pièce de Ioan Gri-
goresco. 21.55 Triumph-variétés. 22.30
Informations. 22.35 Club de nuit. 23.25
Miroir-dernière. 23.30 Hymne national.

2e programme
14.00 Musik am Nachmittag. 16.00 Mu-
sikalisches Mosaïk. 17.00 Musica di fine
pomeriggio. 18.00 Tous les jeunes. 18.55
Bonsoir les enfants ! 19.00 Per i lavo-
ratori italiani in Svizzera. 19.30 Musi-
que pour la Suisse. 20.00 Informations.
Cette semaine en pays vaudois. 20.14

On cause, on cause. 20.15 Play time.
20.30 Prestige de la musique. 21.30 En-
cyclopédie lyrique : Arabella (III), co-
médie lyrique. Musique de Richard
Strauss. 22.00 Anthologie du jazz. 22.30
Activités internationales. 23.00 Hymne
national.

BEROMUNSTER
Informations-flash à 12.30, 15.00, 16.00,
23.25. — 12.40 Rendez-vous de midi :
Informations et musique. 14.00 Mon
jardin. 14.30 Caprice genevois. 15.05
Trouble à Tahiti, opéra, Bernstein. 16.05
Lecture. 16.30 Musique et divertisse-
ment pour les personnes âgées. 17.30
Pour les jeunes. 18.00 Informations.
Actualités. 18.15 Radio-jeunesse. 18.55
Bonne nuit les petits. 19.00 Communi-
qués. Sports. 19.15 Informations. Ac-
tualités. 20.00 Hit-parade. 20.30 Aven-
tures de Six Bonnes Gens, 21.10 Or-
chestre B. Bacharach, Dionne Warwick
et B.-J. Thomas. 21.55 Trois Chants de
M. Theodorakis. 22.15 Informations,
Commentaires. 22.25 Jazz en Italie.
23.30-1.00 Pop 71.

MONTE-CENERI
Informations-flash à 14.00, 16.00, 18.00,
22.00. — 12.30 Informations. Actualités.

Revue de presse. 13.05 Intermède. 13.10
Feuilleton. 13.25 Radiographie de la
chanson. 14.05 Radio 2-4. 16.05 Quatre
bavardages en musique. 17.00 Radio-
jeunesse. 18.05 Tour de piste en 45
tours. 18.30 Chœur Incas. 18.45 Chroni-
que de la Suisse italienne. 19.00 Ocari-
na. 19.15 Informations, Actualités. 19.45
Mélodies et chansons. 20.00 La santé
publique, débat dans le cadre des élec-
tions cantonales. 21.15 Procès d'un per-
sonnage. 22.05 Notre terre, 22.35 Orches-
tres variés. 23.00 Informations. Actua-
lités. 23.25 Nocturne musical. 23.50
Cours d'espéranto. 24.00-4.45 Service
suisse des ondes courtes.

MERCREDI

SOTTENS
6.00 Bonjour à tous ! Informations. 6.32
De villes en villages. 6.35, 7.25, 8.10 La
route, ce matin. 6.59 Horloge parlante.
7.00 Miroir-première. 8.00 Informations
et revue de presse. 9.00 Informations.
9.05 A votre service. 10.00 Informations.
10.05 Cent mille notes de musique. 11.00
Informations. 11.05 Spécial-Salon. 12.00
Le journal de midi. Informations.

2e programme
10.00 Oeuvres de Purcell. 10.15 Radio-
scolaire. Tour du monde dans un jardin
fleuri. 2. ... en passant par l'Afrique.
10.45 Oeuvres de Purcell. 11.00 L'Uni-
versité radiophonique internationale.
Le théâtre dans le monde d'aujour-
d'hui. En Belgique d'expression néer-
landaise (3). 11.20 Propos suisses sur
l'UNESCO. 11.30 Initiation musicale.
12.00 à 18.00 Programme musical inter-
régional. 12.00 Midi-musique.

BEROMUNSTER
Informations-flash à 6.15, 7.00, 8.00,
10.00. 11.00. — 6.10 Musique. 6.20 Mélo-
dies populaires. 6.50 Méditation. 7.10
Auto-radio. 8.30 Concert. 9.00 Entracte.
10.05 Chansons populaires suisses. 10.30
Boston Pops Orchestra. 11.05 Musique
et bonne humeur. 12.00 Divertissement
populaire.

MONTE-CENERI
Informations-flash à 6.15, 7.00, 8.00,
10.00. — 6.00 Disques. Concert matinal.
7.10 Sports. Arts et lettres. Musique
variée. 8.45 Radioscolaire : leçon de
français. 9.00 Radio-matin. 12.00 Mu-
sique variée.

ECHOS RADIO

Mercredi 7 h. 30 - 7 h. 50.
Il est très agréable, le matin, d'en-

tendre, de réentendre ceux qui ont
donné à la chanson ses lettres de no-
blesse, ceux qui, par leur voix, leur
talent, marquent une partie de notre
existence, de souvenirs très précis par-
fois. Autrefois, il y avait les chansons
de travail : certaines de ces chansons
visate-nt à faciliter le mouvement de
l'ouvrier, à le rythmer. La chanson
qui rythme, qui marque et complète
les gestes du travail, a pratiquement
disparu ; mais la chanson qui nous
aide à nous réveiller le matin, qui nous
fa i t  prendre patience au f e u  rouge, au
sein de l'embouteillage, n'est-ce pas une
forme nouvelle de chanson adaptée à
la vie quotidienne ? On pourrait pres-
que la qualifier de chanson-service pu-
blic, si cela ne la dépoétisait pas com-
plètement... (sp)

Les grands noms
du disque



Nouveau P|̂ -0[$ ]personnels
M pBus vite,

plus simple et encore plus avantageux
(jusqu'à 35% au-dessous des taux autorisés)
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Bon pour de l'argent comptant avantageux c/ 383
Je désire un prêt personnel de frs. (max. frs. 25 000.-) remboursable en mensualités (max. 60 mois)B

Nom Date de naissance Revenus supplémentaires frs. H

Prénom Etat civil (salaire de l'épouse etc.) H

NP/Lieu Nombre d'enfants Loyeur mensuel frs. H

Rue Nationalité Prêt destiné à H

Demeurant Ici depuis Profession Date M

Ancien domicile Employeur Signature

Rue Salaire mensuel frs. _U
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Discrétion remplir-envoyer-l 'argent comptant arrive!
garantie-pas de * * «» *

SSEî 35 ans Banque Rohner SA
parents) g*|HH

\ 1EBB 1211 Genève 1 31, rue du Rhône tél. 022-2413 28 J

SOMMELIÈRE
Restaurant, bon rapport, cherche
SOMMELIÈRE. - Congé le di-
manche. - Tél. (039) 22 49 71*

Important commerce de

FERS ET MÉTAUX

CHERCHE

pour tout de suite ou pour date
à convenir

magasinier -
vendeur
Jeune homme sérieux
serait mis au courant.

Place stable et bien rétribuée.

Faire offres ou se présenter chez i
A. & W. KAUFMANN & FILS

2300 La Chaux-de-Fonds 2
Rue du Marché 8 - -10

Tél. (039) 23 10 56

Entreprise de transports cherche

chauffeur
pour camion de chantier.

Place stable pour personne cons-
ciencieuse. - Entrée à convenir.

Faire offre ou se présenter au

GARAGE GLOHR
Ld-Robert 11 a - Tél. (039)/22 54 01

La Chaux-de-Fonds

NOUS ENGAGEONS une

aide-vendeuse
Débutante serait mise au courant.
Eventuellement horaire partiel.

Bon salaire.
Faire offre à La

LAITERIE DES GENTIANES
Gentianes 45 - Tél. (039) 23 29 88

A VENDRE

Ford Cortina 1600 GT
1968, bleu-clair, 80.000 km.,

moteur revisé.
GRANDJEAN AUTOMOBILES

Rue dn Collège 24, tél. (039) 23 63 33
La Chaux-de-Fonds

POUPONNIÈRE NEUCHATELOISE
ÉCOLE DE PUÉRICULTURE
2416 LES BRENETS

cherche

une monitrice
pour juin ou date à convenir.
S'adresser à Mlle Grin, directrice ou
tél. (039) 32 10 26.

ANCIEN
A VENDRE armoires bressanes,
mouvement de morbier 4 cloches, K
fauteuils Voltaire et table ronde.

J. NEUENSCHWANDER, Collège 8
Tél. (039) 23 22 67 ou heures des
repas 23 56 39. - Achat et vente de
meubles et bibelots anciens.

i AMEUBLEMENTS-RIDEAUX-TAPIS ««<*« - .A******** T« 223777
S~\ I Nos articles très avantageux

^Wfe 10 CHAMBRES À COUCHER Fr 1290.-
y complètes avec literie, comprenant 2 matelas, 2 sommiers.

ÉTUDE CLERC, notaires, 2000 Neuchâtel
2, rue Pourtalès Tél. (038) 25 14 68

A LOUER
Immédiatement ou pour date à conve-
nir, dans un IMMEUBLE COMMER-
CIAL neuf à quelques minutes de la
Place Pury,

LOCAUX
à l'usage de MAGASINS, BUREAUX,
restaurant, ateliers, salle d'exposition,
etc Surface disponible : environ 500 m2
(à subdiviser).

— LIVRES —
d'occasion tous gen-
res, anciens, mo-
dernes. Achat, ven-
te et échange. Lib.
Place dn Marché,
Tél. (039) 22 33 72
La Chaux-de-Fonds

Cuisinière
Menalux

plus de nettoyage
dn four,

forte reprise ou es-
compte habituel.
20 ans de qualité

chez
MAISON DONZÉ

Le Noirmont
Tél. (039) 53 12 28

Agriculteur cherche à louer, au Jura,
pour le printemps 1972, un

. DOMAINE
avec pâturage pour 20 à 30 têtes de
bétail. — Ecrire sous chiffre AC 5407
au bureau de L'Impartial. 
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CHERCHE

1 HORLOGER RHABILLEUR
ayant déjà de l'expérience pour notre '
service interne.

HORLOGERS
RHABILLEURS

pour notre service après vente à
Londres.
Ce poste conviendrait à de jeunes
horlogers ayant bonnes références et
une bonne formation, désireux d'ap-
prendre l'anglais.

1 EMPLOYÉE
pour d'intéressants travaux adminis-
tratifs. La connaissance de la dactylo j
est indispensable.

OUVRIÈRES
pour les opérations de posage de
cadrans, emboîtage, remontage du
dispositif calendrier et autres tra-
vaux

Faire offres ou se présenter :

FABRIQUE DE MONTRES ROTART S.A.
Crêtets 138
2300 La Chanx-de-Fonds
Téléphone pendant les heures de travail 039/26 84 84
Téléphone après les heures de travail 039/23 40 71
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/iiii SOMMES FIERS..X
... DE VOUS VENDRE AUJDUBDUU! II CYCLOMOTEUR DE DEMAIN
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Aboutissement d'une longue tradition de qualité, le -F 1RS H a quel-,
ques années d'avancesur son temps. C'est le seul cyclomoteur au monde
de technique automobile, et il ne ressemble à rien de ce qui existe déjà.
Mais comme tout se tient, que la perfection technique conditionne la
réussite esthétique, notre cyclomoteur est vraiment beau.
Tout est nouveau dans le -F l R S H même le plaisir de conduire.
Nous sommes fiers de vous le vendre. Vous serez fiers de le conduire.

Même son prix est une ^> {% '
^%I performance: pf^ OOOB"—

\ Essais gratuits et démonstrations chez les agents figurant sous VELO- i
\ J*" SOLEX dans l'annuaire professionnel B des téléphones. J
*SË

 ̂
Agent général pour la Suisse: SOVEDI SA, 1211 Genève 26 S

La Chaux-de-Fonds : Loepfe, 24, rue du Manège - Le Locle : Mojon - St-Imier : Perret

NOUS ENGAGEONS
pour tout de suite

ADOUCISSEUR
i retraité, avec horaire réduit
; accepté.

EMBALLEUSE
EMPIERREUSE
PERSONNEL

FÉMININ
pour travaux propres.

Mise au courant.

HORAIRE.
LIBRE

Assurance maladie.
Ambiance agréable.

; Téléphoner au (039) 22 21 12
\ pour prendre rendez-vous.
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cherche pour
ASSURER L'EXPANSION

DE SES ATELIERS

OUVRIÈRES
pour divers travaux d'atelier.
Mise au courant rapide par nos
soins.

HORAIRE NON-STOP
7 heures - 16 h. 30,

facultatif ou horaire normal,
éventuellement à la demi-jour-
née. Ambiance jeune et dyna-
mique. Semaine de 5 jours. Dé-
placements remboursés aux
personne habitant hors de la
localité.

Faire offres, téléphoner ou se
présenter :

FABRIQUE NATIONALE
DE RESSORTS S.A.
Etoiles 21
2300 La Chaux-de-Fonds
Tél. (039) 23 47 44

S
L'annonce
reflet vivant du marché



La famille de

MADAME ANNA KOHLI

très sensible aux marques de sympathie et d' affection qui lui ont été

témoignées en ces jours de deuil , exprime à toutes les personnes qui l'ont

entourée sa reconnaissance émue.
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LE PERSONNEL DE GUILLOD & CIE, FABRIQUE DE BOITES

a le pénible devoir de faire part du décès de

Madame

Lucie GUILLOD
mère de Monsieur Jules Guillod , son cher patron.

L'incinération a eu lieu lundi 15 mars 1971.

La famille de

MADAME MARCELLE ADATTE
i

i profondément touchée par les témoignages d'affection et de sympathie

reçus pendant ces jours de deuil , exprime à toutes les personnes qui l'ont

entourée sa reconnaissance et ses sincères remerciements.
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LA SOCIÉTÉ CANINE DE LA CHAUX-DE-FONDS
a le regret de faire part du décès de son dévoué membre soutien et ami

Gilbert RAY
! Rendez-vous des membres de la Canine, au crématoire, mercredi à
: 10 heures.
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LE LOCLE Repose en paix , cher époux et papa.

Madame Auguste Lambert-Aellen, ses enfants et petite-fille :
Madame et Monsieur Charles Lab-Lambert et leur fille Patricia,

à La Chaux-de-Fonds,
Madame et Monsieur Marco Jeanneret-Lambert, à La Chaux-de-

Fonds ;
Les enfants, petits-enfants et arrière-petits-enfants de feu Jules

Lambert ;
Les enfants, petits-enfants et arrière-petits-enfants de feu Georges

Aellen,
ainsi que les familles parentes ct alliées, ont le grand chagrin de faire
part du décès de

Monsieur

Auguste LAMBERT
leur très cher et regretté époux, papa, beau-père, grand-papa, frère ,
beau-frère, oncle, cousin, parent et ami, que Dieu a repris à Lui , dans
sa 72e année, après une pénible maladie.

LE LOCLE, le 15 mars 1971.

Quand je marche dans la vallée de
l'ombre de la mort , je ne crains
aucun mal car Tu es avec moi.

Psaume 23, v. 4.

L'inhumation aura lieu jeudi 18 mars, à 10 h. 45.
Culte à 10 heures, à la Maison de paroisse.
Le corps repose à la chapelle de l'Hôpital du Locle.
Veuillez penser à l'Hôpital du Locle, cep. 23-1333.
Domicile de la famille : Jambe-Ducommun 5, Le Locle.
Le présent avis tient lieu de lettre de faire-part.

Car Dieu a tant aimé le monde
qu'il a donné son Fils unique afin
que quiconque croit en Lui ne pé-
risse, point , mais qu'il ait la vie
éternelle.

Jean 3, v. 16.
Madame Gilbert Ray-Rothen ;
Madame et Monsieur Jean-François Guyenet-Ray, leurs enfants Laurent,

Dominique et Carole, à Cortaillod ;
Madame Josiane Ray et son fiancé, Monsieur Paul-Emile Hirt ;
Monsieur Francis Ray, à Boudry ;
Madame Vve Oscar Ray-Zurbuchen, à Oleyres (VD) ;
Mademoiselle Carmen Ray, à Oleyres (VD),
ainsi que les familles parentes et alliées , ont la profonde douleur de
faire part du décès de
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Monsieur

Gilbert RAY
ANCIEN RESTAURATEUR

leur cher et regretté époux, papa, beau-père, grand-papa, fils, frère,
beau-frère, oncle, cousin, neveu, parent et ami, enlevé à leur tendre
affection, dans sa 59e année, après une très longue et cruelle maladie.

LA CHAUX-DE-FONDS, le 14 mars 1971.

L'incinération aura lieu mercredi 17 mars.
Culte au crématoire, à 10 heures.
Le corps repose au pavillon du cimetière.
Domicile de la famille : 19, avenue des Forges, chez M. Marcel

Sandoz.
Le présent avis tient lieu de lettre de faire-part.

I I I I I I 'W I ¦ni»ninmiim M MV imuiii'ii—MIMI III^̂^
IIIIIIMIM ¦¦¦ MI imiii'WMimimiii niiMW—¦WH IHM II

rmHwnatmmmBIÊlimaai^ M̂IÊmnmaimmtmaiMimum emaiamnmimmmamammmi mi\im mii m »i»iiiniiii uiin n

BIENNE II jette sur notre vie la plus belle
des lumières, c'est cela qui restera.
«Mes destinées sont dans ta main» .

Ps. 31, v. 16.

Madame Jean-Marc Vaucher-Juillard et ses enfants Marc-Alain et
Jean-Claude ;

Monsieur le ministre et Madame Pierre Dumont-Vaucher et leurs
enfants ;

Monsieur et Madame Eric Vaucher-Weibel, leurs enfants et petits-
enfants ;

Monsieur le ministre et Madame Emilio Moser-Vaucher et leurs enfants;
Monsieur et Madame Albert Juillard-Helly ;
Madame Philippe Pedote-Juillard et ses enfants,
Les familles Vaucher, Jordi , Muller, Renggli, Gschaedler , Juillard , paren-
tes et alliées, ont la profonde douleur de faire part du décès de

Monsieur

Jean-Marc VAUCHER
DIRECTEUR

leur cher époux , père , frère , beau-frère, beau-fils, oncle, parent et ami,
que Dieu a rappelé à Lui, dans sa 55e année, après une longue maladie.

2505 BIENNE, le 13 mars 1971.
« La Devinière ».

L'incinération aura lieu le mercredi 17 mars.
Culte à 14 h. 30, à la nouvelle chapelle du cimetière de Bienne-

Madretsch, où le corps repose.
Prière de penser à la Ligue suisse pour la protection de la nature,

Bâle, cep. 40-331.
Cet avis tient lieu de lettre de faire-part.

, 

Communion dvcsraeé© d® GdtéchiBmènes
Assemblée de la paroisse réformée de Cernier

L'assemblée ordinaire de la paroisse
réformée de Cernier s'est tenue mer-
credi à l'Hôtel de Ville sous la prési-
dence de M. Jean-Louis Monnier.

Après une lecture biblique et une
prière du pasteur Brand , la parole est
donnée au secrétaire, M. René Gaffner ,
pour la lecture du procès-verbal de la
dernière assemblée. Les compes pré-
sentés ensuite par le caissier, M. Willy
Schleppi, se résument comme suit :
fonds de paroisse —• recettes : 36.090 fr.
50 ; dépenses : 18.493 fr. 15 ; excédent
de recettes : 17.597 fr. 35. Fonds des
sachets — recettes : 1955 fr. 20 ; dépen-
ses : 1170 fr. 10 ; excédent de recettes :
785 fr. 10.

M. André Jacot , président du Con-
seil des ateliers rapporta sur l'activité
des différents groupes et leurs tâches
au sein de la paroisse. 21 membres
font partie de ces groupes, c'est trop
peu pour le travail qu'il y a à faire
et M. Jacot aimerait voir cette effectif
augmenter.

Dans son rapport pastoral , M. Paul
Brand rappela quelles sont les tâches
toujours plus nombreuses qui incom-
bent au pasteur d'une paroisse. Pour
y faire face et accomplir son ministère,
il a besoin de la participation des pa-
roissiens.

AFFAIRES IMMOBILIÈRES
Le collège des anciens a créé une

commission chargée de s'occuper des
affaires immobilières. Cette commission
est composée du pasteur, M. Paul
Brand , et de MM. Willy Schleppi et
André Soguel. Ce dernier renseigna
l'assemblée sur la situation actuelle.
Depuis plusieurs années, le collège des
anciens et les paroissiens souhaitent
avoir à leur disposition une salle de

paroisse à proximité du temple, assez
grande pour pouvoir y tenir des assem-
blées, réunions, etc. Pour trouver les
capitaux nécessaires, le collège des an-
ciens a pris la décision de vendre l'an-
cienne cure indépendante, qui ne ré-
pond plus aux besoins actuels et né-
cessiterait des travaux de réparations
trop importants, et l'ancienne chapelle
indépendante qui n'est plus utilisée
qu 'à de rares occasions. Le produit
de ces ventes permettrait ainsi de cons-
truire ou d'acquérir les locaux néces-
saires à la création d'une salle de pa-
roisse et ses annexes. La commission
est invitée par l'assemblée à poursuivre
ses travaux dans ce sens.

ACCORD DU CONSEIL SYNODAL
L'instruction religieuse ne se faisant

plus sur une période de six semaines,
ni même de six mois, mais d'une année,
il s'ensuit que les catéchumènes sont
situés différemment qu 'avant face à la
vie cultuelle de la paroisse. Chaque
fois qu'il y a célébration de la cène, ils
sont systématiquement exclus de la
vie communautaire qui s'y exprime,
bien que baptisés. A l'expérience, il
semble bien que le fait de ne pouvoir
vivre la communion conjointement à
l'enseignement catéchétique crée une
disjonction dans la vie spirituelle des
catéchumènes. Ces derniers, conformé-
ment à l'esprit de l'époque, hésitent
beaucoup à s'engager dans la vie de
l'Eglise. Leur donner la possibilité de
s'engager selon leur foi dans la foi et la
vie de l'Eglise semble donc très impor-
tant et pas obligatoirement lié à une
date d'engagement fixé par la tradition.
Le fait de les mettre devant la possibi-
lité de prendre part à la communion
avant la date officielle les amènera à

prendre conscience de leur propre si-
tuation de foi. Il est aussi très impor-
tant que le pasteur puisse assumer l'ai-
de nécessaire aux catéchumènes, pour
qu 'ils accomplissent le rôle de la sainte
cène dans la vie chrétienne, pendant
l'instruction religieuse et non après.
• Pour ces motifs, les collèges des an-
ciens des paroisses du Val-de-Ruz ont
adressé une requête au Conseil synodal
de l'Eglise réformée évangélique du
canton de Neuchâtel par laquelle ils
demandent de pouvoir autoriser les ca-
téchumènes qui le désirent à commu-
nier avant la fin de leur instruction re-
ligieuse.

Après une sérieuse étude de la ques-
tion, le Conseil synodal a rendu la dé-
cision suivante :

« Etant donné : que l'expérience en
question se fera dans l'ordre et la dis-
cipline — que cette expérience demeure
limitée au Val-de-Ruz et ne saurait.
pour le moment du moins, s étendre a
d'autres régions du canton — qu'elle
est circonscrite dans le temps égale-
ment — que toutes précautions seront
prises pour qu'il ne s'agisse pas là d'u-
ne solution de facilité, l'instruction reli-
gieuse ne pouvant en aucun cas être
abrégée par les catéchumènes qui au-
raient manifesté le désir de communier
avant la ratification — que la catéchèse
relative à la sainte cène sera faite avant
toute communion — que l'expérience
du Val-de-Ruz pourra fournir un élé-
ment d'information important pour l'é-
tude actuellement en cours de la réfor-
me du catéchuménat : le Conseil sy-
nodal autorise les paroisses du Val-de-
Ruz à accepter à la sainte eàne, avant
la fin de l'instruction religieuse , des ca-
téchumènes qui en auraient exprimé
formellement le désir et qui y auraient
été préparés spirituellement et catéché-
tiquement. »

Dans sa décision, le Conseil synodal
souligne que cette expérience ne pourra
se faire qu 'avec l'accord des autorités
paroissiales, que les parents des caté-
chumènes ainsi que l'assemblée de pa-
roisse en soient informés, et qu 'il s'agit
d'une période d'essai qui pourra débu-
ter après Pâques et devra se terminer
à Pâques 1973.

A l'issue de l'assemblée, les partici-
pants se sont retrouvés autour d'une
tasse de thé. (mo)

Nouvelle orientation pastorale
des paroisses catholiques romaines

._ PAY S NEUCHATELOIS. .

L'année dernière une campagne
d'évangélisation (Mission 70) s'est dé-
roulée par vagues successives dans tou-
tes les paroisses catholiques romaines
du canton de Neuchâtel.

Après un temps de réflexion, tous les
prêtres des paroisses neuchâteloises et
les religieux missionnaires,,, qui avaient
participé à la Mission, se. sont "réunis,
les 8 et 9 mars au Louverain sous la
présidence de Mgr Gabriel Bullet, nou-
vel évêque auxiliaire, pour tirer les
conclusions des expériences faites et
prendre des options pour les années à
venir. Relevons le fait que c'est la deu-
xième fois que les prêtres se rencon-
trent au Centre protestant du Louve-
rain, signe évident que l'œcuménisme
n'est pas un vain mot ! Il fut décidé à
l'unanimité de poursuivre l'effort
d'évangélisation entrepris par les « réu-
nions d'échange » groupant librement
quelques foyers au domicile de l'un
d'eux autour d'un prêtre pour appro-
fondir , dans un climat de foi , les ques-
tions brûlantes du jour.

Si autrefois les ecclésiastiques consa-

craient beaucoup de temps aux enfants
et aux jeunes, une mutation est en
train de s'amorcer.

Les prêtres neuchâtelois veulent ,
pour les années à venir; porter toute
leur attention à l'éducation de la foi des
adultes et à la constitution de commu-
nautés dynamiques de croyants authen-
tiques et engagés qui pourront par la
suite accueillir les anciens catéchumè-
nes. ,

Grâce à cet effort ils pensent que les
jeunes, qui à l'heure actuelle ne sont
plus à l'aise dans les paroisses tradition-
nelles, trouveront de nouvelles com-
munautés où ils s'intégreront plus fa-
cilement.
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Neuchâtel
MARDI 16 MARS I

Marin : Galerie du Cafignon , dessins et
aquarelles de S. Pellaton-Bertholet ,
ae 9 heures à 23 heures.

Peseux : Galerie 2016 , Mul t ip les  et sé-
rigraphies, du mercredi au diman-
che, de 17 h. à 22 h.

Pharmacie d' o f f i ce  : jusqu 'à 23 h., phar-
macie Montandon, rue des Epan-
cheurs.
Ensuite , tél. (03S) 25 10 17.

CINÉMAS
Apollo : 15 h., 20 h. 30, Fantasia chez

les Flottes.
Arcades : 20 h. 30, Un homme nommé

cheval.
Bio : 18 h. 30, Certains l'aiment chaud;

20 h. 45, La vie privée de Sherlock
Holmes.

Palace : 20 h. 30, Le cercle rouge.
R.ex : 20 h. 30 , Monstre de volupté.
Studio : 20 h. 30 , Le miroir aux espions.

Dans sa séance du 9 mars 1971, te
Conseil d'Etat a nommé chargés de
cours à l'Université de Neuchâtel, M.
Gérald Schaeffer , docteur es lettres,
domicilié à Neuchâtel ; M. Roland Wen-
ger, ingénieur-chimiste et docteur es
sciences, domicilié à Neuchâtel ; M. An-
dré Bandelier, licencié es lettres, domi-
cilié à Neuchâtel ; M. Frédéric Eigel-
dinger, licencié es lettres, domicilié à
Saint-Biaise.

Nominations à l'Université

En cas de décès: R. Guntert
NUMA-DROZ 6
Téléphone Jour et nuit 039/22 44 71

PRIX MODERES

Concert à la Collégiale
Le Chœur mixte, paroissial, la « maî-

trise de Valangirpv r composée d'un
groupe de vingt-cinq' enfants, et un
ensemble instrumental ancien ont don-
né dimanche après-midi à la collégiale
de Valangin un concert classique qui
a été fort goûté , par un nombreux
public. Il pourrait préluder d'ailleurs
à la renaissance d'une vie culturelle
plus intense dans le village, (vr)

VALANGIN

• LE VAL-DE-RUZ • LE VAL-DE-RUZ • ]



Israël pourrait proposer aux Egyptiens
de louer (non d'annexer) Charm el Cheik

On apprend de source diplomati-
que qu'Israël pourrait proposer de
louer Charm el Cheik à l'Egypte, et
non de l'annexer, dans le cadre d'un
règlement de paix.

Cette idée a été discutée hier au
cours d'une entrevue d'une heure en-
tre les ministres des Affaires étran-
gères de Grande-Bretagne et d'Israël,
Sir Alec Douglas-Home et M. Abba
Eban, qui a porté sur tous les as-
pects de la recherche de la paix au
Proche-Orient. Elle a été avancée
dans le contexte des explications
fournies par M. Eban au sujet des
considérations de sécurité qui font
que les Israéliens se sentent obligés
de conserver le contrôle du détroit de
Tiran.

Une éventuelle « location » de
Charm et Cheik aurait l'avantage de
laisser intacte la souveraineté égyp-
tienne sur cette région du Sinaï et
de rendre plus acceptable aux Ara-
bes le maintien de la présence israé-
lienne. Quant au fond du problème
du règlement, aucune identité de
vues ne s'est dégagée de l'entrevue
des deux ministres, bien qu 'ils soient
convenus de la nécessité de poursui-
vre la négociation Jarring. M. Eban
a indiqué que son gouvernement est

prêt à accepter un règlement provi-
soire avec la RAU. S'il apparaît
qu 'un véritable accord de paix est
trop long à réaliser. En particulier,
les Israéliens ont manifesté de l'in-
térêt pour un arrangement qui per-
mettrait la réouverture du canal de
Suez à condition que les forces mili-
taires soient réduites sur les deux ri-
ves et que les Israéliens aient le droit
de passage.

Le désaccord a été total entre les
deux ministres quant à la question
territoriale. Sir Alec a fait valoir

que tout règlement territorial de-
vrait avoir pour point de départ les
frontières d'avant la guerre des Six
jours. M. Eban est resté fermé sur
son refus de revenir à ces lignes,
tout en se montrant prêt à négocier
de retraits substantiels dans certai-
nes régions.

Il a également souligné qu 'Israël
veut des négociations sans préala-
bles avec les Arabes. L'Egypte, a-t-il
dit, ne doit pas poser comme condi-
tion préalable le retour aux frontiè-
res d'avant 1967. (ap)

LA TRAGÉDIE
DE SAINT-DENIS

UN ÉVÉNEMENT PAR JOUR ,

Le drame survenu à Saint-Denis,
dans le cabinet (ou ce qui en te-
nait lieu) du médecin Peignaux, est
révoltant à plus d'un titre. 11 a
fallu que survienne la mort d'un
enfant — et dans quelles circons-
tances — pour que les langues sa
délient et que le scandale éclate.
' Aujourd'hui , la population de cet-

te banlieue parisienne et aveo elle
nombre de ses voisins, se deman-
dent pour quelle raison l'Ordre des
médecins n'est pas intervenu, lais-
sant à un homme qui n'avait plus
sa raison la faculté de disposer de
la vie de ses patients. Car voilà un
homme qui a tout au long de sa
carrière « laissé des traces », pas
seulement pour ce qui est de son
comportement, lequel paraissait de-
puis longtemps étrange , mais éga-
lement dans le domaine profession-
nel. On apprend ainsi que ses er-
reurs de diagnostic étaient paten-
tes, qu'il s'était « trompé » do côté
en opérant un jour un malade, qu'il
avait appliqué de l'alcool à 90 de-
grés sur des brûlures, etc...

' Le Dr Peignaux avait été inter-
né.. Récemment, il avait de son
propre chef été admis une fois de
plus dans un établissement psy-
chiatrique, d'où il en était sorti li-
brement pour regagner son cabinet.
On ne s'était jamais posé la ques-
tion de savoir si cet homme, aux
facultés mentales gravement alté-
rées, pouvait reprendre ses consul-
tations. Suffit-il de disposer d'un
diplôme pour être à l'abri de sur-
veillance ou est-ce plutôt que la
machine administrative a agi trop
lentement pour prévenir de tels
manquements ?

Le médecin malade avait engagé,
peu de jour s auparavant , un pein-
tre en bâtiment , dont il avait fait
son secrétaire. La réaction de cet
homme, peu préparé, on en con-
viendra , aux choses de la médeci-
ne, a été plutôt honorable, si l'on
sait qu'il tenta d'appeler une am-
bulance pour arrêter la « bouche-
rie » à laquelle il assistait. C'est
grâce à ce témoin et à un jeune
couple qui habitait depuis peu l'ap-
partement du médecin, que les dé-
tails de cette monstrueuse inter-
vention ont été connus. Que l'on a
appris, également, que le médecin
avait absorbé, le matin même, un
litre d'éther, car c'était en plus un
drogué.

On criera sans doute longtemps
encore au scandale en France. En
oubliant le fait que dans certaines
professions l'erreur est sans consé-
quence tandis que dans d'autres elle
est impardonnable. Que le médecin
aujourd'hui interné était un être ma-
lade et que les actes qu'on lui re-
proche passent presque inaperçus et
sont mis aussitôt sur le compte de
la folie dès lors qu'ils surviennent à
n'importe qui.

Les médecins ne sont pourtant pas
des surhommes.

J.-L. RERNIER

C'est le médecin-fou de Saint-Denis
« Le docteur Peignaux fait figure

de malade et nous allons lui faire su-
bir les examens psychiatriques ap-
profondis », a déclaré M. Couzin, ju-
ge d'instruction chargé de l'affaire
qui s'est rendu hier à Saint-Denis ,
dans la banlieue parisienne.

Le juge, qui a fait inculper et
écrouer samedi soir le médecin, était
accompagné des deux experts qui
doivent pratiquer l'autopsie du corps
du petit Didier Rabouan.

D'autre part , le juge et les experts
ont examiné sur place, pendant plus
d'une heure, le cabinet du médecin
où s'est déroulée l'opération tragi-
que. Une forte odeur d'éther domine
dans ce cabinet , où le désordre le
plus total règne. Les lieux ont été
photographiés dans leur état , ainsi
que les objets dans leur position de-
puis samedi. Des experts vont exami-
ner ces objets et l'ensemble de l'équi-
pement médical du Dr Peignaux,
afin de se rendre compte s'il était
à même de-pratiquer une opération ,
si bénigne soit-elle.

Enfin , la police .— sur commission
rogatoire — va recueillir dans les
prochains jour les témoignages des
voisins et clients du médecin qui ont
eu à se plaindre de lui. (ats , afp)

Le Dr Pierre Peignaux, 47 ans, qui,
sorti il y a tout juste dix jours d' un
établissement psychiatrique , a tué , en
l' opérant, le petit Didier, 12 ans.

(bélino AP)

Pétrole: réponse algérienne au mémorandum français
L'Algérie a transmis hier sa ré-

ponse au mémorandum du gouverne-
ment français sur les récentes mesu-
res de nationalisation algériennes.
La réponse du gouvernement algé-
rien a été transmise par M. Jacques
Dupuy, chargé d'affaires à l'ambas-
sade de France. (L'ambassadeur, M.
Jean Basdevant, est actuellement ab-
sent d'Alger).

Le mémorandum français avait
été transmis mardi dernier par M.

Jacques Chaban-Delmas, premier
ministre, à l'ambassadeur d'Algérie
à Paris, M. Mohamed Bedjaoui.

Réunis jeudi dernier à Alger, les
membres du Conseil de la révolution
et du gouvernement algériens
avaient pris connaissance de ce mé-
morandum. Un communiqué officiel
publié alors déclarait : « Bien que la
position de l'Algérie ait été claire-
ment exprimée dans le discours pré-
sidentiel du 24 février 1971, ils ont

arrêté un complément d'information
qui sera remis au gouvernement
français par la voie diplomatique ».

Dès la veille, les milieux proches
des Affaires étrangères cités par
l'agence « Algérie Presse Service »
avaient réaffirmé trois principes déj à
énoncés dans son discours par le pré-
sident algérien : l'Algérie versera
une indemnité équitable, elle est dis-
posée à continuer à assurer l'appro-
visionnement de la France en pétrole
aux conditions du marché, elle est
prête à reprendre les négociations
sur l'ensemble des dossiers de la coo-
pération à tout moment.

Mais, faisaient remarquer les mê-
mes milieux, le règlement des pro-
blèmes pétroliers suppose que des so-
lutions soient également trouvées
pour les autres problèmes en sus-
pens. Dans son mémorandum, la
France lie l'avenir de la coopération
au règlement préalable du conten-
tieux des nationalisations.

(ats, reuter)

FRANCE FRONTIèRE ] Elections municipales

Les Francs-Comtois ont choisi la stabilité
Elections municipales sans grandes

surprises en Franche-Comté, où ,
après , une campagne électorale
exempte de passion, la plupart des
communes se sont retrouvées lundi
matin pourvues des mêmes Conseils
municipaux que le samedi soir. Dans
les petites communes, où intervien-
nent des différends d'ordre bien par-
ticulier, il reste de nombreux sièges
à pourvoir. Mais tous les grands cen-
tres ont évité un second tour de scru-
tin en élisant leurs conseils, sauf
Belfort, où M. Jean-Marie Bailly, se-
crétaire d'Etat au commerce, connaît
un ballottage difficile.

A Besançon, où l'on s'attendait
aussi à un ballottage, M. Minjoz , an-
cien ministre, maire socialiste depuis
vingt ans, a été élu avec ses trente-
sept conseillers socialistes, démocra-
tes et indépendants, dès le premier
tour, l'emportant ainsi sur le député
gaulliste Jacques Weinmann. Cepen-
dant , par rapport aux élections de
1965, M. Minjoz perd 1300 voix et M.
Weinman en gagne trois cents. La
surprise est la chute du parti com-
muniste qui, entre ces deux élections,
a perdu plus de 500 voix.

S'il existait un problème pour le
président Edgar Faure, qui partait à
T assaut de la mairie de Pontarlier ,
c'était celui de faire un score digne
d'intérêt car son élection était de
toute façon prévisible. Pour lui, le
danger résidait dans le fait que le

panachage était autorise, ce qui,
éventuellement, pouvait permettre à
l'opposition de placer quelques can-
didats comme autant de bâtons dans
les roues du char fauriste. L'ancien
président du Conseil a remporté une
incontestable victoire, en faisant éli-
re dans son sillage ses vingt-sept co-
listiers et, plus encore, en obtenant
personnellement plus de 60 pour cent
des suffrages exprimés.

Une certaine similitude est à rele-
ver en ce qui concerne les résultats
de Morteau et de Villers-le-Lac.

A Morteau , M. Genevard, maire
sortant, conseiller général, député
suppléant de M. Edgar Faure, peut
pavoiser. Il a pratiquement éliminé
toute l'opposition de gauche qu'il
avait dans son Conseil municipal. Il
est élu avec 21 colistiers, contre un
siège seulement à l'opposition qui en
possédait sept auparavant. Il reste
un siège à pourvoir.

A Villers-le-Lac, l'opposition à la
liste emmenée par M. Alix Girardot,
maire adj oint sortant (M. Berçot,
maire, étant décédé), n'était pas de
caractère politique. Elle avait à sa
tête un jeune entrepreneur de char-
pente-menuiserie, M. Claude Vermot,
qui est le seul élu de sa liste, alors
que M. Girardot et vingt et un de ses
colistiers ont pu fêter leur élection.
Il reste également un siège à pour-
voir. ,

A la frontière, la situation la plus
confuse est celle de Grand-Combe-
Châteleu, village profondément di-
visé, où le premier tour n'a donné
qu 'un seul élu , sur onze à désigner.

(cp)

Un ancien général
du <Printemps de Prague»

va comparaître
L'ancien général Vaclav Prchlik

comparaîtra la semaine prochaine, à
Prague, devant un Tribunal mili-
taire pour avoir publiquement criti-
qué l'Organisation du Pacte de Var-
sovie et la tactique de temporisation
qui avait été alors utilisée pour re-
tarder le départ des troupes soviéti-
ques qui venaient d'effectuer des ma-
nœuvres en Tchécoslovaquie, ap-
prend-on de source proche de l'ac-
cusé.

Le ministère fédéral de la défense
déclare tout ignorer d'une telle af-
faire. Si la nouvelle est confirmée,
ce serait le premier procès d'une per-
sonnalité du régime Dubcek.

Ancien administrateur politique de
l'armée, le général a été, durant l'été
1968, à la tête de l'orga'nisme du par-
ti chargé des opérations gouverne-
mentales. M. Dubcek avait été con-
traint de l'éliminer de ce poste à la
suite d'une conférence de presse au
cours de laquelle il avait critiqué
la prédominance soviétique sur l'or-
ganisation du Pacte de Va'rsovie. Il a
été expulsé du parti au cours des ré-
centes épurations, (ap)

Violents combats au sud-est de Tchepone
Les forces nord-vietnamiennes ap-

puyées par l'artillerie et les blindés
ont attaqué en force, lundi , une base
sud-vietnamienne au sud-est de
Tchepone, (baptisée « Lolo »), dans le
Bas-Laos, tandis que leurs batteries
antiaériennes touchaient plusieurs
hélicoptères américains de soutien.

Des combats ont duré toute la
journée à cinq kilomètres environ
de la base qui est le QG du premier
régiment d'infanterie sud-vietna-
mien. Les chasseurs - bombardiers
américains ont détruit cinq chars de
fabrication soviétique « T-34 » à une

dizaine de kilomètres au nord de
« Lolo » .

Trois régiments sud-vietnamiens
progressent au sud de la route 9 en
direction de la route 194 qui com-
mence à l'ouest de Tchepone et se
dirige au sud-est vers la frontière
sud - vietnamienne. Leur ratissage
doit les amener près de la frontière
sud-vietnamienne, et ce serait alors
la fin , pour l'essentiel, de l'opération
au Laos.

Selon un bilan sud-vietnamien,
125 Nord-Vietnamiens ont été tués

au Laos au cours des dernières 24
heures. Les gouvernementaux ont eu
pendant la même période 13 tués et
61 blessés.

Par ailleurs, au Sud-Vietnam la
base de Khe Sanh, dans le nord-
ouest du pays, a subi lundi un violent
pilonnage au mortier et à la roquette,
le plus violent depuis le fameux siè-
ge de 1968. Plus de 100 obus et ro-
quettes sont tombés sur la base.
L'attaque se poursuivait sur le péri-
mètre nord de la base à la tombée de
la nuit, (ap)

M. f ranz Joset btrauss, président
du parti chrétien-social de Bavière
affilié au parti démocrate-chrétien
de la République fédérale allemande,
a été nuitamment attaqué en plein
New York par trois prostituées qui
l'ont délesté des 180 dollars et des
300 marks qu'il avait sur lui.

Selon les informations fournies
par la police, M. Strauss faisait une
promenade à pied non loin de son
hôtel, lorsque les trois filles de joie
dont il avait décliné les propositions,
se sont jetées sur lui , l'ont entraîné
dans une voiture et se sont emparées
de son portefeuille. Un quart d'heure
plus tard , l'homme politique alertait
la police qui parvenait bientôt à ar-
rêter deux des agressives personnes,

(ats, dpa)

M. Franz Josef Strauss
attaqué en plein New York

L'URSS va enrichir
l'uranium français

La France et 1 URSS ont conclu
un contrat prévoyant l'enrichisse-
ment d'uranium naturel français
dans les usines de séparation isotopi-
que de l'URSS a annoncé, hier matin,
à Paris un communiqué du ministère
du développement industriel et scien-
tifique.

L'uranium enrichi, précise le com-
muniqué, servira à la fabrication de
la première charge de combustible
de la centrale électro-nucléaire de
Fessenheim (dans l'est de la France)
dont la mise en service est prévue
pour 1975.

Le ministère ajoute que ce contrat
qui porte sur un montant de 30 à
40 millions de francs constitue une
nouvelle étape de la coopération
franco-soviétique et une contribution
substantielle au développement des
échanges prévus par l'accord à long
terme sur la coopération économique
et commerciale entre les deux pays,
qu'il ne modifie pas l'intention du
gouvernement français d'oeuvrer en
faveur de la construction d'une usine
européenne de séparation isotopique.

L'uranium naturel français sera
transporté en URSS au début de
1973 afin que l'uranium faiblement
enrichi par l'Union soviétique puisse
être livré fin 1973, début 1974.

(ats, afp)

Le président pakistanais à Dacca
Le président pakistanais Yahya

Khan est arrivé hier à Dacca , venant
de Karachi, pour s'entretenir avec le
leader du Pakistan oriental , le cheik
Mujibur Rahman d'une solution sus-
ceptible de prévenir la scission entre
les deux parties du pays. Il a été ac-
cueilli par le général Tikka Khan,
responsable de l'application de la loi
martiale dans la province.

Des mesures de sécurité très stric-
tes ont été prises à Dacca sur le tra-
jet emprunté par le président entre
l'aéroport et la résidence où il logera
durant son séjour au Pakistan orien-
tal. Des soldats fortement armés
gardent la maison où il s'est installé.

Le président restera probablement
quelques jours à Dacca. Aucun ren-
dez-vous n'a encore été fixé pour une
entrevue entre le président et le
cheik Mujibur Rahman, chef de la

ligue Awami, vainqueur des élec-
tions à l'Assemblée nationale en dé-
cembre dernier. Celui-ci a annoncé
dimanche qu 'il rendrait visite au

président pour discuter de la situa-
tion.

Entre-temps, le cheik Muji a pu-
blié hier 35 directives, concernant
notamment la poursuite de la grève
dans les bureaux officiels et le boy-
cottage des impôts. Il a enjoint la
population à payer les taxes provin-
ciales et locales au compte du « gou-
vernement de Bangla Desh » (terre
des Bengales). (ats , reuter)
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Aujourd'hui

Le ciel restera d'abord couvert et
des précipitations se produiront en-
core. Limite des chutes de neige en-
tre 600 et 900 mètres.

Prévisions météorologiques


